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coopération franco-allemande et 
ses acquis ? 

::— On ne: peut comprendre 
l'extraordinaire 
par la coopération franco- 

de au cours des trente der- 
üières années qu'en jetant un 
regard sur le siècle tont entier. 

LR eubste monde sont rt 
gherre 

Es après Verdun, et surtout après 
Oradour, -il ait 6t6 possible, sans 
oublier Fhistoire et sans en taire 
-les horreurs, de s'engager dans 

bien un des faits historiques les 
plus marquants de ce siècle aux 

. yeux des’ Allemands, Naturelle- 
mént, cornme.tout ce Qui touche à 
l'Europe, cela prend plus de 
temps que d’aucuns le 

: raient, 

“= 1e souviens avoir fait par- 

en Aljsace, qui chantaient 
chants. qui par- 

de fraternisation et qui. 
« Ça, c'est l'Europe!» 

3 -a5t femdance à oublier qu'il est Le 
. fruit du dérèglement du système 
de Bretton- Woods, du refus de sé 

: ape. plutët que dm choix 

Oùiblions ua instant les condi- 
tions-de sa naissance pour exami- 

ner les avantages que l’on en 
É par age ne 
L buent encore. : 

, Première. idée, c'est un Di 
re t-on, qui a permis à 
l'économie mondiale d'absorber 

‘sans rupture des chocs considéra- 
‘ bles. ‘Les pays industrialisés 
auraient-ils pu financer les. désé- 
quilibres massifs de bélance des 
aiements provoqués par les, 
heusses. brutales des prix du 
Pétrole de 1973 et de. 1981 dans 

“fixes ? 

À (Lire la suite page 44.) 
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bolique. Mais, depuis lors, nous 
avons fait un bon bout de chemin 
ensemble. On peut dire sans exa- 
gération que nôus sommes 
devenus des peuples frères. 

» ]l est aujourd’hui impensable 
qu'il y ait une guerre fratricide 
entre Français et Allemands. 
Nous -sommes membres d'une 
seule et même famille. Certes, ‘| 
chacun conserve son propre carac- 
tère, ses spécificités, qui peuvent, 
de temps en temps, créer des pro- 
blèmes. Mais, au bout du compte, 
cette évolution ne peut que nous 
combler. Elle est irréversible. 

- — Je suis originaire d’une 
région, le-Palatinat, qui a été pen- 
dant quinze ans un département 
français. Cela m'a profondément 
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Fin de la rébellion en Argentine 
L'ex-lieutenant-colonel Rico 

s'est rendu aux troupes loyalistes 
PAGE 3 

L'action de Matra à 110F. 
La privatisation du groupe reprend mercredi 20 janvier 
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La mémoire des Français 
. Un sondage de la SOFRES 

sur les événements les plus marquants depuis vingt ans 
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M. De Benedetti marque un point 
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Le préparation de l'élection présidentielle 

DERNIÈRE ÉDITION 

BOURSE 
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JE SENS 
QU'on VA FAIRE 
URI MALHEUR ! 

M. Mitterrand candidat sans le dire... et favori 
par Jean-Marie Colombani 

Les socialistes n’ont pas besoin 
d'une - déclaration formelle - de 

| leur candidat pour le connaître : 
ainsi parle M. Lionel Jospin. Et 
pour canse.: tout mdique que 
l'actuel président entend rester à 
son poste ; tout confirme qu'il à 
de bonnes chances d’y parvenir. 

‘Un discours, public et privé, 
d'incertitude; un comportement 

le président avait expérimentée 
avec succès dans la période 1979- 
1981. Tout comme il avait, à 
l'époque, sagement attendu que 
ses adversaires sortent du bois 
pour se mettre Îui-mêre en mou- 
vement. 

Cette analogie ne serait certai- 
nement pas suffisante si d’autres 
indices — tous les indices — 
v’allaient pas dans le même sens. 

: 1) La mise en ordre de bataille 
de candidat : telle est, depuis plu- dan PS 
sieurs mois et pour quelques 
semaines encore, l'attitude du 
chef de FEtat. Le discours ne 
rejoindra le comportement que 
lorsque les jeux seront faits, c'est- 
à-dire à un mois de l’échéance, 
comme Î'a d'ailleurs précisé 
M. Jospin devant la convention 
nationale du PS. Au reste, cette 
dissociation est une technique que 

CATHERINE NAY 
Les sept Mitterrand 
ou les métamorphoses 
d'un septennat 

Depuis 1981, 

les sept masques 
du Président 

Un programme réduit aux 
« acquêts » pour ne gêner per- 
sonne ; des divisions sinon apai- 
sées, du moins mises entre 
thèses ; un Michel Rocard 
«premier ministrable - plus que 
« présidentiable » : si les socia- 
listes avaient eu en perspective 
une non-candidature de leur chef 
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SCIENCES ET MÉDECINE 

Bilan du SIDA en France 
Mre Michèle Berzach, ministre délégué chargé de la 

santé, présentera au consell des ministres du mercredi 
20 janvier le bilan de l’épidémie de SIDA en France, où trois 
mille cas environ sont déclarés à ce jour. Des données éta- 
blies aux Etats-Unis, avec huit ans de recul, apportent à ce 
sujet des précisions importantes sur le devenir des séroposi- 
üfs et les risques de contagion. 

. D'autre part, une étude belge donne des explications 
‘ sur là transmission hétérosexuelle du virus et dresse une 

sorte d’« arbre généalogique » de la contamination. 
ré e 

Khéops.. ef la pyramide du Louvre 
Deux pyramides en chantier. La première, Khéops. fait 

l'objet de nouvelles explorations. Une étude française doit 

analyser les pollens contenus dans le mortier pour reconsti- 
tuer l'histoire de la construction du plus grand ouvrage de 

tous les temps. À Paris, la pyramide du Grand Louvre est 
arrivée à une étape décisive de sa réalisation. Mardi 19 jan- 
vier, les premières plaques de verre doivent être posées sur 
la charpente de l'édifice. Une prouesse technique et me opé- 

ration délicate {Lire pages 21 à 23). 

charismatique, ils seraient plutôt 
en ordre de bataille... interne, les 
uns contre les autres, Fabius 
contre Jospin, Chevènement 
contre Rocard, etc. 

2) La multiplication des appels 

Celle-ci n'est certes pas le fruit 
du hasard, mais d’une mécanique 
mise au point, notamment, par 
quelques fidèles, dont M. Mau- 
rice Bennassayag (avec 
MM. Fabius et Quilès) et sa cen- 
taine d'associations « Avec 
François Mitterrand », qui 

- espère bien recueillir un demi 
million de signatures (au point, 
paradoxalement, d'inquiéter les- 
«éléphants» du PS). Vont dans 
le même sens les campagnes de 
publicité financées par le PS et 
qui ont pour thème : « La généra- 
tion Mitterrand ». 

(Lire la suite page 10.) 

: G-B., 60 p.: 
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Mythologie de l’instruction à la française 
ë Les personnes Mages Sont de bons par DANIEL SOULEZ LARIVIÈRE(®) ue les pers _— : L faut saluer la pensée de 

M. Marcel Lemonde, juge 
d'instruction, qui, dans son arti- 

cle « Réforme de l'instruction et 
mythologie » ({e Monde du ven- 
dredi 8 janvier}, remet en question 
la qualité de son outil de travail, la 
procédure inquisitoire, et envisage 
les vertus de l'auvre système, accusa- 
toire. en vigueur dans les pays anglo- 
saxons. Sans doute, le fait pour Mar- 
cel Lemonde d'avoir été six ans 
commissaire de police a-t-il contri- 
‘bué à lui ouvrir l'esprit et à lui éviter 
une caractéristique de beaucoup de 
ses collègues : la crispation sur les 
seules habitudes transmises et 
acquises à l'Ecole nationale de la 
magistrature. 

Toutefois, malgré cette ouverture 
historique sur Le monde extérieur, ce 
magistrat fort cultivé ne peut faire 
abstraction dans son analyse d'une 
mythologie bien française partagée 
par beaucoup de ses pairs pratiquant 

‘ une autosatisfaction aveugle : 
« Comment, écrit-il, dans le 
contexte français, parviendra-t-on à 
éviter que ne soit facilement érouf- 
Jée une affaire si les investigations 
ne sont plus confiées à un juge du 
siège? - Cette phrase. reprise en 
chœur par toute la corporation dès 
qu'il s'agit de réformer quelque 
Chose, est extraordinaire. Comme si, 
en France, gräce aux juges d'instruc- 
tion, saint Georges terrassant à cha- 
que occasion le dragon Etat, la jus- 
tice était davantage respectée 
qu'ailleurs. 

Dossiers en sommeil 

Faut-il rappeler le non-lieu rendu 
par Hubert Pinsseau dans l'affaire 
des plombiers du Canard enchaïné? 
Faut-il se souvenir de l'affaire du 
« vrai-faux » passeport et de l'arrêt 
du 27 mai 1987 de la chambre 
d'accusation de Paris rendu par 1r0is 
juges du siège, Jean Pascal, Paul 
Pieri, Paul Andreani, qui ont consa- 
cré la toute-puissance d'un ministre 
en matière de secret défense? Faut- 
il penser à l'affaire Henri Curiel, 
dont on va célébrer au mois de mai 
le dixième anniversaire de la mort et 
dont le dossier depuis cinq ans dort 

isiblement dans le cabinet de 
Alain Verleene ? 

Faut-il évoquer l'extravagante 
affaire Raymond Gorel, L 
TOAS. enlevé et tué à la fin 1968? 
Au bout de dix-huit ans, un arrêt de 
1986 a renvoyé devant la cour 
d'assises ses assassins présumés, 
mais la partie civile en est réduite 
aujourd'hui à effectuer des somma- 
tions au parquet général pour obte- 
nir l'inscription de l'affaire au rôle 
de la cour d'assises de Paris. Il 
paraît qu'une loi d'amnistie discrète- 
ment votée le 9 juillet 1987 aurait 

absous toutes les personnes accusées les meilleurs. ‘=2 

de ce crime. É 
Faut-il expliquer que. dans 

l'affaire de l'assassinat de l'avocat - 
Mecili. au printemps 1987, le juge, h : D PME 

De Érueis ue concret aux 
EtsUnis, qui ne connaissent pas 

d'instruction, Mme Françoise 
Canivet-Beuzit, n'a pas pu empê- 
cher qu'un suspect échappe définiti- 
vement à la justice française? Faut- 
il se rendre à l'évidence que le gros 
travail de M. Yves Corneloup dans 
Faffaire Boulin ne permet pas plus 
de savoir aujourd'hui qu’alors si ce 
décès vieux de dix ans est le résultat 
d'un suicide ou d'un crime? 

Déplorable impression 

Enfin, que penser de la déplorable 
impression laissée par la visite 
éclair, un dimanche soir, de Walid 
Gordji au cabinet du juge Gilles 
Boulouque, mème si d'excellentes 
raisons d'État militaient en faveur 
d'une telle acrobatie judiciaire ? 

Alors, peut-on vraiment affirmer 
sans se moquer du monde que les 
juges d'instruction évitent l'étouffe- 
ment des affaires en France? Evi- 
demment non Pourtant là qualité 
individuelle des juges n'est pas en 
cause. Tous les professionnels savent 

(*) Avocat. 

jdes affaires 

Ccertiins parmi 

voir avec l'ex 

de juges d'instruction, c'est parce 
que le respect de la justice existe 
dans ce pays alors qu'en France, 
comme Îe dé: it Charles Pasqua, 
« la démocratie s'arrête là où com- 
mence l'intérèt de l'Etat ». 

Pourquoi donc craindre une 
réforme de l'instruction pénale en se 
fondant sur les qualités inexistantes 
d'un système français complètement 
mythifié? Toute transformation de 
notre système inquisitoire en sys- 
1ème accusatoire suppose un énorme 
courage politique : celui nécessaire 
pour apprendre aux policiers, aux 
juges. aux parquetiers. aux avocats, 
de nouvelles manières de iravailler 
qui contribueront à redonner aux 
magistrats un prestige incompatible 
avec des fonctions actuelles de 
demi-juge demi-flic. 

El faudra dix ans pour y parvenir. 
Commençons tout de suite à y met- 
tre la main. Le problème est suffi- 
samment difficile pour qu'on évite 
de Dencobser. par des myiHes ne 

les. 

BONHEURS 

Lectures 
Un érudit a calculé le nombre 

d'ouvrages qu'un homme peut 
lire dans sa vis : deux mille cinq 
cents environ, 

C'est peu, dérisoire même. 
Les éditions Gallimard 

publient trente Kivres par mois, 
soit trois cents en dix mois 
ouvrables, trois mille en dix ans. 
Ainsi un lecteur régulier ne pour- 
rait pas épuiser, en toute une vie, 
la production décennale d’une 
seule maison d'édition. 

La conclusion est évidente : 
puisqu'on est fimité, si J'on ne 
veut pas lire n'importe quoi, ü 
faut choisir, c'est-à-dire sacrifier. 

Sacrifier quoi ? 
Nous subissons un tel amon- 

cellement de journaux, pros- 
pectus, Correspondances qu'il 
faut, pour y voir clair, tailler à 
coups de serpe dans cette jungle 
de papiers. Au panier, les offres 
d'achats inutiles, les cadeaux 
inutilisables, les convocations à 
des réunions fumeuses { ils 
encombreraient notre esprit 
comme ils encrasseraient la Che- 

Les journaux sont une extraor- 
dingire conquête de la civilisa- 
tion, ils ne doivent pas en devenir 

par ALBERT MEMMI 

un prurit qui absorbe notre atten- 
tion et la distrait de l'essentiel. 
Un seul quotidien suffit, un heb- 
.domedaire à la rigueur. Encore y 
8-t#i une manière de fire fe jour- 
nal : après avoir satisfait notre 
gourmandise avec les titres de la 
une, repartir de {a table des 
matières en piquant le plus inté- 
ressent, varieble selon chacun. 
Inutile de tout sucer jusqu'aux 

petites annonces et aux avis 
mortuaires. 

Le sacrifice est-il suffisant ? 
Hélas non, 1 faut étendre l'auto- 
daté aux livres. 

D'évidence, 11 y a des livres 
dont on peut se passer — la plu- 

part — et quelques rares dont la 
privation constitue un mañque 
dommageable : groupons ces 
derniers sur un même rayon, le 

premier. 
Ne soyons pas chauvin, pre- 

nons ce que chaque cuiturs a 
produit de meilleur : le Manuel 
d'Epictète et l'Ecclésiaste, le 
Tao-16 king et l'Evangile de notre 
choix, les Entretiens de Confu- 
cius et les soufis musulmans. 
ajoutons-y les ouvrages contem- 

Au courrier du onde 

Porains qui nous semblent méri- 
ter d'entrer dans la legs univer- 
sel, Du contrat social, de 
Rousseau, un choix de Freud, 
deux ou trois poètes et quelques 
fictions inépuisables. Nous ver- 

se constituer SOUS ñ0S Yeux 
émerveillés une espèce de Bible 
de l'humanité. 

N'est-ce pas wup riche, ex 
geant une contention intellec- 
tuelle que l'on n'a pas toujours 
envie de fournir ? Certes, mais à 
faut d'abord assurer ses fonda- 
tions ; la fantaisie sera pour les 
étages. 

Voici un excellent conseil 
donné par Louis Pauwels dans 
Son Apprentissage de la sérénité 
: contrairement à un préjugé 
pédagogique, if faut lire plusieurs 
livres à la fois. L'un nous repose 
de l'autre, et chacun entretient 
notre plaisir. - 

Ouvrez-vous l'appétit par le 
journal, poursuivez par quelques 
propos d'Alain ou une page -de 
Saint-John Perse, terminez par le 
romen commencé la veille,’ un 
polar si vous aimez. ÿ 

Comme le repas du gourmet, 
le menu du bon lecteur doit être 
bien composé : ni boulinique ni Géré 

BIENFAITS 

Europe 
et cohabitation 

S'Ù est un domaine où la cobabi- 
tation n'aura pas eu que des effets 
négatifs, c'est bien l'action euro- 
péenne de la France, désormais 
reconnue comme prioritaire par 
l'immense majorité des Français. 
Tout s'est passé comme si la concur- 
rence entre François Mitterrand et 
Jacques Chirac avait abouti à une 
saine surenchère (une fois n'est pas 
coutume...) en vue de suggérer des 
idées et des réformes ambitieuses. 

Le temps n'est pas si éloigné où 
Jacques Chirac, inspiré par un cou- 
rant pal liste, dé it en 
Simone Veil et Valéry Giscard 
d'Estaing des représentants de 
l'étranger. Grâce à l'action du 1: 
dent de la République, de nom! 
projets ont été concrétisés (Eurêka, 
Esprit, Race.) et l'Acte unique 
négocié le gouvernement socia- 
liste et signé en 1986, a été ratifié 
par le Parlement avec la bénédiction 
de Jacques Chirac devenu premier 
ministre. 
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Certes, en évoquant 1992, le RPR 
souhaite faire com, 
chef sera à 
Mais l'Europe n'est pas le seul 
thème où existe une de rève. 
Enfin, la création du Conseil de 
défense franco-allemand, idée lan- 
cée voici trois ans par M. à 
ministre ouest-allemand des affaires 

ères, est soudainement sortie 
des tiroirs de l'Elysée à l'occasion 
des manœuvres communes au mois 
de septembre, après, il est vrai, une 
intense et discrète campagne en 
faveur de ce projet. 

Au regard de l’histoire, l'Europe 
devra certainement que chose à 

tation Souhaitons 
que lorsque tout sera rentré dans 
ï vernement et Président 
de la blique soient aussi unis 
et... concurrentiels dans le domaine 
de La construction européenne. 

1 LE mdrr Rome tant Vi ro 
les à; transport Hercules, 
il sl Pquestion de doter l'une des 

tes de notre avistion de 

France a créé un spparei LA 
répond à la mission de l'aérone: 
le Rafale navalisé. 

Il faut le lancer sans tarder. Le 
gouvernement en avait pris l'engage- 
ment, une fois, à Toulouse, en mars 
1987, et, une autre fois, au Salon du 
Bourget, au mois de juin. 

Doter l'aéronavale de F-18 pour 
les porte-avions actuels et futurs, 

Sérenentique Rençabe colle des aéronautique française et 
équipements, rendre inutile la sortie 
du Rafale marine, et, par là, retar- 
der — jusqu'à quand ? — la mise ne 
Mr de l'armée de l'air. 

‘ai connu La triste période d'une 
France sans industrie ai +! 
J'ai constaté toutes les bumiliations 
qui en découlaient. Îl y va de notre 
rayonnement, mais aussi de l'équili- 
bre industriel et social du pays. 

je m'adresse au gouvernement, au 
Parlement, aux plus hautes ins- 
tances de l'Etat, et je leur dit : 
+ Pour la sauvegarde de l'industrie 5 d onale, l'indé 

pendance nationale, non au F-18 ! » 

FONCTION 

Le député 
et le « commereial » 
Dans son article « Arrêter le mas- 

sacre! » du 29 décembre 1987, 
M. Bongrand émet l'opinion qu'en 
député devrait gagner plus qu'un 
directeur des ventes d'une entreprise 
de dix mille personnes car sa respon- 
sabilité est infiniment plus grande. 

. Comment peut-on comparer des 
situations aussi différentes et utiliser 
le mot « infiniment »? 

_ À cn juger par la faible fréquenta- 
tion de l’Assemblée nationale, il 
semblerait que certains députés 
n'aient pas conscience de leurs res- 
ponsabilités, I n'en va pas de même 

pourun directeur des ventes qui a la 
tâche d'assurer un chiffre 

d’affaires et une rentabilité mesura- 
bles et contrôlables afin d'éviter le 
chômage à bon nombre de per- 
sonnes. 

La situation économique de la 
France évoluera difficilement tant 
que l'on lira ces phrases dans les 
journaux, surtout émanant des res- 
ponsables comme M. 

Les pays qui réussissent ont com- 
pris que le succès passe plutôt par le 
pouvoir économique que par le gone 
voir politique et aussi... par le 

de la fonction commer- 
dans les entreprises. : 

PATRICK TRION 
(Paris). 

ACTES 

Droit canon 
et droits 

de la défense 
Dans toute société soucieuse des 

droits de l'homme, l'accusé a Je droit 
de se défendre devant un tribunal 
L'accès aux actes du consti- 
tue un élément fondamental du droit 
de défense. Selon Je Aonde du 
S janvier, le cardinal Decourtray est 
intervenu sur ce per au sujet du 
procès de Mère Myriam devant le 
tribunal ecclésiastique de Lyon en 
disant : « L'article 1598 du droit 
canon interdit aux parties en cause 
d'avoir accès aux actes du 
Deux s seulement re 
posséder ces documents : l'avocat 
ecclésiastique et le promoteur de 
justice, » 

Or l'article 1598 auquel renvoie le 
cardinal Decourtray stipule : + Le 
juge doit, par décret et sous peine 
de nullité, permettre aux parties et 
à leurs avocats de prendre connais- 
sance à la chancellerie du tribunal 
des actes qui ne leur sont pas encore 

connus : de plus, si les avocats le 
demandent, il peut leur en être 
donné copie. » Tout au long de l'éle- 
boration du code de droit canonique, 
ce li a été substantiellement 
Tr ; mais, co des Rd 
culiés que pouvait soulever pareil 

F Son, le législateur a ajouté : 
- des causes qui concernent le 
bien public, pour éviter de très 
graves dangers, le juge peut décider 
qu'un acte ne doit étre montré à per- 
somne, en veillant toutefois à ce que 
les droïts de défense restent iou- 
jours saufs. » 

En conséquence, Mère Myriam — 
et non les journalistes — a le droit de . 
consulter routes les pièces de son . 

par .. .. . NOCTURNE 
dossier, sauf si, acte après 
jee a décidé par décret motivé 

it qu'il y a très grave danger de le 
commun à qui que ce soit, y 
compris aux avocats. Si cette 
procédure n'avait pas été scrupuleu- 
sement observée avant le jugement, 
la sentence du tribunal ecclésiasti- 
ge de Lyon serait entachée de nul- 

JEAN SCHLICE, 
Directeur de l'Inssltut de droit 
canonique de Strasbourg. 

EXEMPLE 

De Staline 
à Romanenko 

La joie du cosmonaute Youri 
couché, presque immo- 

bile, quand on retire de sa capsule 
son corps ue inerte, est un 
enseignement. Déjà la résistance de 
Leningrad dès les premiers combats, 
en 1941, ou le victoire enfin de Sta- 
lingrad, bien sûr, le 31 janvier 1943, 
nous avaient montré la véritable 

ce, Certains t atten- dirent août 1943 pour être bien sûrs 
de la défaite nazie. 

vingt-six jours dans l’espace, en ape- 

PROF : UN METIER D'AVENIR 

ÉPUISÉ EN UNE SEMAINE 
DEUXIÈME TIRAGE 

À nouveau chez votre marchand de journaux 
à partir du 19 janvier. 

santeur. F1 revient ilisé, épuisé, 
avec un immense ur dans tes 
yeux. La terrifiante expérience 
médicale qu'il a consentie el recher- 
chée, avec ses innombrables compa- 
gnons complices, montre l'exemple. 

Les soldats de Staline vainqueur 
rejoignent Your! Romagenko, au 

interèts politiques per- 
sonnels et des misérables clivages. 
pour redire au monde, après bien 

dans bien des langues, 
ue les deux fondamentales 
l’homme, les pe glorteuses et les 

moins les, sont l'amour du 
sol natal et l'ardeur de connaître. 

JULIEN GUELFI 
{Paris } 

Télévision 
et culture 

Si J'on examine les programmes 
des chaînes 1, 2, et 3 depuis environ 
six mois, On s'aperçoit que rous les 
films classiques, ou vraiment signifi- 
catifs, et que sous les spectacles de 
aisé pe program: . à partir de 

ais même à partir de 
Oh 30. Je voudrais alors savoir : 

— L'indice d'écoute est-il pius 
favorable à 23 h 30 qu'à 20 h 30? 

— Estil judicieux de placer en 
concurrence, à la même heure pour 
les trois chaînes, des spectacles éga- 
lement importants ? 

Mais surtout : on ne cesse de 
déclarer que la télévision doit être 
un iustrument de culture pour les 
jeunes et aussi que l’on doit les plus 

égards aux vieillards (et aux 
. malades). Croit-on que les jeunes 

pour aller au 1yeBe que es vieillards pour au que les vieillards 
et les malades vont veiller jusqu’à. 
1 h 30 du matin pour voir enfin un 

cle valable ? Car qu'est-ce que 
l'on offre maintenant à 20 h 30°? 
Des César L théâtre idiotes, du 
mauvais evard, des variétés 
débiles (sauf, bien sûr, « Champs- 
Elysées »!) et des téléfilms qui ont 

un an incroyablement baissé 
de qualité et augmenté en vulga- 
rité... Est-ce cela la culture pour les 
eunes et les bons sentiments pour 

autres? Etaitil intelligent de 
rogramrher toute le série des films 
e Charlie Chaplin à 23 h ou 
23 h 307 Fallaitil les réserver à 
l'élite intellectuelle qui, chacun le 
sait, se couche à 2 ou 3.beures du maine 
‘amor 
FORMALITÉ 

Chèques 
et empreintes 

Jai &6€ très étonné d'entendre 
dernièrement le ministre de la 
consommation nous dire qu'en ce 
qui concerne le chèque à + identifi- 
cation digitale », l'essentiel était que 
e:client Soit informé avant d'entrer 

pu" ï F grasain q og soumertrait 

” Tout à fait d'accord. Mais pour- 
Fo ses _n'ontiis le 

le SAvVOIr 

chez un médecin : 1) SL est comen 
tionné, non cogventionné, secteur 2 
et foutre FD estècdire, 
quel est son tarif; 2) s'ü accepte les 
hèques… : E 
Pourquoi deux poids er deux 

mesures? . 
Dr PAUL LANOS 

{Le Havre). 



Etranger 
. ARGENTINE : fin de la rébellion militaire 

«La maison est en ordre » 

Fa . 
F fi fr 

La « Praÿda » en campagne 
_ contre le chef die PC arménien 

min se 
t dénoncé le clientétisme et le 

£ 

‘| M David Steel, qui doit obtenir 
| vote de confiance des deux tiers des 

‘sent et qu'ils aiment. 

affirme le président Alfonsin 

Le plus difficile pue Monte- 
Cascros, ico a joué son E 
l'esbroufle. Dirigeant lurmême les 
opérations sur le terrain, il a miné 

GRANDE-BRETAGNE 

ï 

…. paraît bi 
‘[ LONDRES 
de notre correspondant 

libéral a 

à BlackpooL Le combat s'annonce 
rude. pour le lender libéral, 

E 
délégués ce « programme com 
mun ». Ce résultat n'est pas acquis, 
et M. Steel, très contesté an sein de 

feront dans ce parts qu ils connai 

L Le « programm 
dis soclni démocrates et des Hibéraux : 

e commun » 

en fragile 

r parti unifié. M. Steel ct 
M. Mec actuel leader des 
Sociaux: 

nucléaire britannique avec des 
audaces propres à certains milieux 
libéraux en matière de politique fis- 
cale : 

Vas rév6é, comme le prévoit Ia lol 
pour Îa mort d’un criminel de . 
guerre. Artukovic avait 6t6 
condamné à la peine capitale, le 
14 mai 1986, par le tribonal dépere 
temental de à l'issue 

retentissant (le Monde du 

voir plusieurs 

a 

F5 avril et du 16 mai 1986), pour É 
ï massacres 

Après la guerre, le < boucher des 
Balkans » avait réuni à quitter 
l'Europe et à se réfugier en Califor- 
mie. Pendant une trentaine d'années, 
1 y avait vécu en pleine anime. 
Le justie américaine de 
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PORT-AU-PRINCE 
de notre envoyée spéciale 

EP, d'évaluer avec un bel 
enthousiasme dès dimanche soir 
le participation à 75 % de l’élec- 

soit «deux millions de 
votants sur trois millions on âge 
de voter ». 

L'opposition, elle aussi, a fait 
ses comptes, 6e félicitant 
d'avoir, ce dernier week-end, 

HAÏTI : après les élections générales 

L'heure des comptes... 

Il est venu d'Ottawa, où, lundi en 
début d'après-midi, un communi- 
qué inattendu du secrétairé 
d'Etat aux affaires extérieures, 
Joe Clark, annonçait que le 
Canada n'était nullement prêt à 
considérer comme un € vercict 

Port-au-Prince allaient être 
< révisées ». Une réaction 
d'autant plus surprenants qu'elle 
intervient avant même tout résuk- 
tat. Le message, destiné à l'évi- 

NICARAGUA 

arrêtés samedi 16 janvier par les ser- 
vices de sécurité de l'Etat ont été 
Hbérés lundi dans la-matinée. Le 

plus s’immiscer dans des 
relevant de la sécurité nationale. Ces 
arrestations s'étaient produites au 
moment où le président nicara- 
guayen, M. Daniel Ortega, annon- 
çait une série de mesures de « libé- 
ralisation », lors du sommet des 
chefs d'Etat d'Amérique centrale à 
San-Joséde-Costa-Rica (le Monde 
du 19 janvier). 

d'organiser une 
série de conversations avec les 
rebelles à ini les 27 et 
ge pe nr 

prélat a, pour sa part, indiq 
qu’ demanderait au président amé- 
ricain Ronald Reagan et aux gouver- 
nements d'autres pays d'accueillir 

jours pour sa part les nouvelles pro- 

étant une simple manœuvre afin 
d'en, le renouvellement de 
Paide des Etats-Unis à la Contra que 
M. Reagan s'apprête À demander au 
Congrès. — {AFP, AP, Reuter.} 

© CUBA : Défection d'un heut 
, — Le vice-président 

du COMECON dans la capitale rou- 
Maine, où son travail avait été jugé 
médiocre, selon la quotidien gouver- 
nemental cubain Granma. Cette 
défection s'’ajoute à celles, en 1987, 
du général Del Pino, ancien chef des 
forces aériennes, et du chef de 
l'antenne de contre-espionnage 
cubain à Prague, Forentino Aspillaga. 
Lombard. — (AFP, Reuter.) 

[BPANT du large 
H 

Essais 
sur le roman étranger 

GALLI ARD 27ÿ 
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Asie 

La recherche d'un règlement au Cambodge 

Le prince Sihanouk et M. Hun Sen 
reprennent leurs entretiens à Saint-Germain-en-Laye 
Le prince Sikanouk et M. Han Sen, pre- 

mier ministre de Pimom-Penh, se retrouveront, 
le mercredi 20 janvier an pavillon Henri-IV à 
Saint-Germain-en-Laye, pour tenter de négocier 

règlement cambodgien, Ces discussions pour- 
ralent s'étaler sur trois jours si les entretiens de 
mercredi donnent des résultats. Aucun commu 
niqué final n'est annoncé, contrairement à ce tique du conflit, 

qui s'était passé lors de leur première 
contre, à Fère-en-Tardenois, dn 2 au 
4 décembre. Un diplomate américain, 
M. Gaston Sigur, secrétaire d'Etat adjoint pour 
l’Asie et le Pacifique, a déclaré lundi à 
Bangkok qu'il existait des «signes» selon Les- 
quels Hanoï « recherchaïit » un règlement poli- 

Fe 

Le véritable test des intentions de Hanoï 
Cette deuxième série d'entretiens 

— ils pourraient se poursuivre jeudi 
et vendredi — a valeur de test En 
exigeant un - calendrier précis » du 
retrait militaire vietnamien, le 
prince Sibanouk se soucie moins 
d'un alignement de chiffres et de 
dates — dont la signification est 
limitée — que de voir le Vietnam 
accepter sans réserves un Cambodge 
réellement neutre et indépendant. Il 
fait d'une réponse positive à cette 
question la condition de la poursuite 
d'une négociation dont il est l'initia- 
teur, C'est, apparemment, la seule 
interprétation de ses revirements 
depuis ses entretiens avec M. Hun 
Sen, début décembre à Fère-en- 
Tardenois. Cette première rencontre 
avait été l'occasion de retrouvailles 
entre Cambodgiens. Si chaleureuses 
qu'elles aient pu paraître, clles ne 
sauraient remettre en Cause, Aux 
yeux du prince, son indépendance. 
Ce message vise 1out le monde, à 
commencer par les Chinois : Siha- 
nouk entend s'assurer, à J'occasion 
de ce deuxième round de pourpar- 
lers, que les Victnamiens s'engagent 
sur le fond. 

Jusqu'ici, ces derniers ont 
demandé à être pris au moL. Îls ont 
promis, quoi qu'il advienne, de reti- 
rer toutes leurs troupes du Cam- 
bodge en 1990 au plus tard et ont 
affirmé qu'un règlement politique 
était l'affaire des Cambodgiens. Se 
retranchant derrière cet argument, 
ils n'ont pas répondu, du moins 

Hôtes de cette deuxième série 
d'entretiens, comme de la pre- 
mière, les Français ont adopté, 
volontairement, un profil bas. La 
doctrine est limpide : La France 
ne reconnaît pas la coalition pré- 
sidée par le prince Sihanouk — 
qui occupe. de haute lutte, le 
siège du Cambodge à l'ONU, — 
et encore moins le gouvernement 
de Phnom-Penh. Mais elle 
appuie, à titre personnel, le 
prince Sihanouk. Dans cette logi- 
que, elle vote en sa faveur aux 
Nations unies et accepte d'exa- 
miner toutes ses requêtes. 

En d'autres termes, des faci- 
lités sont accordées au prince 
quand il souhaite organiser des 
négociations en territoire fran- 
çais. Les gens avec lesquels il 
veut s'entratenir bénéficient de 
visas de séjour. C’est le cas, pour 
Ja deuxième fois, de M. Hun Sen 
et de ses collaborateurs. Les 
fonctionnaires de Phnom-Penh 
qui souhaitent se rendre en 

autre ville. 

tedition. 

Le profil bas de Paris 

Nulle part ailleurs on ne rencontre 
ce doux mélange de folie et de 

Londres c'est à la fois le musée 

OIRE Vue: 

publiquement, aux appels du prince 
Sihanouk, qui leur 2 demandé de 
venir s'expliquer. Js n'ont pas 
davantage relevé les attaques dont 
ils ont été l'objet de a part du 
prince, qui les a accusés notamment 
de « mauvaise foi ». 

La position de Hanoï est délicate. 
Seal interlocuteur valable, le prince 
Sihanouk est également le seul à 
pouvoir offrir deux garanties aux 
Vieinamiens en cas de retour à 
Phnom-Penh : d'abord, que l’impor- 
tante minorité vietnamienne — ins- 
tallée ou réinstallée depuis 1979 au 
Cambodge — pourra y demeurer en 
sécurité. Ensuite, que le territoire 
kbmer se pourra servir de base à des 
entreprises anti-viemamiennes. 

Mais les dirigeants communistes 
vietnamiens redoutent la rèémer- 
gence, sur leur frontière méridio- 
nale, d'un Cambodge indépendant 
et peut-être « capitaliste » alors que 
J'intégration du Sud dans leur sys- 
tème est encore incomplète et que 
les réformes engagées chez eux 
pourraient, justement, creuser 
l'écart entre le Nord et le Sud, ce 
dernier étant, bien évidemment, plus 
réceptif à la libéralisation et à 
l'ouverture encouragées depuis un 
an 

En d'autres termes, secouée par 
M. Gorbatchev — qui réclame, 
depuis août 1986, un frein à l’incu- 
rie, = La direction vietnamienne: 
entend aujourd'hui se donner les 
moyens de développer son économie 
Sans pour autant remettre en cause 

France pour des raisons sans lien 
avec la négociation éprouvent 
davantage de mal à le faire. 

Pourquoi tant de prudence ? 
Sans doute parce que le gouver- 
nement français veut éviter que 
Phnom-Penh ne tire partie de la 
présence de ses dirigeants en 
territoire français pour obtenir un 
quelconque degré de reconnais- 
sance. En outre, Paris ne veut 
pas se retrouver dans un engre- 
nage qui l'amènerait à jouer les 
arbitres dans une négociation qui 
lui échappe. 

Les Français se défendent de 
ke moindre filosité à J'égard de 
cette négociation. Tout simple- 
ment, ils n’éprouvent pas d'états 
d'&me. On pourrait difficilement, 
en offat, leur reprocher d'essayer 
de tirer bénéfice de la situation et 
au moins ne pourra-t-On pas 
davantage les accuser, jusqu'à 
nouvel ordre, d'ingérence dans 
carte affaire. 

s'explique pas. ça se vit 

Nom: 

Adresse: 

LE APT he ASS 

“Madame Tussaud” et le British 
Museum. C'est la relève de la garde 
et les sermons de Hyde Park. Ça ne 

On a tellement envie que vous veniez 
8 Londres que les bateaux de Brittany 
Fernes partent de trois ports diffé- 

Code postal: em meme el 

la sécurité du régime. Cetie direc- 
tion, très remanice, a besoin d'un 
règlement cambodgien — avalisé par 
la Chine et qui lui donne accès aux 
organismes internationaux de crédit, 
— mais pas au prix de l'abandon 
d'une stratégie d'union indochinoise 
qui demeure jusqu'à nouvel 
pour Hanoï la condition de la sécu- 
rité. 

Lancée par Sihanouk — depuis sa 
< mise en congé » en mai 1987, — la 
négociation en cours est une affaire 
entre le prince ct des capitales com- 
munistes : Hanoï, Moscou, Phnom- 
Penh et Pékin. Sur ce point, les 
autres parties concernées = les Etats 
non communistes de la région et les 
Etats-Unis - ont été placées devant 
un fait accompli. Dans ua premier 
temps, le prince Sihanouk doit jouer 
les Chinois contre les Vietnamiens, 
un exercice qui tient, aux yeux de 
certains. du grand écart. D aura 
besoin, dans le cas d’une transition, 
des soldats vietnemiens pour faire 
face à la menace, toujours réelle, des 
Khmers rouges. Mais il ne peut 
accepter de revenir à Phnom-Penh 
pour s'y retrouver entièrement tribu- 
taire de l'administration Hun Sen. 
appuyée par Hanoï. 

Sur ces deux points — comment 
neutraliser les Khmers rouges et qui 
gouvernera à Phnom-Penh — le 
prince Sihanouk a besoin de garan- 
tes concrètes des Chinois et des 
Vietnamiens. Mais pour obtenir de 
Pékin la mise au pas des gens de Pol 
Pot, encore faut-il que les Vietna- 
miens lui prouvent qu'ils sont prêts à 
le laisser gouverner le Cambodge en 

Stan ne taime toute autrement 
dit, les implications de la formule de 
Sihanouk — «un Cambodge ami 
mais pas valet du Vietnans » — sont- 
elles entièrement acceptées par 
Hanoï ? 

La poursuite de la négociation 
dépend de la réponse à cette ques- 
tion, Elle est peut-être également 
liée à deux autres développements. 
En premier lieu, l'éventualité d'un 
retrait militaire soviétique d'Afgha- 
nistan, qui contribuerait sans auçcua 
doute à favoriser un règlement cam- 
bodgien. En second lieu, l'intérêt de 
Moscou pour une détente en Asie, 
notamment au regard de ses rela- 
tions avec Pékin, surtout lorsque 
M. Deng Xiaoping met comme 
condition à un sommet sino- 
soviétique un retrait vietnamien du” 
Cambodge. 11 s'agit moins, ici, de 
jauger d'éventuelles pressions sovié- 
tiques sur le Vietnam en faveur d'un 
règlement que de voir comment 
Hanoï va opérer pour éviter un isole- 
ment dangereux. 

JEAN-CLAUDE POMONTIL. 

LONDRES EST GRATUIT POUR LES MOINS DE 16 ANS* 
Aucune ville ne ressemble à Londres 
et Londres ne ressemble à aucune 

Renseignez-vous. 

A Pour recevoir une documentation complète sur Londres et sur Brittany 

rents : Roscoff, Saint-Malo et Caen. 
On a tellement envie que vous veniez 
à Londres qu'on va être vraiment ès 
gentil avec votre enfant: s'il a moins 
de 16 ans. il est invité, C'est gratuit. 

Alors. c'est promis ? Vous viendrez ? 

Femies, coupon à retourner à: 
Office Bcitannique du Tourisme, Sarvice Publicité 63, Ru Pleme Chanon 73008 PAS * 

Les chemins d’un sommet sino-soviétique 
Les Soviétiques n'ont guère été 

affectés par l'accueil tif réservé 
par P&kin à l'offre de M. Gorbarchev 

affaires étrangères spécialement 

cher a d'a 
pas té « cffillemens » informé dan fus, et à Sné l'opinion qu 

sommet si à e ait « dven- 

Afghanistan est en plei 
Depuis le sommet d'octobre à. Wa ne PA 

et 

domaïne n'a plus un caractère primor- 
GL Ê labeme, en effet, de part et 

revendications territoriales d'autres de _ a 
importantes, problèmes à régler 
sont d'ordre plutôt technique, et 
N Gorbatcher a déjà annoncé quil 
était prêt à montrer la banne volonté 
nécessaire pour y parvenir. 

& 

ÊRÉE ei 14 
fi 4 È ë 

CONTOUR 

IL 
LDLLRREEN EUR 

Le “ALU 2 pu 
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sence viemamienne= dans ce Pays, 
dont la Chine fait, de longue date, 
l'obstacle principal à une normalisa- 
tion. 

Non sans quelques raisons, elle 
estime être en droit d'être ferme sur ce 

miennes du Ca C'était établir 
us parallèle qui prend 
son sens. 
Si l'heure n'est peut-être sÉ 

Hs Don-recondnction. C'est un 
combler et qui ft justifn 

ne sont en out Cas, des diver- 
gences d'ordre idéologique qui pour- 
raient se dresser sur le chemin des 
diplomates. 

ALAIN JACOB. 

Le président Habré et M. Giraud 
ont évoqué les récents attentats dans le sud 
Yaoundé. — Le président Hissène 

En rapportant ces propos, le minis- 
tre fi is de la défense, qui s'est 
félicité de l’état de « non- 
belii, i ut actuelle- 

tcbadiennes dans l'est du pays, 
alors que le gouvernement a de 
«gros problèmes de logistique» 

pour ravitailler ses troupes et les 
tions dans le nord du pays. 

renait très bien que Paris « ne pou- 
var pas étendre indéfiniment son 

Poursuivant sa tournée africaine 
{le Monde du 19 janvier), 
M. Giraud a été reçn, lundi, par le 
résident du Cameroun, M. Paul 
ya. Il s'est déclaré satisfait de 

l'<excellente » coopération militaire 
entre les deux ys, et il a remercié 

PA Per 

au Tchad. Ti 
Interrogé sur une éventuelle vente 

d'avions Mirage au Cameroun, 
M. Giraud a estimé que cela était 

MAROC 

Les autorités font état 
d’une nouvelle demande d’audience 

de Me Oufkir au roi 

des av: marocaines nous 
à fait lundi 18 janvier la déclaration 
suivante : 

« C'est Este avec l'entier 

de 2 fa 10 Due famille ir 
it été organisé: 

cependant, le vœu expressément for- 
Jusieurs reprises par 

, € ion! hernie 

Sa Majesté le roi et sa bénédiction 
grait reporté Le dépare M Oufiir 

ses vent Présentement 

dons les meilleures conditions de 

de la 

familiales du es du À 
de leur hr pris et Lasers rs 
libres et sans contrainte aucune. Ces 

manent avec l'extérieur POssie 
bilité d'effectuer des pr 

» La famille Oufhtr est entrée en 
gore de 1ous ses biens, mobi. 
lers et immobiliers, à l'exception 
de ceux qui font l'objet de liri: 
avec des particuliers. C'est actuelle- 

frère qui s' du règlement 
des litiges et de fa eestion biens 
par procuration. 

n'est jamais reve- 
nue Sur sa d'audi 
Sa Majesté le roi. bien où 
contraire : elle vient de la réitérer 
RENTE pe ps Du reste, il 

s ter 
de l'ensemble de la famille, dus ta 
mesure où Le souverain avait parfai- 
er Lee eu seniiment sur 
celle quesiion 30 ociobre 1987, en déclara + 
« C'est une affaire qui concerne un 
» souverain et une famille qui fait 
» partie de ses sujels, Je pense que 
- nous allons la régler de la façon 
la plus normale et la'plus 
- orme 4 ce que ROUS considé- 
» rons comme élan hotre morale. = 

» Enfin, on s'étonne de 1out 
l'exploitation de cette affaire, pré. 
sentée comme une question de 
droits de l'homme, mais qui en fait 
es utilisée politiquement comre le 
Maroc. » 
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TF1 confirme son leadership avec une progression 
spectaculaire de 28% en Tan: 

décembre 86: 372% du marché télévision 
décembre 87 : 475% du marché télévision 

Fe {Source : Médiamétrie 55000 Décembre 1987) 
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{Suite de ia première page.) 

» Aujourd'hui, tous les Alle- 
mands savent qu'il n’y a pas de 
solution de rechange à la coopéra- 
tion franco-allemande, et ils le 
disent dans la mesure où ils peu- 
vent s'exprimer librement, c'est-à- 
dire en République fédérale. Per- 
sonne ne le conteste aujourd’hui 
chez nous. Je sais que, à travers 
votre question, perce un Certain 
scepticisme que l'on rencontre 
parfois à Paris. 

» Nous avons deux raisons fon- 
damentales d'insister sur l'amitié 
franco-allemande et sur notre 
ancrage à l'Ouest, dans la Com- 
munauté européenne et dans 
l’alliance atlantique. Tout 
d'abord, il y va de notre existence. 
ll s'agit d'une question vitale pour 
les Allemands. La Communauté 
européenne nous OUVre une pers- 

ive unique d'assurer l'avenir 
de l'Europe. Mais l'Europe ne 
réussira son avenir qu'en Conju- 
guant ses forces. Li y a en Allema- 
gne des gens qui trouvent que La 
Communauté coûte trop cher. 
Mon prédécesseur a eu un mot 
maiheureux lorsqu'il a dit : 
+ Nous ne sommes pas les tréso- 
riers paveurs de l'Europe. » Cette 
remarque n'était ni particulière- 
ment judicieuse ni d'ailleurs 
exacte. Nous payons la plus forte 
contribution, c'est vrai. Mais c’est 
normal, dans la mesure où nous 
sommes aussi les principaux béné- 
ficiaires de la Communauté. 

» Le grand marché unique va 
nous offrir des possibilités supplé- 
mentaires. Pour des raisons évi- 
dentes, je me félicite de cette évo- 
lation, même si cela nous coûte de 
l'argent. Permettez-moi d'ajouter 
que, lorsque je parle de l'Europe, 
je ne pense pas seulement à la 
Communauté européenne, qui est 
une chance pour la partie libre de 
l'Europe. N'oublions pas que 
Oslo, Stockholm, Vienne, Prague, 
Varsovie, Dresde font partie de 
l'Europe. 

— Etla deuxième raison ? 
— [ya une deuxième raison, 

qui répond, bien sûr, aux intérêts 
allemands, mais aussi, si On y 
réfléchit bien. aux intérêts de la 
France. L'Allemagne est un pays 
divisé. La politique à l'Est de mon 
gouvernement présuppose que la 
place de la République fédérale 
soit clairement définie. Notre 
ancrage à l'Ouest est une des 
assises de notre Etat. La liberté 
est plus importante que l'unité, 
que les frontières. La République 
“fédérale d'Allemagne n'est pas à 
vendre {+ Die Bundesrepublik 
Deutschland ist nicht einkauf- 
bar >}. Une offre telle que l'avait 
formulée jadis Staline ne peut 
être pour nous en Aucun Cas une 
issue politique. 

» Notre appartenance à la 
Communauté de valeurs occiden- 
tale est irréversible. Je suis cer- 

Un sommet de POTAN 

devait se réunir 
début mars 

Bruxelles f AFP). — La tenue 
d'un sommet de l'alliance atlantique 
dans moins de trois mois à Bruxelles 
paraît désormais certaine, seule la 
Que en 2.0{ 5 mas Propoess per le 
secrétaire général de l'OTAN, lord 
Carrington, restant à entériner for- 
mellement, a-t-on appris lundi 
18 janvier de source informée. 

Ce sommet, vivement souhaité 
par les Etats-Unis et la Grande 
Bretagne, devrait permettre, pour 
reprendre l'expression du premier 
ainistre britannique M Margaret 
Thatcher, de manifester « l'unité et 
da solidarité - de l'alliance avant le 
sommet soviéto-américain qui pour- 
Tait se tenir en mai ou en juin 1988 à 
Moscou. 

Mr Se auraient OR de 
aire le point sur Les du 

désarmement et l'avenir de l'alliance 
après la signature par le président 
américain Ronald Reagan cet le 
numéro un soviétique Mikhaïl Gor- 
batchev du traité sur les forces 
auciéaires ÿ jai: (FN). 
Cette réunion tendrait aussi à 
démontrer la solidité de l'alliance au 
Sénat américain, qui doit encore 
ratifier le traité FNI. 

Ce sommet serait le premier 
depuis celui organisé le 21 novembre 
1985 ä Bruxelles, au lendemain de la 
rencontre orba! Le Resgan-Gorbatchey à 

tain que, sur ce point, j'ai derrière 
moi l'immense majorité de mes 

compatriotes. Nous devons rester 
le moteur de la construction euro- 
péenne, qui n'a pes simplement 
une dimension économique, mais 
également politique. Les traités 
de Rome sont, de par leurs objec- 
üifs, des accords politiques. Les 
pionniers de la construction euro- 
pécnne, Robert Schuman, Jean 
Monnet, Konrad Adenauer et tant 
d'autres, avaient en vue J'unifica- 
tion politique de l'Europe. C'est 
une vision particulièrement 
importante pour nous Allemands. 
On ne résoudra pas les problèmes 
résultant de la division de l'Alle- 
magne par un retour à V'Etat- 
nation du dix-neuvième siècle. 

— La poftique de M. Gorbat- 
cher vous paraît-elle être une 
chance pour l’Europe ? 

— Dans les quatre ou cinq 
années à venir, où l'on verra si 
M. Gorbatchev peut mener à bien 
sa politique de réformes, je pense 
que nous avons de bonnes chances 
d'améliorer nos relations avec les 
pays du pacte de Varsovie. Mais 
je ne me fais aucune illusion. 
M. Gorbatchev veut réformer 
l'URSS, mais il ne veut en aucun 
cas modifier le système commu- 
niste. {1 dit d’ailleurs ouvertement 
qu’il ne veut pas de la démocratie 
au sens où nous l'entendons. Je 
n'oublie jamais à qui je parle, pas 
un instant. Mais je pense que nous 
devons suivre avec intérêt et bien- 
veillance ce qui se passe dans les 
pays de l'Est. 

»> Par notre Ostpolitik, nous 
cherchons à améliorer les condi- 
tions de vie de nos compatriotes 
dans les pays de l'Est. Nous avons 
récemment signé un accord avec 
la Hongrie, grâce auquel, pour la 
première fois, la population de 
souche allemande vivant dans ce 
pays voit reconnus ses droits 
culturels. L'Allemagne a d’ai- 
leurs une longue tradition de liens 
culturels avec la Russie et avec 
les autres pays de l'Est de 
l'Europe. J'espère que dans les 
autres pays où vivent des Alle- 
mands, en Pologne, en URSS, 
ceux-ci verront leur sort amélioré 
et pourront Emigrer s'ils le dési- 
rent. Bien entendu, cela doit 
valoir de la même manière pour 
les juifs d'URSS. Je pense que 
nous allons à l'échec dans le 
domaine : du désarmement si la 
confiance ne s'accroît pas entre 
l'Est et l'Ouest dans tous les 
domaines les questions humani- 
taires, les relations économiques 
et culturelles, etc. 

» Voyez-vous, lorsque 
M. Honecker est à Paris, et que 
M. François Mitterrand et 
M. Jacques Chirac confirment à 
cette occasion leur soutien à la 
politique à l’Est que je conduis, 
que puis-je demander de mieux ?. 
Cela montre qu'il n'y a pas de 
méfiance, c'est très bien. 

— Cette trop bonne entente 

— Nous nous trouvons, le pré- 
sident de la République française, 
le premier ministre et moi-même, 
dans une étrange situation. Si les 
relations franco-allemandes sont 
‘bonnes, nos partenaires nous soup- 
çonnent de vouloir constituer un 
directoire. Si nos relations ne sont 
pas bonnes, on nous accuse de fuir 

-n0s obligations historiques. Mais 
je préfère entendre des remarques 
relatives à notre trop bonne 
entente que le contraire. Il suffit 
de se reporter à l’histoire de ces 
dernières décennies pour consts- 
ter que si Paris et Bonn ne bou- 
gent pas rien ne bouge en fait en 
Europe. 

— Cela n'est parfois pas si sim 
ple. Il y a par exemple ce récent 
échec du sommet européen de 
Copenhague. 

— À mon avis. Copenhague 
n’est pas l'échec que l'on a décrit. 
Les choses n'étaient simplement 
pas mûres. À posteriori, je consi- 
dère ce sommet comme une étape 
intermédiaire. Je suis parti de 
Copenhague avec la conviction, 
Pariagée per mes collègues, que 
nous devons nous serrer les coudes 
et parvenir à un résultat. 

» Mais pour en revenir à La Coo- 
pération franco-allemande, 
j'estime que son existence est un 
bienfait pour la politique euro- 
péenne, pour la politique alle- 
mande et, je crois aussi, pour la 
politique française. Notre coopé- 
ration n'est dirigée contre per- 
sonne. Du point de vue de La 
République fédérale, l'amitié 

franco-allemande est parfaite- 
ment compatible avec celle qui 
nous lie aux Etats-Unis. François 
Mitterrand et Jacques Chirac ont 
dit publiquement, et en toute 
clarté, que la France ne se substi- 
tuerait pas aux Etats-Unis pour 
assumer le fardeau de la défense 
de la République fédérale d'Alle- 
magne. Je suis conscient que nous 
vivons une situation exception- 
nelle dans l'histoire de l'Allema- 
gne d'après-guerre., celle d'avoir 
simultanément d'excellentes rela- 
tions avec Wasbington et Paris. 
Et c’est bien ainsi. Il ne serait pas 
opportun pour l'Allemagne 
d’avoir une histoire d'amour avec 
la France et, en mème temps, des 
problèmes avec les Etats-Unis. 

» Mais à cet égard, il faut tou- 
jours se rappeler que, entre mon 
bureau et l'Elysée ou Matignon, il 
n’y à que quatre-vingts minutes 
d'avion, alors qu'il faut huit 
heures pour allier à Washington. 
J'ajonterai que lors de mes 
voyages aux ts-Unis je n'ai 
entendu aucune des personnes qui 
s'intéressent aux questions euro- 
péennes formuler de critiques sur 
l'amitié franco-allemande. Au 
contraire, les gens voient cette 
amitié d'un très bon œil, ils disent 
«Dieu merci!» et nous demas- 
dent d'aller plus loin dans ce sens. 

— On peut tout de même aller 
se demander si des courants d’opi- 

— Je vais reprenüre la compa- 
raison avec une famille : lorsque 
votre sœur se marie, il n’est écrit 
nulle part que vous seriez obligé 
d'avoir de bonnes relations avec 
votre beau-frère. Ce sont des gens 
différents qui se retrouvent . 
réunis. Naturellement, nous avons 
des différences, mais n'oubliez 
pas à quel point, au Cours de ce 
siècle, les expériences historiques 
de nos deux pays ont été diffé- 
rentes. Les Allemands ont perdu 
les deux guerres mondiales. Cela 
les a profondément marqués. . 

» L'Allemagne est divisée. 
depuis quarante ans La France 
n’a pas fait la même expérience. 
En Allemagne, il n'y a quasiment 
pas de famille, à commencer par 
la mienne, qui n'ait perdu un ou 
plusieurs de ses membres à la 
guerre, ce qui joue dans la 
conscience des gens, iculière- 
ment sur le problème du désarme- 
ment. Il y a eu les treize millions 
de réfugiés, Les millions qui ont 
subi les bombardements. Et sur- 
tout, nous avons eu le nazisme. 
D'un point de vue psychologique, 
ce fait est très important pour 
comprendre l'Allemagne d’après- 
guerre. Le parti que je dirige a 
d'ailleurs été fondé par d'émi- 
nents résistants au nazisme. Le 
tout premier président de la. 
CDU, avant Adenauer, Andreas 
Hermes, avaït été condamné à 
mort par les nazis. Tout ce passé 
explique, partie, les réactions 
différentes qui peuvent apparaître 
en Allemagne et en France, par 
exemple après TcheraobyL 

— Je ne peux que dire à mes 
amis français qu'ils n'ont pas à 
s'inquiéter. Il y a en Allemagne 
une discussion d’historiens qui est 
devenue une querelle à partir du 
moment où les idéolognes s'en 
sont mélés. Ce n’est pas une que- 
relle qui divise le pays. Depuis 
plus de trente ans que je fais de la 
politique, je participe régulière- 
ment à des discussions avec les 
jeunes Si j'ose me permettre un 
jugement global sur ce que pen- 
sent les jeunes Allemagne : 
c'est une génération sans pré 
jugés: je constate qu'ils sont 
Éripes Sa us sensibles aux 
problèmes des droits de l’homme, 
de solidarité. A mes yeux, C'est 
une génération magnifique. On ne 
peut nourrir aucun doute sur leurs 
sentiments à l'égard du nazisme 
Le néo-nazisme n'a aucune 
chance chez nous. I} ‘y 2 pas la 
moindre tendance à nier ou à rela- 

wazie. Un homme politique qui 
défend des idées d'extrême droite 
n’a aucun avenir chez nous. 
L'antisémitisme n'a aucune 
chance de faire recette 

» Je dis que l'histoire alle- 
mande, c'est notre histoire. Nous 
l'assumons, nous ne voulons pes la 
cacher. Ce qui a été commis an 
nom du peuple allemand est horri-. 
ble. Nous avons fait notre possible . 
pour donner des réparations aux 
victimes, tout en étant conscients 
que les réparations matérielles ne 
peuvent ressusciter es morts mi 
faire oublier les souffrances. Dans. 
quelques mois je prendrai la 
parole dans Ia synagogue de 
Francfort à l'occasion du cinquan- 
tième anniversaire de la « nuit de 
cristal ». Je tiens beaucoup à 
ler de ce sujet aux jeunes. 

atrocités d’Auschwitz sont horri- 
bles, il faut ex parler, et nous le” 
faisons. 

» Encore faut-il avoir une 
vision précise et différenciée des 
faits et des responsabilités histori- 
ques. On ne peut pas mettre 
toutes les horreurs du monde sur. 
le dos des Allemands. Nous 
sommes, par exemple, irrités lors- 

‘que nous voyons à Varsovie une 
plaque commémorative des 
« atrocités allemandes » à Katyn. 
Ce ne sont pas les Allemands qui 

‘sont responsables du massacre de . 
Katyn, mais bien Staline, Nous ne 
sommes pas les précepteurs de 
l'Europe, mais nous ne sommes 
pes non plus le «paillasson» de 
l'Europe. : 

— On vous a reproché, lors de 
votre voyage en Israël, de vous être 
prévalu de Ia « grâce de la mais- 
sance tardive» pour vous sentir 
dégagé de toute responsabilité à 

— C'est de La pure et simple 
calomnie. Au cours d’une discus- 
sion à la Knesset, j'ai parlé à mes 
interlocuteurs israéliens, qui eux, 
m'ont parfaitement compris, de 
ma génération qui a encore eu 

K connaissance des évé- 
nements — j'avais quinze ans an . 
mois d'avril 1945 lorsque j'ai 
prêté serment à Berchtespaden, — 
d'une génération qui était trop 
jeuve pour être coupable mais 
assez âgée pour se rendre compte 
de ce qui se passait vraiment. J'ai 
dit que c’est le devoir de cette 
génération de jeter un pont entre. 
les plus âgés, que l’on ne peut pas 
condam ner en bloc, et les plus 
jeunes qui n'ont pas pu savoir, 
C'est cela le.sens de ma formule 
la «grâce de la naissance tar- 

‘ dive», et non pas les interpréta- 
tions calomnieuses qui en ont été 
faites à l'époque par la presse, et 
qui continuent à circuler. | 

— Votre grand projet de 
d'un wnsée de l'his- 

toire allemande à Berlin ne fait pas 

— Je veux qu'il existe un 
endroit où l'histoire allemande 
soit rendue accessible à tous les 
Allemands. La France, la Grande- 
Bretagne, les Etats-Unis, tout le 
monde possède un tel musée, sauf 
nous. Î} nous faut un endroit où 
l'histoire allemande soit exposée 
avec les moyens les plus modernes 
de la didactique. Le Musée de la. 
diaspora à Tel-Aviv me paraït être 
exemplaire à cet égard Je ne 
veux pas d'histoire «officielle », 
mais une présentation de toute 
motre histoire, sous tous ses. 
aspects et avec toutes ses contro- 
verses. L'histoire allemande ne se 
limite pas à de grands crimes, elle 
comporte aussi des chapitres 
grandioses. Dire cela, ce n'est pas 

tiviser les horreurs de la période * 

par- 
Les 

- mier ministre français ke 

cer la coopération entre nos:deux 
pays dans le domaine de la. 

. défense et de la sécurité. Dans ce 
domeine, les choses ont considéra- 
blement évolué. Aujourd'hui, : 
nous nous engageons dans des 
voies qui étaient fermées naguère. 

» La France est une puissance 
nucléaire, mais il est évident 
qu'elle ne peut assumer Le poids 
de la défense de la République 
fédérale et de l'Europe occiden- 
tale. Mais en tent que chancelier ‘ ; 
de la République fédérale, je suis 
rassuré par Pexistence d'nc forces: 

-‘de dissuasion française placéé 
sous l'autorité du président de la 
République. fl est tout à fait hors’ 

‘ de question que nous revendi- 
svp je ne sais quelle seconde 

pour l'utilisation de ces armes, 
Cela nous entraînerait sur un che- 
min sans issue. Les forces conven-. 
tionnelles de la République f£dé- 
rale d" sont, de 
côté, les -plus- importan 

| :occidentale. Les: forces 
françaises et allemandes se com- 

» Je suis favorable à ce que ce. 

attendez pas non plus 

“Émis Lt Rips ts Long 
rale- d'Allemagne une "certaine 
timidité, use : Ceréaine : ñ 

ration économique et monétaire, 
‘nous ne sommes qu'au début 

fixé, à savoir l'union économique 
ct monétaire, Je me réfère à ce 

© Comænnauté. If 
7: Washington plus 
demandent aux Allemands et aux 
Japonais d'en faire plus pour la 
relance. Certains essaient de res- 

*. susciter cette vieille théorie de La 
locomotive de la fin des 

: or ent robe 
pofitique.: Fe suis pragmati- 

que, -quitte à être démodé, mais 
:, celæ m'est égal. Ce que je 

constate, c’est que le taux de 
croissance pour 1987 a &£ de 
1,7 %, soit plus que préva, ra. que nos 
‘exportations 8e goût -acCrues de 
-25 % et nos importations. de 5 &. 

. Cela veut. dire en termes réels que 
conseil de sécurité et de défense. notre excédent commercial a 

se saisissé de toutes Les questions 
vue de l'élaboration d’une stra- 

tégie commune. Je veux que nous 
avancions plus étroïtement unis 
dans ces domaines. Il s'agira éga- 
lement de développer ensemble 
une politique commune dans le 
domaine du désarmement et du: 
contrôle des armements ainsi 
qu'une attitude commune à 
l'égard de l'Est. : 

» Je veux faire bouger les. 
choses. Prenons cette brigade 
franco-allemande. Certains disent : 
qu’elle ne compte pas en termes: 
purement militaires. Là n'est pas 
la question. C'est une expérience, 
et le simple fait que nous puis- 
sions aujourd’hui tenter cette _: 
expérience est la preuve d’un .: 
changement total des mentalités à 
douze ans de la fin de ce siècle. Je ‘ 
trouve que.c’est un début prou 
teur, surtout si lon considère 
plüs l’instraction commune des 
officiers des deux armées. .: 

— Les dirigeants 
plasieurs reprises insisté sur le lien 
nécessaire entre la coopération en 
matière dé défemse et en matière 
de politique économique. 

ous ce point de rue ? 

de côtS dans-la mesure où nous 
rapprochons de plus en plus nos 
politiques. Nous avons un long 
chemin à parcourir, car nous par- 
tons de situations totalement dif- 

français ont à .‘terai 

‘ dimmiaué de: 10 millards de marks 
-eauan - Ps 

» Îl en résulte une perte de 
Croissance pour l'économie alle- 
.mande, mais nous contribuons 

* ainsi à la relance de la croissance 
"Chez nos j notamment 
dans ‘la unauté. Nos taux 
d'intérêt sont les plus bas depuis 
que nos statistiques existent, notre 
politique d'ouverture du marché, 

. de dérégulation, tout cela est une 
contribution essentielle au réta- 
blissement des équilibres dans les 
échanges. Mais j'ajoute que je 

trouve cela encore insuffisant et 
‘ qi faut intensifier la coopéra- 

‘parvenir à une Coopération aussi 
. Etroite que possible. Cepeudant je 
ue suis pas favorable 4 des 

“ annonces fracasiantes, il faut 
aller pas à pas. 
> En résumé, mon grand objec- 

tif est le suivant : forsque je quit- 
mes: -foncti le chemin 

futur des Allemands doit être fixé 
de telle manière que l’on ne puisse 
jamais” er dk en arrière. On 
pourra ‘aller . us ou moins vite, 
.mais La direction générale doit 

— Ce domaine ne peut être mis : © irréversible. Cela veut dire, 
entre autres, que Rapallo ne peut 

* auHement se situer sur ce chemin. 

= Selon vous, cette irérersibs 
lité vaut-elle aussi pour la 
France ? Quel que soit le nouveau ” ; férentes. L'Etat centralisé fran- ” président de ln 

.çais est vieux de plusieurs siècles. : 

que je ne peux pas-prendre ici, 
dans mon bureau de chancelier, 
alors qu’un président ou pre 

peuvent 

» Bien sûr, nous devons aller de 
l'avant dans la coopération:écono-- 
mique, mais il ne sert À rien de se . 
lamenter gur le fait que‘nous n'en "fé plan francc-aliemand. 

—-Qui. Le grand avantage 

-” que.ie ligné généralc de la politis 
que française à l'égard de l'Alle- . 
MES 0e sera pas modifiée. Je le 

.d mieux que, au cours 
de ces deux dernières années, jé 
suis devenu un spécialiste de La 

cohabitation. Je ne crois pas que 
..l'on puisse faire en France une 
politique qui. sa détonrucrait des 
acquis des dernières nnies sur 

Cét héri- 
soyons pas éncore’plus lohi Ce. tage est assumé sussi bien par les 
qui paraît un peu frustrant -pour . 
l'opinion publique, c'est ja norma- 
lité des rapports franco 
allemands. On attend pour ainsi 
dire de chaque rencontre franco- 

PRES GE 

“Socialistes que par les gaullistes. 
. C'est aussi pour cela que je suis 
tout à fait opümiste. » . 

 :.. LUCROSENZWEIG 
ét DANIEL VERNET. 



M. Shamir rejette Péventualité 
d'élections anticipées 

: porterait tort tort à Israël et Alors qu’il avait été levé en Cis- 
Papas Pre rait Lee yeux des jordani, ÿ, le convre-feu a de 

», à dit M Sbémir (Likoud, nouveau 61€ décrété dans deux 
; ‘ droite}.'« Nous devons d'abord, at camps de tés palestiniens 

: : expliqué, mettre un ierme à région de.Na 
& des émeutéers.. ramener en vigueur sur l’ensemble des camps 
Perdre ns LS er et seule de Gaza ct même applig 

Ü EE in Wri: STE 2. 

er 
"  àlégard d'Israël, 
Un pas en avant 
‘un pasen arrière... 

ont 
passé outre, les- Etats-Unis 
‘abstiennent lorsque la question 

t revient sur la 

Au-delà des pt MORE 
nies par les représentants améri- 
cains à l'ONU (l ne faut pas 

L c Consail 

l'attitude des Blancs sud- 
africains. à l'égard des Noirs et 
celle. d'Israël à x de sa 

ue er ‘d'État, domma que le secrétaire * où les Etats-Unis célébraient, par 
& nd Fe dues à un jour férié, l'anniversaire de la 

Lénenta ab res‘ inhabituellement 
. sévères de la part de divers ‘Viques- 

américains. porte-parole 
Certes, le département d'Etat’ 

continue à «re 

Proche-Orient 

Le débat sur l'avenir des territoires occupés . 

Démarche islamique 

NN 

Présidée par M. Youssef Bel 
bassadeur 
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SOUDAN : l'assassinat d’un opposant irakien 

Les services de renseignements 
de Bagdad mis en cause 

Le mystère Je total entoure 
de rm pod me 

hors du pays, les a, 
S ph 

« ce crime ignoble ne restera 
imp = . Le mouvement el Rafi 
avait revendiqué en septembre 1986, 

à l'appui, l'enlèvement à Chy- 
pre d’un Ajplomate. irakien, 

Kamel Al Hussein I avait 
également revendiqué la même 
awnée plusieurs attentats à le bombe 
contre des institutions irakiennes à 
Beyrouth-Ouest. 

Le Soudan entretient d'excel- 

colonel Garang. Des bombardiers 
irakiens auraient même contribué, le 
mois dernier, à la reprise par l'armée 
soedanaisc de la ville de Kurmuk, 
occupée par les maquisards en 
novembre. L’hodiatoleslam Mehdi 
el Hakim, âgé de cinquante-deux 
ae était lun des chefs historiques 

l'opposition islamique irakienne et 
résidait habituellement à Londres, 
où i it une association islami- 
que et pu tienne ben 
faisait de fréquents voyages à l'étran- 
ger, notamment aux Etats-Unis 

Un des fils de l’ayatoliah Sayed 
Mobsen cl Hakim (décédé en 1970) 
qui fut le chef spirituel du clergé 
chiite irakien. l'hodjatoleslam Mehdi 
hé re Hakim était considéré comme plus 
modéré que ses frères qui diri 
des éhéran |” Assemb êe 

rême de le révolution islamique 
En (SAIRL), l'organe de coor- 
duos des différents res 

l'opposition irakienne_ nom- 
breux contacts dans le monde occi- 
ri en faisaient même un éventuel 
«< me compromis » Pour en 
eme nouveau Din en Irak 
Ce meurtre n'est pas le premier à 

atteindre la famille GA Hakim, dure- 
ment décimée par ression : 
Mebdi ei Hans es est te et la dix- 
huitième victime à tomber sous les 
balles ÉD re et le régime 
baassiste a déjà arrêté quatre-vin, 
dix membres de cette famille, pour la 

ger, président du SAIRL, installé à 
Er HR et l'hodjatoleslam Abdel 
Aziz el Hakim. Ce dernier ide le 
mouvement des Moudjahidines ira- 
kiens, qui se livrent à des 
Er den ae cri 

Dans le but de pire pression sur 
les frères en exil, le régime de Bag 
dad a commencé par cuécuier, eû 
mai 1985, six mem de La famille 
Hakim. En juin 1985, dix autres 
membres de {a même famille ont 616 
tués et, en juillet, un dix-septième 
membre est mort en prison sous la 
torture. D'autres apparte- 
nant à cette -« famille maudite » se 
trouvent depuis de Jongues années 
dans les prisons irakiennes, malgré 
F'intervention de multiples arganisa- 
tions internationales, et du secrétaire 
général des Nations naies per- 

J. G. 

d'Israël. — Trois ressortissants 
syriens, accusés d'espionnage au 
profit d'Israël, ont été pendus lundi 
18 janvier à Damas, a annoncé 
l'agence syrienne d'information 
SANA. Fouad Ali Hassan, trente-cinq 
ans, originaire de Lattaquish (nord de 
la Syrie), Mohammad Salem Yahia 
Badr, quarante et un ans, de Damas, 
et Adnane Moustepha Mahfouz, 
cinquante-trois ans, de la localité de plupart des fils et petits-fils de l'aya- 

toilah 

lam Mohamed | d'autres détails. — AFP.) 

Exclusif : une mystérieuse énigme historique 

Etrange découverte 
‘d’une splendide momie de jeune fille 

dans le tombeau d’un pharaon 
mettra à un plus grand nombre d’ama- 

1 teurs, chercheurs, émndiants, profes- 
À seurset bibliothèques, de souscrire eux 

aussi à ce remarquable livre d'art 
introuvable en librairie. 

Une fabuleuse exploration de la terre 
".} des pharaons. 

Pour souscrire directement auprès de 
l'éditeur à cetre prestigieuse édition du 
Roman de la momie dans la version de 
vorre choix (reliure plein cuir ou pleine 
toile), il vous suffit de compléter le Bon 
à découper ci-dessous et de le poster 
aujourd'hui même. Vous payerez seu- 
lement après réception de la facture” qui 
précède l'envoi du colis. Et si après avoir 
lu cet ouvrage, vous renoncez à le gar- 
der dans votre bibliothèque, il vous suf- 
fira de le renvoyer pour être intégrale- 
ment remboursé. 

Rarissime est La découverte 
- avec tous ses trésors - d’um 

jeune ? Son corps n’a révélé 
ancage trace de blessure ou de 
maladie. S'agit-il de la fille du 

Autre mystère : où se trouve La 
dépouille du pharaon ? Pourquoi 
est-il enseveli ailleurs ? à 

à Hugues de FLEUR VILLE, 
Editeur-libraire, 

1 18, rue d'Anjou, 75008 PARIS. 

Je désire souscrire, à votre précieuse 
édition du Roman de la momie de Th. 
GAUTIER enrichie de 310 gravures 
anciennes, dans la version que je mar- 
que d'une croix M : 
À] version “bibliophile : reliure plein 

a cuir dorée à l'or véritable 22 carats, au 
*| prix de 462 F, payable en 2 mensuali- 
tés de 231 F senlerment (port gratuit). 
C1 version “normale” : reliure pleine 

#7 toile dorée au prix de 196 F payable en 
2 DEDAER dE 28 F semiemans (pen 

gratuit). “2 Le Rome de L momé Dex 
publié (1) dans une luxueuse édition 

Le la enise Ï Jen'envoie pas d'argent maimenant, Pre mieux la langue, avec | jeté : 

THIBAUDET, grand philosophe, cri- vorre facture (°). Je serai intégralement 
tique liuéraire et professeur de litréra.. | remboursé si je vous renvoie cet ouvrage 
ture française à l'Université de Genève. | dans les 15 jours. 

——————————— | Due: 
Des longs mois d'iavestigations | Signarure = 
ponr documenter un récif | ECRIVEZ EN MASUSCULES S.V.P. 

RÉ | M: Mme. Mie : 
Pour illustrer avec des documents 
anciens ce beau livre, un documentaisse 1. 
y consacra plusieurs mois de travail, 
Résultat : un ouvrage qui par son texte, À Atcnse one enr nnnenenee 
son iconographie abondemroent légen. | 
dée et sa présentation, sera très recher- I 
ché sur le plan de la bibliophilie… 
Les 448 pages du Roman de la momie 

monte publé en 1858. Trois ans plus 
tard, la cSébrité de l'écrivain culmine 
avec la publication du Capäaine Fra- 
casse (2). Chartes BAUDELAIRE dira 
de GAUTIER qu’il est un poète inpec- 
cable et un parfair magicien ès lettres 
françaises. 

sur l'Egypte (des milliers de dessins et 
gravures sur cuivre) lui valuremt d’être 
nommé Directeur général des Musées 
français. Aussi, cette nouvelle édition 

. du Roman de x mornie est-elle excep- 

Une émouvante histoire d'amour 
auteur. : 
On sait À présent que le Fabuieux 

| ouvrage illustré de DENON sur 
l'Egypte avait fortement inspiré et Si dans Le Roman de la momie GAU- 
documenté Théophile GAUTIER. | TIER nous conte une émouvante his- | sont imprimées sur un magnifique  COPoaals 
DENON ini a fourni le point de départ | toire d'amour, c’est aussi pour nous | papier vergé ivoire. Les cahiers sont | 

: promener au temps de Moïse sur la serre | cousus et non collés. Son épaisse reliure 
des pharuons qu'il dépeint avec la mims- | format grand in-8° (21 *X 14 em) est Ï 
lie propre à un grand archéologue, enrichie de 2 rancheflles, d’un signet et | (°) Si vous êtes COÉDITEUR des Edi- 
Assurément, GAUTIER est l'écrivain | de pages de garde à l'enseigne de l'édi- tions FLEURVILLE, le montant de 
romantique qui, après Victor HUGO, | veur. Un beau cuir coupé d’un seule | cene souscription sera prélevé sur vore 

pièce habille sa couverture rehaussée de #1 COMPTE LIVRES D'ART « vous 
en égyptiens frappés à l'or recevrez un exemplaire du tirage de 1êre 

Ï (version rm) QUMÉTOLÉ et 
Le m même Ouvrage illustré, mais dans signé par l'éditeur. 
une version reliée pleine toile dorée, per- | 

(1) Editions Hugues de FLEUR VILLE, 18, rue d'Anjou, 75008 PARIS : 448 pages, 
Er or rene pee cm SM a à 
est vendu exclusivement par correspondance chez 

on et one Lord cé en en répare chez Le même éicur, 

MOM457 

RC ARSAENE a 

Mohsen el Hakim, et cela pour | Salamieh, au sud-est de Hama (cen- 
T sur contraindre les trois fils de ce der- | tre de la Syrie), « étaient des espions 

RS TE ceile de Téhéran, à la suite de l'aide nier, en exil, à arrêter leurs activités | qui se sont vendus à l'ennemi sio- 
force ‘contre La population palesti | militaire que les irakiens fournissent contre lerégime de Bagdad. Ces 1rois | niste pour une poignée de dollars », 

au gouvernement central dans se fils sont, outre Sayed Mebdi | a affirmé SANA, qui n’a pas fourni 
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Rarement les élections canto- 
nales partielles de l'année écou- 
lée auront été autant utilisées 
dans le débat politique. Chaque 
camp peut, en effet, y trouver 
matière à espérer : La droîte se 
contente pour cela des résultats 
du premier tour — où ses caadi- 
dats conservent leur avance de 
mars 1986 ; la gauche porte ses 
regards sur les scrutins de bal- 
lottage, où les candidats socia- 
listes ont fait subir défaite sur 
défaite aux candidats de la 
majorité. 

Avant d'examiner au’ fond 
indications, il convient de rappeler 
brièvement les règles d'analyse de ce 
type d'élection. Pour étudier les 
mouvements des suffrages. nous ne 

ue les consultations qui 
ont vu s'affronter au renouvellement 
général comme à la partielle au 
moins un candidat du PC, du PS- 
MRG et un candidat de la droite 
modérée, ce qui élimine six des 
quarante-huit élections cantonales 
partielles qui ont eu lieu en 1987 ; le 
cumul des résultats permet de gom- 
mer l'importance des spécificités 
locales: enfin la distinction selon 
l'élection de référence est un critère 
essentiel. En effet. au renouvelle- 
ment général de 1982, la gauche se 
situait à un haut niveau (48,1 % des 
suffrages exprimés). trois ans plus 
tard elle étant tombée à 41.3%. Un 
recul de la gauche par rapport à l'un 
ou l'autre scrutin n'a donc pas La 
même sigaification : minime par 
rapport à 1982 il laisserait toutes 
ses Chances de succès final au candi- 
dat socialiste à l'élection présiden- 
tielle, minime par rapport à 1985, il 
ruinerait ses espoirs. 
Au premier tour, Lx gauche reste 

très nettement minoritaire. Alors 
même que l'ensemble des cantons 
soumis aux élections partielles se 
révèle plus orienté à droite que la 
moyenne nationale (d'environ 

Une année d'élections cantonales partielles 

La gauche minoritaire mais conquérante 
3 points). la gauche perd 3.8 points 
par rapport à 1982 et elle nc gagne 
que 3 points dans la série 1985 {voir 
fableaux 1 et 2]. Ces deux évolu- 
tions. ramenées aux piveaux de 
départ sur le plan national. situent la 
gauche aux alentours de 44 % des 
suffrages. Ce qui est confirmé par le 
mouvement enregistré dans les 
mêmes cantons depuis les élections 
kgislatives de mars 1986 où la gau- 
che perd 1.4 point. Toutefois, la 
multiplicité des candidatures à 
droile au premier tour a sans doute 
pour effet de minorer quelque peu 
l'évaluation du score de la gauche. 

Münoritaire 
au premier tour 

Contrairement aux idées reçues, 
le rapport gauche/droite en 1987 est 
plus mauvais pour l'opposition que 
dans les cantonales partielles qui ont 
suivi les élections législatives entre 
avril et décembre 1986. L'année 
dernière, la gauche a reculé de 
3.8 points dans [a série 1982, alors 
qu'il y a deux ans elle n'en avait 
perdu que 1,3. Par rapport au scru- 
tin de référence de 1985. La diffé- 
rence est moins frappante mais elle 
joue dans le même sens : la gauche 
progresse de 3 points en 1987 au lieu 
de 3,8 points entre avril et décembre 
1986. 
Un seul correctif doit être apporté 

à ce tableau : la deuxième partie de 
l'année 1987 se révèle meilleure 
pour la gauche que la première. 
Entre septembre et décembre. la 
gauche a perdu 3.3 points par rap- 

rt à 1982, au lieu de 4 points enire 
Janvier et juillet : dans la série 1985, 
elle gagne 3.8 points dans la 
deuxième période au lieu de 
2.3 points dans la première. 

Pour la Parti communiste — tou- 
jours très attentif aux résultats des 
paruelles. — l'année 1987 est en 
définitive moins bonne que 1986. Ici 
aussi, la différence entre les deux 

1. - LE BILAN DES CANTONALES PARTIELLES PAR RAPPORT À 1982 

{en % des suffrages exprimés) 

STATISTIQUE PORTANT SUR 19 CANTONS 

© UDF. RPR. iv. d.ssétig. - 
© Front national el extr, droite 

TOTAL DROITE 
e Ecologistes 

élections de référence ne doit pas 
être oubliée: en 1982, le PC se 
situait à 15.9 % des suffrages 
exprimés, en Re R. Dans la 

emière série. le 2.1 points 
(au lieu Le 1° point a 196 Dans 
la seconde. il ne gagne que 0,3 point 
au lieu de 2.1 point L 1986. Pis 
encore, la chronologie lui est défavo- 
rable, puisqu'il obtient de moins 
bons résuilats au second semestre 
1987 qu'au premier. Par rapport à 
1982, il recule de 3 points entre sep- 
tembre et décembre au lieu de 1,4 
entre janvier et juillet. Par rapport à 
1985, il perd 0.8 point dans la 
deuxième période. alors qu'il 
gagnait 1 point dans la première. 
Enfin. par rapport aux législatives 
de mars 1986, sa remontée est sensi- 
ble sur l'ensemble de l'année mais 
moindre qu'entre avril et décembre 
1986. IT progresse en effet de 
3,3 points au lieu de 6.5 l'année pré- 
cédente. 

I] n'en demeure pas moins que ces 
différents indices tent d'éva- 
luer aux alentours de 13 % 
l'influence du Parti communiste 
dans les scrution cantonaux, soit 
plus du double des intentions de vote 
qu'André Lajoinie recueille actuel- 
lement dans les sondages pré- 
électoraux. Cette différence atteste 
la capacité du PC à résister beau- 
coup mieux dans les scrutins d'enra- 
cinemen local que dans une élection 
globalisée, personnalisée et 1élévisée 
comme l'est la présidentielle. Elle 
montre aussi que la perspective des 
nous dociobre Hs et des 
municipales de mars 1 pourrait 
aider le PC à se relever. même si son 
candidat subit un grave échec le 
24 avril prochain 

Le Parti socialiste et ses satellites 
MRG et divers gauche n'enregis- 
trent_ pour leur part aucun bond 
ggrinicaif. Par rapport à 1982, le 

perd 1.5 point (alors qu'il en 
gagnait 1,1 en 1986) : par rapport à 
1985, les résultats sont meilleurs 
puisqu'il gagne 3.2 points au lieu de 

2.2 en 1986. Enfin, par rapport aux 
législatives de mars 1986, il subit un 
recul de 3.4 points. La seule indica- 
tion réellement favorable réside 
dans l'examen de la chronologie qui 
révèle un second semestre beaucoup 
plus favorable que le premier. Entre 
septembre et décembre. le PS 
5,5 points par rapport à 1985 (au 
lieu de 1,7 dans fa première moitié 
de l’année) et il progresse de 
0.2 point dans la série 1982, alors 
qu'il perdait 2,6 points entre janvier 
et juillet. 

Les surprises 
du second tour 

Bien que le rapport gaeche/droite 
de er tour soit très favorable à 
la majorité, les seconds tours des 
partielles organisées ea 1987 ont vu 
se succéder les victoires du Parti 
socialiste. Sur les 48 sièges en com- 
pétition, la gauche en détenait 13 
avant les renouvellements. Au final, 
dans cette série de cantons qui lui 
était pourtant peu favorable, la gau- 
che l'emporte 25 fois contre 23 à la 
droite (voir tableau 3). Entre 1986 
et 1987, l'évolution est considéra- 
ble : it y a deux ans, la gauche enle- 
vait seulement 3 des 33 sièges 
détenus par la droite, en 1987 elle a 
enlevé 12 sièges sur 35. Il faut 
remonter au grand tournant électo- 
ral qui suivit le second plan de 
rigueur de mars 1983 pour retrouver 
pareille redistribution des sièges. En 
voix, le phénomène est tout aussi 
frappant : dans les 21 duels orga- 
nisés entre le Parti socialiste et la 
droite, la gauche passe de 43 % des 
voix au ier tour à 50,7 % au 
second. En 1986, dans ce mème type 
de configuration. elle était passée de 
463% 473%. 

Chacun alors d'invoquer la mau- 
vaise qualité des reports de voix au 
sein de la majorité et les risques 
qu'elle court pour le second tour de 
l'élection présidentielle. En réalité, 

I. - LE BILAN DES CANTONALES PARTIELLES PAR RAPPORT À 1985 
{en % des suffrages exprimés)‘ 

STATISTIQUE PORTANT SUR 23 CANTONS 

© UDF, RPR, dir. ds étiq. . 
e Front national et extr. d. 

La cohabitation entre ministres chiraquiens et ministres barristes 

Navigation à vue 
Depuis le samedi 16 janvier, la 

cohabitation est entrée dans une 
nouvelle phase avec l'apparition du 
candidat-premier ministre Jacques 
Chirac. Les conseils des ministres de 
mars et d'avril qui réuniront, sous 
les mêmes lustres, un président à son 
tour candidat déclaré. un premier 
ministre parti depuis deux mois en 
campagne et des minisues UDF 
jouant sur les tréteaux barrisies 
Seront piquants. Pour le moment, il 
faut s'incerroger sur les chances qu'a 
l'embarcation gouvernementale 
d'arriver à bon port avec un capi- 
taine qui à hissé le pavillon à ses 
couleurs el un équipage coupé en 
deux. ramant d'un côté à la cadence 
RPR et se raccrochant de l'autre à 
la grosse bouée Barre. 

Ceue situation, inédite sous la 
Ve République. est porteuse de bien 
des dangers. - Situation difficile, a 
admis dimanche M. Valéry Giscard 
d'Estaing. /{ va falloir gérer cette 
périude avec modération et un 
grand sers des responsabilités pour 
qu'elle ne fasse pas rort à notre 
Pays, notamment à l'extérieur. » 

Jusqu'au 
dernier jour 

M. Giscard d'Estaing parle 
d'expérience, encore que la situation 
qu'il eut lui-même à gérer en 1981 
n'était en rien Cémparable. Son pre- 
mier muustre, M. Barre, se conten- 
tait d’expédier les affaires cou- 
rantes. et. dès le premier tour. les 
ministres du RPR avaient officielle. 
ment pris parti pour Jui, ce qui 
devait cntraïner leur exclusion provi- 
soire de isur mouvement! Malgré 
cela le président sortant avait hésité. 
pour finalemeni se contredire, + La 
campugre est l'affaire du cardidai, 
pas l'affaire des ministres ». avait-il 
d'abord averti lors d'une mémorable 
réunion à Rambouïilen Du coup, les 
trois ministres chargés de sa campa- 
gne, MM. Jean-François Deniau. 
Jean-Philippe Lecat et Mæ Moni- 
que Pelletier furent priés de démis- 
sionner. Mais. changement de consi- 
gne quelques Semaines plus tard : 
chaque ministre, chaque secrétaire 
d'Etat, fut pressé par l'Elysée de 

donner le coup de main sur le ter- 
rain. Les sondages dégringolaient, le 
président perdait pied, les bonnes 
résolutions étaient enterrées. 

« Nous devrons travaïller 
jusqu'au dernier jour -, a averti au 
début de 1988 le vice-amiral Baila- 
dur. Nul n'eût compris qu'il vienne 
dire le contraire. Chacun en accepte 
l'augure mais chacun sait aussi que 
les trois mois d'exercice gouverne- 
mental qui restent à courir vont plu- 
tôt relever de la navigation à vuc. 
C'est la seule conclusion définitive 
que les ministres auront tirée de 1a 
réunion du gouvernement à Mati- 
gnon. vendredi dernier. « C'est bien 
la première fois qu'un chef de gou- 
vernement ne Sera pas SOulenu par 

l'ensemble de son gouvernement ». 2 
grincé M. Chirac. « Certes, a com 
plèté sans rire M. Balladur. c'est la 
première fois. Mais c'est aussi la 
première fois qu'un premier minis- 
tre en exercice est candidat ». 
- Allons, allons. a ajouté en riant 
Bernard Bosson en regardant Frar- 
çois Léolard. qu'aurions-nous fair 
s'il y avait eu un autre membre de 
notre gouvernement candidat ? » Le 
pire n'est évidemment jamais sûr. 

Nul ne peut cependant cacher, 
comme le confie le minisire giscar- 
dien Hervé de Charetie. que - ceite 
situation n'est pas toui à fait natu- 
relle =. qu'il y à là + un problème 
déonologique » mais qu'il convient 
de « s'asseoir dessus -. 

Son collègue centriste Adrien Zel- 
ler, secrétaire d'Etat à la Sécurité 
sociale, acquiesce : - Ce ne sera pas 
une période facile. » Son ministre de 
tutelle. M. Philippe Séguin. vient 
d'ètre nommé grand coordinateur de 
la campagne Chirac pour la région 
Alsace-Lorraine. Lui-mème fera la 
campagne en Alsace pour M. Barre. 
Les rentrées du milieu de semaine à 
Paris ne seront pas Lristes. Certains 
de leurs collègues ne s'en émeuvent 
pas ouire mesure, arglant que. 
- après avoir supporié pendant 
deux années de cohabiraïior 
M. Mitterrand -, ils peuvent tout 
endurer: que les grands dossiers 
étant éclusés. la gestion courante des 
affaires ne posera plus guère de pro- 

blèmes : que La majorité étant forcée 
de se retrouver au grand complet 

r le second tour, les ministres 
PR et UDF - sont condamnés de 

toute façon a s'entendre ». = Chacun 
d'entre nous, explique René 
Monory. sait jusqu'où il ne faut pas 
aller irop loin C'est une question de 
confiance et de loyauté. » 

Faire systématiquement la part 
entre le technique et le politique. 
- veiller, comme le dit le ministre 
radical Yves Galland. à ne jamais 
mélenger les genres -: tel est le 
£rand principe énoncé pour la survie 
de certe cohabitation bis. 

Plus facile à dire qu'à faire. 
- Peut-on vraimers imaginer, ironi- 
sait un responsable de l'UDF, gue le 
premier minisire OU n'importe 
lequel de ses rrinistres se déplaçant 
dcns ure région le matin avec des 
morards pour une visite ministé- 
rielle renvoïe l'après-midi son 
escorte parce que, là, il fera ca 
gne ? = Les ministres du Parti 
blicain et les ministres radicaux sont 
évidemment less moins inquiets. 
Comme ils se sont toujours efforcés 
de le faire. non sans persévérance et 
réussite jusqu'à maintenant ils 
auron! sans doute 2 cœur de jouer, 
ainsi que le répète François Léotard, 
- leur rûle de trait d'union - entre 
les minisires RPR et des ministres 
centristss. beaucoup plus actifs sur 
le flanc barriste. 

Kiérreux 
et malades 

Le chef de file des Centristes, 
M. Pierre Mékaignerie, feint encorc 
de ne pas trop s'en émouvoir. 
- Dés le départ. rappelle-til. nous 
avons été clairs avec le premier 
ministre. Nous ñn'evons jermaïs dissi- 
mulé notre engagement pour 
M. Barre. Il est donc normal 
aujourd'hui que chaque femille se 
gone autour de son Candidat. - 

ien sûr. Compléte tout aussitôt 
son ami Jean Arthuis, si re} ou tel 
ministre transforme le gouverne 
ment en champ de foire. cela posera 
des probièmes. » 

À fortiuri si le premier ministre 
engage le premier les hostilités. Les 

centristes sont prêts à épouser le ter- 
rain. Que M. Chirac joue sans 
fausse note la partition de l'union. et 
ils resteront eux aussi sagement der- 
rière leur pupitre. Sinon, l'orchestre 
gouvernemental va vite ressembler à 
une batterie fanfare. « De toute 
Jaçon, prévient Bernard Bosson, on 
ne se laissera avoir par un bara- 
tin sur le ir de réserve des 
ministres. Le premier ministre est 
candidat, M. Juppé est son porie- 
parole, les principaux ministres 
RPR sont pariie prenante dans la 
campagne RPR Il n°v a pas de 
réserve pour les autres ministres. | 
Personne ne comprendrait qu'il en | 
aille autrement pour nous. + 

Dans l'immédiat, la réunion de 
vendredi dernier qui était précisé- 
ment destinée à fixer un Cap pour les 
quatre derniers mois n'a pas rassuré 
tout le monde. Solidaires du bilan 
gouvernemental, les centristes, par 
la voix de Pierre Méhaignerie, ont 
fait valoir que, pour + évirer une 
campagne anesthésiante =», ce bilan 
ne devait point «cacher les fai- 
blesses structurelles graves de la 
France ». Certains ministres RPR ! 
ont peu apprécié Ce goût » ei 
d'autoflagellarion ». Toute méfiance 
n'est pas dissipéc. « Plus les décla- 
rations unitaires du RPR vont se 
multiplier au sommet, relevait un 
sénateur influent de l'UDF, plus on 
va voir 5e durcir la situation sur le | 
terrain » 

Tout à trac, M. Chirac a fait pas- 
ser vendredi la consigne : « Je puis 
difficilement imaginer, avil pré- 
cisé, que les ministres des régions | 
que je visilerai ne soient pas pré- 
Semts. Bien entendu, il en va de 
même pour les visites de 
M. Barre = On dit que le Lyonnais 
Michel Noir, RPR, voisin de i 
M. Barre, se trouva subitement avec ! 
un gros chat dans la gorge. Réac- | 
tion de Bernard Bosson : = Si jes 
ministres RPR tombent malades 
lorsque M. Barre vient chez eux, les 
ministres CDS risquent aussi d'être 
brutalement jiereue quand 
M. Chirac vi = Bref, dans ce 
gouvernement, un ministre prévenu 
en vaut sans doute deux !.. 

DANIEL CARTON. | 

l'analyse comparée de 1986 et 1987 
montre la majorité a été avant 
tout victime d'un dérèglement de 
son système de candidature aux 
élections locales. D'une année à 
l'autre, le nombre moyen de candi- 
dats de la droite ea compétition au 
premier tour s'est accru, et le Front 
vational présente de plus en plus 
souvent un candidat. 1986 
les duels PS-droite, le candidat de La 
majorité arrivé en tête de la droite 
au premier tour ralliait dans la 
quasi-totalité des cas plus de 75 % 
des suffrages de la droite modérée 
sur son nom et il occupe ainsi avant 
le scratin de bellottage une indiscu- 
table position de candidat dominant 
dans son camp. En 1987, ce n'est 
plus le cas que dans un canton sur 
deux. Or l'évolution électorale entre 
le premier et le second 1our varie 
énormément selon que Îes voix de [a 
droite modérée sont dispersées entre 
plusieurs candidats puissants ou 
regroupées l'essentiel sur un 
candidat dominant. Dans le premier 
cas de figure en 1987, la gauche pro- 
gresse entre les des re 
10,5 points (passant de 39,4 
49,9 Es . dans le second elle ne 
gagne que 2,3 points (passant de 
50,1 # à 52,4%). Là où la droite est 
unifiée autour d'un candidat domi- 
nant, le mouvement de progression 
de la gauche entre 1986 et 1987 
n'est plus que de 2,5 points. 

Pour aussi spectaculaires que 
soient les résultats des duels de 
second tour entre le PS et La droite, 
il serait abusif de les vrans, 
directement au second tour la 
présidentielle. Ce serait oublier que, 
dans les cantons qui ne rentrent pas 
dans cette ca ie, la droite a 
obtenu au premier tour 60,8% des 
suffrages exprimés et la gauche 
37,9%. Si l'on recourt au concept de 
etour décisif» cher à François 
Goguel — qui additionne les résul- 
tats du tour où l'élection a été 
acquise, le premier ou le second en 
cas de ballottage — la gauche 

n'obtient que 44,3% des voix et la 
droite 55%. Compte tenu de la 
déformation politique de certe série 
de cantons, voilà qui situe le rapport 
réel entre la droite et la gauche à 53- 
47 en faveur de la majorité actuelle. 

À trois mois de la présidentielle. 
l'analyse de cette année d'élections 
partielles conduit à trois conclusions 
majeures : 

1) La gauche reste nettement 
minoritaire au premier tour de scru- 
tin avec environ 44 % des suffrages : 

2) Dans cette série de partielles, 
la droite a souvent été victime au 
scrutin de balloitage de la multipli- 
cité de ses candidatures de premier 
tour et des querelles d'héritage dans 
les cantons soumis à succession. 
Pour la présidentielle, le danger 
principal réside dans une excessive 
dispersion de ses suffrages. Au vu de 
ces indications, on peut énoncer la 
règle suivante : « Plus le candidat de 
la droite atrivé en tête au premier 
tour aura creusé l'écart avec ses 
concurrents, plus grandes seront ses 
chances de victoire au second 
tour» ; . 

3) Si François Mitterrand se 
porte candidaL. la des son- 
dages de la SOFRES effectués 
en 1987 situe la gauche au premier 
tour de la présidentielle à 46,5 % des 
voix. La différence avec les par- 
tielles — où la gauche représente 
44% des voix permet d'apprécier le 
«bonus» qu'apporte le président 
sortant à deux ou trois points supplé- 
mentaires. Appliqué à notre évalua- 
tion du tour décisif (47-53), ce 
bonus conduit à fixer le second tour 
de l'élection présidentielle dans la 
zone de totale incertitude, 
entre 49 % et 51 % des voix... 

JÉROME JAFFRÈ 
et JEAN-LUC PARODL 

I. - LES ELUS DES 48 CANTONALES PARTIELLES DE 1987 

PROPOS ET DÉBATS 

M. Barre : 

des bourgeons 
M. Raymond Barre, qui était, le 

lundi 18 janvier, en Haute-Savoie, 
s'est montré à la fois ferme et rassu- 
rant sur les ÿ économi- 
ques de la France. « Je suis 
convaincu qu'il faudra faire beaucoup 
d'efforts maïs je suis convaincu 
aussi, a-t-l notamment déclaré, qu'A 
y a un peu partout dans notre Pays 
des bourgeons de croissance qui se 
développeront si l'environnement le 
Jeur permet. » 

| M. Lecanuet : 

image forte 
Le président de l'UDF, M. Jean 

Lecanuet, a souhaité, le lundi soir 
18 janvier sur France-inter, que le 
soir du premier tour de l'élection pré- 
sidentielle M. Raymond Barre et 

M. Jacques Chirac se montrent côte 

moins fortuné des deux per les suf- 

frages dise à l'autre : me voici à vos 
côtés pour votre victoire et pour la 

France. Ce serait une image forte : en 
tout cas elle a le mérite d'être une 
proposition », a souligné M. Lecanuet 
avant d'ajouter : « Je souhaite la vic- 
toire de M. Barre et je travaille à sa 
victoire Parce qu'i est centriste, 

tout ce que nous svons vécu de trou- 
ble au remps de M. Mitterrand, » 

M. Marchais : 

obsession 
Le secrétaire général du PCF, 

M. Georges Marchais, a estimé, le 
lun 18 janvier sur RTL, que le pro- 
gramme adopté dimanche par la 
convention nationale du PS « n'est 
Pes un programme de gauche parce 
qu'il n'est pes de nature à sortir La 
France de la crise ». « Nous avons le 
devoir de dire la vérité ; ce que nous 
pensons de la politique du PS, at-il 
ajouté. Cette politique tourne le dos 
aux engagements qui avaient été 
pris. » M. Marchais a souligné : 
« Nous voulons battre le droite, c'est 
notre obsession. Mais nous voulont 

ne 

© RECTIFICATIF. — Dans le 
commentaire des projets de loi sur le 
financement des activités politiques, 
intitulé «Le consensus improbable », 
publié dans Ja Monde du 14 janvier, 
un lapsus nous a fait écrire que cle 
Plafonnement à 100 millions de 
francs par an et per personne morais 

voir les paris politiques », initiale- 
ment prévu dans ces projets, avait 
été supprimé. A s'agissait d'un plz- 
fonnement « à 1G0 GO0F. » 

tion présidentielle ait Leu sans didature de Valéry Giscard d'Estaing », mais, A 
leur fidélité à leur famille De a n° 
ent Qu'ils accordent neturelle- 

LL 

à 

18 
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Politique 

La préparation de l'élection présidentielle 

M. Lionel Jospin fait le portrait 
de la personnalité idéale 

Invité, le Jundi 18 jui de 
l'Association de la presse présiden- 
telle, M. Lionel Jospin, premier 
secrétaire du PS. a de nouveau 
refusé de se sur la cendi- 
dature ou noncandidature de 
M. François Mitterrand et sur la 
date de sa déclaration d'intention. 

Il a, néanmoins, dressé un 
porraitrobot du bon candidat pour 

France qui corres] ea fait, à 
itif de M. Mitter- 

it en négatif de 
c où de M. Ra; 

mond Barre. Ce candidat doit 
notamment, pour pour Xi, « avoir le ên 
des opportun que tre 
Jerme quand il faut l'être (...) 

et positif quand il faut l' 2e, au au 
Prat têtu a frileux ». 

l'élection Présldens 
” telle, de choses se joue- 
Mr bé le terrain de la personna- 

lité », 
M. Jospin pense qu’il est 

aujourd'hui « foralement impossi- 
ble» de tenir des raisonnements 
classiques sur les différentes 
familles de la droite française. Pour 

RE 1e plan des valeurs guent plus, ni sur les 

de idées. ni sur celui des forces 
Sociales qui les soutiennent. Pour lui, 
cette situation nécessite une « c/ari- 
fication » de ce que sont respective- 
ment MM. Chirac et Barre. « On ne 
va tout de même pas, s'est-il 
exclamé, les distinguer sur cra- 
vale!» Pour que « l'élection soit 
es M. Jospin sooands qu’une 

soit apportée à ses ques- 
tions. Le premier secrétaire du PS 
ajoute : Plus ils ferons | la Are 

nl mc se 
M. Jospin a évoqué les débats 

internes au PS sur l'attitude à adop- 
ter en ças de victoire dans la gestion 
des affaires du pays. Il espère, a-t-il 
dit, qu'après cinq ans au gouverne- 
ment «nous n'allons pas revenir 
aux ilités avec à nouveau 
l'idée en tète que ce qu'on ne ferait 
pas dans les trois mois, on ne le 

ferait jamais ». Le premier secré- 
ts de PS souhaïte que son parti 
ait Mt désormais la « capacité d'imté- 
grer la durée», ce qui ne signifie 
pas “être plus modéré ou plus 
modeste », Car, ainsi, On n’est pas 
obligé parfois de «revenir en 
arrière ». Avec cette méthode, les 
socialistes É se Ce) par da 

‘accorder Us la 

méthode de la Pues) — 
Interrogé sur les questions inter- 

nationales, M. Jospin a regretté 
«l'incroyable mesquinerie » de la 
France dans trois domaines : Faide à 
Radio- HR internationale 
(RET) ; les tations commer- 

Les intentions de vote selon la SOFRES 

Ciales françaises à l'étranger: le 
montant des bourses aux étudiants 
étrangers. Sur ce dernier point, 
M. Jospin a notamment précisé 
qu'accorder des bourses d’un mon- 
tant faible est une « stupidité » qui 
a pour effet de les étudiants 
étrangers vers les universités 
d’autres 11 vaudrait mieux, si 
cela est juge-tl, dimi- 
nuer le nombre de ces bourses. 
faypé pur Le « dhproporion» | de seraient « 

dit frappé par la « disproportion » 
entre les sommes en cause et les 
retombées positives à moyen et long 
terme que la France peut attendre 
d'un effort supplémentaire. 

Le chef de l'Etat progresse 
M. François Mitterrand recueille- 

rait 40 % d'intentions de vote au pre- 
mier tour de l'élection présidentielle 
et serait réélu au second quel que 
soit son adversaire, selon le sondage 
réalisé par la SOFRES et publié, le 
mardi F5 janvier, dans plusieurs 
jouruaux de province (1). Lorsque 
le président de la République est en 
lice, les représentants de la gauche 
rassemblent les suffrages de 48% 
des personnes interrogées et ceux de 
droite 51,5%. En revanche, lorsque 
M. Michel Rocard porie les couleurs 
socialistes, il obtient 29 % des inten- 
tions de vote tandis que les candi- 
dats de gauche recueillent les voix 

cs Pepe 

Au second tour, le chef de l'Etat 
est réélu face à MM. Raymond 
Barre (avec 52,5 % des suffrages) et 
Jacques Chirac (avec 57%). En 
décembre, M. Mitterrand battait les 
deux représentants de la majorité 
avec respectivement 52% et 55% 
des voix. En revanche, M. Rocard 
est battu dans les deux hypothèses : 
face à M. Barre qui est élu avec 
55% des imtentioos de vote (au Le 
de 53% en décembre) et face à 

M. Chirac qui l'emporte avec 51% 
des surfrages. En décembre, 
M. Rocard sortait vainqueur du duel 
l'opposant au premier ministre avec 
51% des voix. 

En ce qui concerne les transferts 
de voix du premier au second tour, 
MM. Mitterrand et Rocard pâtis- 
sent d'une détériofation des reports 
des voix communistes. Le président 
de la ublique recueille les suf- 
frages de 63 % des électeurs commu- 
nistes (au lieu de 68% en décem- 
bre) lorsqu'il est opposé à M. Barre. 
Placé dans cette hypothèse, 
M. Rocard bénéficie des voix de 
56% d'entre eux (au lieu de 64 %). 

Opposé à M. Mitterrand, 
M. Barre obtient Je soutien de 77% 
des électeurs de M. Chirac et de 
56% de ceux de M. Jean-Marie Le 
Pen. M. Chirac, présent au second 
tour, recueillerait les suffrages de 
67% des de M. Barre et de 
50% de ceux du président du Front 
national. 

1) Sondage elTectué du 9 au 12 
BAL Big dy x Ltel Pi 
tif de 1 000 personnes. 

La querelle des socialistes marseillais 

Le premier secrétaire du PS voudrait écarter 
M. Robert Vigouroux de la mairie 

Une Jutte d'influence featrée 
entre M. Lionel Jospin et 
M. Laurent Fabius pour le 

ferre, en mai 1986, le premier secré- 
taire du PS n'entretenait de très 
bonnes relations avec aucune des 
factions ea présence, ni avec les def- 

Cabinet de M: Y. BODIN, 
P.LUCET, A. GENTY, société d'avo- 
ee, EU place de la Madeleine, 75008 

a Dar nd la 11e chambre 
de la Cour d Paris, le 8 avril 

1987, entre : 

incriminé constituent une atteinte 
directe à l'honneur et à la considération 
de la partie civile par la « révélation » 
alléguée de « détournements » des fonds 
de l'organisme public dont M. Schiele 
est Le responsable. 

ms Din ArE du 27 mai 1983. 
Pour extrait conforme. 

. Y. BODIN. 

ferristes groupés autour de M. Phi- 
lippe ri es ces . ven 

avec à Michal Fe avec La amis ps M. kel Pezet, 
bomme fort de La fédération et can- 
didat à la per de M. Vi 
Kerr Des deux es Apois 
aM. Jospin de pm le ne 
trancher, de laisser la situation pl 0e 
mir et les contentieux s’accumuler, 
même si le premier secrétaire, au fil 
des mois. a pris de plus en plus net- 
tement le parti de M. Pezet. 

Dans ces conditions ce qui devait 
arriver a fini par se produire A 
l'automne 1987, M. Laurent Fabius 
a réusai un beau «coup» politique 
en L, SOUS SON parrainage, 
Le pe et Sanmarco. Un succès 
autant plus appréciable que cette 

réconciliation vient de traverser, 
sous l'œil vigilant de l’ancien 
mier ministre, deux épreu: ves Ti. 
cles (la convention fée prépa- 
ratoire à la convention nationale, la 
distribution des investitures les 
élections cantonales} sans être 
remise en cause. 

toutes ces vicissitudes, L première 
de France, avec, à elle seule, près de 
10 % des mandats nationaux. 

D suffisait de commencer à 
cier. Dès le mois de novembre 1987, 
M. Dominique Strauss-Kahn, Inem- 

au coup de pauce attendu dans la 
lutte contre M. Vigouroux. 

Il est de notoriété presque publi- 
que à Marseille que le maire 
n'exclut aie pus l'idée de mener sa pro- 

ux élections Cr aq 

pa Or M. Pezet, homme fort de la 
fédération (pe qui veux dire quelque 
chose dans les Bouches du Rhône 
a évidemment une large avance dans 
le PS sur M. Vigouroux, qui compte 

surtout sur l'opinion. M. Pezet qui, 
après plusieurs tentatives pas- 
ser en force, a compris qu'il ne par- 
viendrait pas à chasser le maire de 
son fauteuil avant l'échéance, atten- 
dait donc au moins deux de la 
direction nationale. Qu'elle rappelle 
le mode de désignation par les mili- 
tants des candidats socialistes aux 
élections ; qu'elle précise Eu 
M. Vigouroux ne peut faire FF 
aucun ütre particulier pour être tête 
de liste s’il n'est pas désigné par les 
militants. 

L’uité contre 
le « désastre » 

L'accord Jospin-Pezet s’est 
concrétisé lundi : le premier secré- 
taire du PS a eu une longue conver- 
sation avec MM. Pezet et Vigou- 
roux, en terrain neutre, dans un 
hôtel du Vieux Port. Au terme de 
cet entretien, lors de la cérémonie 
des vœux du Nouvel An de la fédé- 
ration socialiste, M. Yves Vidal, pre- 
mier secrétaire fédéral, a annoncé 
que les différends avec Paris étaient 
réglés. M. Jospin a confirmé ses 
dires, a justifié son attitude passée et 
a fait la déclaration extrèmement 
nette (qui sera officialisée par un 
éditorial dans l'organe militant de la 
fédération) que M. Pezet attendait. 
Le premier secrétaire du PS s'est 
félicité de l'unité retrouvée, a 
condamné, dans la perspective de 
1989, « toute autre tentation » que 
Tanion des socialistes, toute tenta- 
tion qui ne conduirait « qu'à l'échec 
Pour ious, au Pour ceux 
qui voudraient la conduire > et à 
« des ruptures » profondes. Le can- 
didat, quel qu'il soit, « ce sont les 
socialistes qui le désigneront », et il 
F9 ana null auve source dé 
légitimité pour eu Ses cafin déclaré persnadé 
Ceux à qui s'adressait ce messe 
rl mL 8 
chemin "honneur personnel et de 
la victoire politique ». 
Me 1 désormais autre chose à 

igouroux que ses yeux pour 
pleurer? Le maire e été pour Le 
moins agacé par l'initiative de 
M. Jospin, alors que, selon lui, la 
priorié du jour est l'élection prési- 

le et que ce n'est pas vrai 
ment le moment de désigner un can- 
_ L pour la mairie de Marseille. 

is Mitterrand, nous 2 
âéclar M. Vigouroux, a donné 
Lu exemple de l pas pressé, 
alors pourquoi se une 
élection dom l' md 
plus d'un an? » 

JEAN-LOUIS ANDRÉANL 

M. Mitterrand, candidat sans le dire... 

{Suite de la première page.) 

3) L'état de Fopinion. 
Attendons ie mois de janvier, 

disaient les proches du chef de 
PÉtat. Le mois de janvier est venu, 
et François Mitterrand est au 
zénith : selon l’enquête de la 

52 % des persannes inter- 

gent être laissée en jachère. au nom 

l'Etat à un aveu implicite : si 
avait idé de ne . Mitterrand 

pes ère candidat, ordre aurait êté 
aux <mitterrandistes» de 

soutenir M. Rocard. Or ce dernier 
aurait eu besoin de te mps, pour 

nil a l'étofre 
gen Pr dtdent. Au bu dk de 

Mie ST vo Pen 
ns dun me mas <n im 
RE né dece ed lon JE 

. Dans ces conditions, le pr 

pt Se à pd sa cam, lu 
dat Mitterrand, @ù surtout dans 
l'après-8 mai. Car M. Mitterrand est 

fe 

et favori 
à ce point favori que toute La classe 
politique raisons en tonnes do 768 

MM. Madelin et Longues 
sont, sur ce point, en toute amitié 
barriste, les plus éloquents : au PS, 
naturellement, chacun tire des plans 
sur le çomête : et le RPR n'est pas le 

« nationaux », pour peu que 
M. Chirac échoue... 

Cette position de favori est 
canfortée faible écart qui 

au 

terrand. À l'inverse, si l’un décro- 
chait l’autre (M. Chirac ou 
M. Barre), la de camps- 
gne pourrait changer camp. 

Pour l’heure, celle-ci s'annonce, 
pour M. comme une 

quille. Tont est fait, 
ou dit, pour que l'annonce de sa cat 

Ce schéma ne signifie pes que M. 
Mitterrand ait aujourd’hui sa réélec- 
tion en . Non seulement parce 
que, Dieu mere merci, il n'existe en ce 

aucune assurance-garantie, 
mais aussi parce que tout n'est pas 

Ainsi, même en situation de 
super-favori, M. Mitterrand nefface 

tôt que de la 

nn POS uche t le en 

sortant, de Gaulle en 1965, 
pourrait faire les frais. 
Enfin, si la campagne se di 

sur le terrain des attentes de l' 
eee pri 8 
dats, la partie sera pour lui plus dif- 
ficile puisqu'il mise au contraire ser 
va ramemblement auiour de grands 

À l'inverse de ce que de 
M. Jacques Toubon — « M. 
rand ne sera exonéré par 
cohabitation du bilan de ses Ca) 
ans de gouvernement sans par- 

tage », de M. Mitterrand n'a 
pas trop à craindre que l'on revienne 
Fe sou bilan de préiden t « gérant ». 
Cette période-là est soit oubliée, sait 
réévaluée. Il n’est donc plus compta- 
ble d'une déception. 

d'une fonction arbitrale qu'il a su 
imposer pendant la période de coba- 
bitation En d'autres termes, une 
partie de la droite peut fort bien, en 
votant pour lui, le remercier 
d'avoir... laissé la droite gouverner. 

C'est naturellement toute la diffi- 
cuité d'une dissolution qui apparaît. 
C'est dire aussi que la question 
sssentielle, aujourd” hui, est bien 
celle de l'après-8 mai et des contours 

a 7. 
JEAN-MARIE COLOMBANI. 

1) Le Monde du 7 janvier : « Les 
a ÈM Vinamrand 

L'attribution des responsabilités à la direction du PCF 

14 janvier, à «ane première répartition 
tâches » entre les membres de la direction y 
parti. Le Monde du 16 janvier ayant annoncé que, 
soumis aux critiques du secrétaire général 

Marchais, M. Guy Hermier avait 
responsabilités abandonné ses 

questions 
(avec M. Anicet Le Pors). 

(membre du seréraret) … 3 t 
tion du parti (avec M. A Zn 
&hebi). 

— M. Maxime Gremetz (mem- 
bre du secrétariat) : politique exté- 
rieure (adjoint : M. Jacques d 

du d'oncrétariat) à préileut de 

— M. Paul Laurent (membre du 
secrétariat) : liaison avec les fédéra- 
dons du parti (avec M= Pierrette 
Joachim), coordination des respon- 
sables des comités régiouaux, coor- 
dination des fédérations de la région 
parisienne, relations avec Les partis 

_- M®= Gisèle Morean (membre 
du secrétariat) : activité du parti 
parmi les femmes (adjointe : Cathe- 
rine Margaté), politique familiale. 

Voyant), et parmi les travailleurs et 
les familles immigrés. 

(adjoint : Es Nicolas Marchand), 
avec M= Danielle Bleitrach, acti- 
vité du RES pars par les les get 

sident du comité de pu ni. ke 
Pluralisme et La vérité à la radio et à 

télévision. k 

poñqu) para sp : act 
les intellectuels Gent : 

M. Bernard Vasseur), avec 

n communistes 

tuels ». 

Francis Warc Uursss), droeur urtz (juristes), directeur 
de la Pensée. 

- M. Hernier (burean 
politique) : directeur de Révolurion 
(rédacteur en chef : M. Jean-Paul 
fire ; rédacteur en chef adjoint : 
M. L Gérard Streiff), activité du parti 
pour la diffusion de Révolution. 

- M. Phifppe Herzog (bureau 
politique) : économie (adjoint : 
M. Be: Marx), avec MM. Paul 
Boccara et Jean-Christophe Le Dui- 
gou, directeur e Economie et Poli- 
tique. . 

_ M Jackie Hoffman (bureau 
politique) : luttes du parti pour la 
protection le, avec un membre 
du comité central à (séeu- 
rité sociale), et M. Jean Barrière 
(retraités), santé, luttes du parti 

ur le logement et l'urbanisme 
avec M Marie-Thérèse Gout- 

man), activité du parti en direction 
des handicapés. 

_— M°®° Francette Lazard 
(bureau politique} : directrice de 
l'institut de recherches marxistes 
IRM), relations avec les milieux et 

les mouvements 
— M. René Le Guen (bureau 

politique) : sciences, 

Kahane et Michel Laurent), activité 
du parti parmi les techniciens, i 
nieurs et cadres (avec M. 
Dauba), protection et mise en 
valeur de l’environnement (avec 
Me Sylvie Leroux) 
de documentation 
M. Dauba) 

— M. Roland Leroy (bureau 
politique) : directeur de l'Humanité 
(rédacteur en chef : M. Claude 
Cabanes), avec Me: Martine 
Bulard, et de }'Humanité-Dimanche 

, service central 
(avec 

à l'Assemblée 

_ M" Madeleine Vincent 
CŒureau politique) : collectivités 
locales (avec MM. Robert Clément, 
Pierre Martin et Robert Huc, res- 
pectivement président et socrétaire 

recherche et 
(avec MM. Jean Pine c 

É Le nouvel organigramme 
Le bee poliique de PCF a proctéé le qui revient à M. Antoine Casapora, 

‘partition des respou- 
sabilités dans le secteur de travail des intellec- 

général de l'Association des -élus 
pe et républicains 
(ANECR) et de l'Elu 
d'aujourd'hui}, élections. 

— M. Louis Baïllot (membre du 
comité central) : défense nationale, 
sécurité, police. 

— M. Jean-Michel Catala 
(comité central) : directeur des 
Cahiers du communisme. 

— M. Jean-Ciaude Lefort 
(comité central) : action pour la 
paix et le désarmement. 

- M. Henri Martin (comité cen- 
tral) <anciens combattants, 

- M. Pierre Sotura (comité 
central) : trésorier du parti. 

= M. Francs Wurtz (comit£ 
central) : secrétaire du comité de 
défense des libertés et des droits de 
l'homme en France et dans le Sen 
(président : M. Georges Marchais). 
lutte contre le racisme et l'antisémi- 
tisme. 

— M Marcel Zaïdner (comité 
central) : responsable du bureau de 
presse da comité central, enfance, 
activités physiques et sportives. 

— M. Roger Gandon : commerce 
etartisanat. 

Pour Les adjoint (e)s ou collabora- 
teurs (trices), nous n'avons publié 
que les noms de cenx qui sont mem- 

central , bres du comité 

© M. Waschter (Verts) reven- 
dique quatre cent soixante- 

giste Vert-Contact annonce que 
M. Antoine Waechter, candidat des 
Verts à l'élection présidentielle, 
détient quatre cent soixante- 
quatorze promesses de parrainage 
alors que cinq cents sont nécessaires 
pour se présenter. <Nous devons 

mirimal de six cents signatyress, 
souligne Vort-Contect, qui engage 
les écologistes à faire «un petit effort 
pour un gros enjeus afin d'obtenir 

a pr un mr 
chains jours». . 

e Dissolution d’un conseil 
municipal. -— Sur proposition du 
ministre de l'intérieur, le conseï des 
ministres a prononcé, le 13 janvier, la 
dissolution du conseil municipal de la 
commune de Villlers-Saint-Benoït 
Yonne}. 

“ 



_ Société 

La mémoire des Français depuis vingt ans  +2=%% 
A l’occasion de son vingtième jn = «des déct Sa die a+ (oc: à-dire depuis 1368 ? (FR 

de l’homme la fi 

ï transcender 
raciales, 

cc s'ulorpans de s 
les différences nati 

Et les événements? Toujonrs 
dans tune question ouverte, c'est le 
conquête de l'espace (et notamment . 

d l'homme 

1 t 
sur la sad D SOERIE d de mer ET se ue de met- Gi 

tre a jour certe mémoire collective réponses sont, d'en à ï extré- 
mement dispersées. Il est malgré 
TR nue 

le République, en dépit de son 
dépärt du pouvoir en 1969, continue 

Pouvez-vous 
{fait de société, 
ou scienti } qui vous a le plus 

. La manifestation à Paris en faveur de l'école privée (1984) . . 
La mort de Georges idou (1974} .........-...... 

. Simone présidente du 

Les attentats terroristes .... 

Le plan de rigueur Delors {1 
La maîtrise de l'inflation dans les pays- industrialisés 
L'excédent record de la balance paiements 

‘parie Japon (1986). ..... 

- La réalisation de la échogräphie-en France (1972) . 
: La mise en service du TGV41981) … ......,.......... 

(Publicité) — 

APPEL DE JUIFS POUR LA DÉFENSE DES DROITS DE L'HOMME 
| … DANSLES TERRITOIRES OCCUPÉS ET EN ISRAËL 

- . Face à Pexplosion d’ime jeunesse palestinienne née sous 
” Poccupation, nous assistons, depuis le 9 décembre 1987, à une 
intensification sans précédent de la répression. 

ÏI est désormais établi que les antorités israéliennes ne se 
conforment pas aux lois internationales, et notamment à la 
IV° Convention de Genève du 12 août 1949 relative à la pro- 

“ tection des populations civiles en temps de guerre. 
… …. .Alarmés par cette situation aboutissant à la négation des 

-… - . droïts d’'on peuple, nous lançons un appel aux Israéliens, afin 
|. ..: .de favoriser tout processus de négociation conduisant à l’éva- 

:". cuation des territoires occupés depuis 1967, dans le respect du 
droit à Pautodétermination et des libertés de chaque peuple. 

Un rassemblement est prévu pour le mercredi 20 janvier 
1988, 18 h, devant l'Ambassade d'Israël où cet appel sera 
remis à M. Pambassadeur. | 

Liste des 211 premiers signataires de l'appel : 

Demi, M. Bonn, Pere Bonn, Benchetrt, 

Les photographies 
Vega et Giotto {1986}. : ... : . 

Le premier vol du concorde (1969) . . . 
Le lancement du premier satellite de 

LEA 

La com ra Le ra 

L'anivée sur le marché deja première calculette (1971) œ 
Aucun ne CHA 
Sans opinion s. 

commercialisation 

(1). Le total des pourcentages est'supérieur à 100, les personnes interro: 

décroissant). : le plus marqué ? (Réponses classées par ordre dé 

. 

sy f h l Ï ! î F L i Ë £ ï Ï 
(1) Le total > ponomagns ent sapécienr à 100, les personnes 

Sfes ayant pu donner plusieurs ré : gs Ë 

| iles x "he de do ux k ts, 

vingt ans, quels sont ceux qui vous ont le plus marqué ? | 
par 

La guerre Iren-irak (1984) 
La fin de la guerre du Vietnam (1975) 
L'intervention soviéti fghanéstan (1979) . 
La Sofidarité en Pologne (1880) 

Les émeutes dans les cités noires d'Afrique du Sud {1985) . - 
L'érrivés de Gorbatchev Union soviétique |- su pouvoir. en Ja 

Le 
‘élection de Reagan comme 
L n (1976) ............. brosause La mort de Mao 

Soutenez cet appel en adressant vos dons ef signatures 
à R. Bloch, GRAPP BP 15507, 75326 Paris cedex 07. 

L'accident nucléaire de Tchemoby] . 

Ont également été cités d'autres événements (*} 
relevent : 

De guerres et de conffits dans le monde ... 
Du progrès scientifique at médical -. 

(*) Moins de ] % de citations per événement. 

|. —:(1)-Le total des pourcentages est supérieur à 100, los personnes interro. | | (1) Le total des pourcentages est supérieur à 100, les personnesintemg. | | TOTAL -................... 
ses ayant pu donner plusieur 

‘. Parmi les événements scientifiques, médicaux et techniques sui- de frapper de son sceau notre his. sociologique ct médiatique le plus Naturellement, ces événements se 
vants, survenus depuis vingt ans, quels sont ceux-qui vous ontle plus toire. Comme il était la figure ancien de a iv considérée et sr ion dnes premiers dès arts, sure lepu ta e ceu " PUS Enblémati à De ia : Hs terroge vec 

LA — s par ordre d à. Le choix de Joan Paul Îf est fui une ion — prise en tenaille une question fermée, c'est-à-dire 
$ a : : aussi singulier dans un pays où la entre deux événements scicutifi- avec des listes par catégories. 

pratique religieuse ne cesse de ques : l’un comme une nou- ss À 
dé Faut-il reconnaître, dans velle étape de la maîtrise de En politique, voici donc de nou- 

rem , L g un monde en panne de projets, le J'homme sur l'uni l'autre veau mai 68 cité en tête, suivi cette 
‘La naissance du:premier « bébé ‘héraut de valeurs qu'au cours de ses comme la Rs par l'affaire des otages où par 
La réalisation du premier scanner (1968) .............. où _ précédente, celle de l'atome. l'élection de M. Mitierrand en 1981. 
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Un sondage de la SOFRES pour l’« Encyclopaedia Universalis » 
quelle est {s personnalité française = 

politique, des sciences, de la culture, etc.) qui 
vous a le plus marqué au cours de ces vingt dernières années, c'ést- 

éponses spontanées.) 

ise ou étran- 

dire quel est l'événement en France ou 3 l'étranger 
événement culture: l, économique ou sociai, politique 

é au cours de ces vingt der- 
nières années, c’est-à-dire depuis 1968 ? (Héponses spontanées.) 

Dans le domaine économique et 
social, c’est le cap des 2 millions de 

le Webnque La come de fe ue co! 
Lune, bien sûr, mais aussi la pre- 
mière greffe du cœur en France et la 
naissance du premier bébé éprou- 

réponses pi 
notera que les événements les plus 
récents ou les plus proches de la vie 
quotidienne sont souvent cités. 
Mais, dans l'ensemble, les Français 

Apparemment, il n’y a guère de 
points communs cette dispa- 
rité, Et malgré tout, comment ne pas 
y reconnaître qui ues grands axes. 

LA FICHE TECHNIQUE 
DE LA SOFRES 

© Date de réalisation : du 7 au 
12 novembre 1987. 

on 
par région et catégorie 
d'agglomération. 

EUROCAP 
INSTITUT CAPILLAIRE 

Plus de 20 ans d'expérience 
dans les soins du cheveu 
4, Place Frantz-LiSZT 

75010 PARIS 

(1) 48.24.33.82 
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JUSTICE 

Le substitut Michel 

d'adjectifs comme un délit, 
réprimé per le code. Ce n'est pas, 

proprement 

. M. 
thier ne démontre pas : il énumère. 
Et il n'interprète, ni 

, Ou bien toujours 

nique Poirré un billet de train Paris- 
Orléans ? Le Lee n'en déduit 

tion 
Paula Jacques évoquent evec 

f den- 
taires. 11 ne peut s'agir que d'une 
conversation codée, Les uns at les 
autres se rendent-is souvent au 
restaurant ? Un train de vie aussi 
festueux ne paut qu'attirer la sus- 
picion. 
Manifestement ébranlé par les 

revrements de trois témoins à 

Gauthier 
considère sans doute l'emploi 

n'analyse : 
davantage, impk- 
citement. Or a retrouvé sur Dorni- * 

Réquisitoire au procès d’Action directe 

Les limites de la clémence 

là encore sans conclure, a si 
ment demandé au tribunal de 

Contre cette s pièce rapportée 
n'a requis qu'une peine avec SUrSIS 
ou une déclaration de culpabilité 
avec dispense de peine. 

Leréel 
_ etPimaginaire 

La passion vouée par la journa- 
liste Paula Jacques au même 
Claude Halfen, en ravanche, ne lui 

* faits justificatifs », a-t-il expliqué, 
avant de requérir deux ans 
d L , assortis d'un 

ti dans le réel ou l'imaginaire 
quand il jugera Dan Franck ?.2, a 
ironi ï Je substitut - ioniquement 
à propos de l'écrivain, dont on 
était venu expliquer à le barre, La 
semaine précédente, que « son 
rapport avec le réel était très 
attéré». 

Des peines relativement clé- 
mentes — un an avec sursis — ont 
été requises contra l'avocate 
Charlotte Grenier et sa nièce, San- 

Devant les Prix Nobel réunis à Paris 
« Le politique doit se faire modeste 

devant le savant » 
déclare M. Mitterrand 

Aucun problème + ne trouvera de 
solution si ne s'instaure entre sciers- 

jointement le chef di FEur con) par le c le 
et par la Fondation Elie Wiesel, 
créée à l'initiative de l'écrivain juif 
américain Prix Nobel de la paix 

« Etrange siècle que le nôtre, a 
irmé M. Mitterrand, siècle de la 

«révolution vette » et des chemises 
, de la conquête du cosmos et 

de la désertification de la 
Terre (….). Les ambi: du pro- 
grès sont visibles à l'œil nu, » 

« La politique doit se faire 
Le de savant », à ajouté 

le président de la République ; mais 
ia poursuivi par une mise en garde 
devant le risque de voir « la science 
dicter leurs choix aux citoyens (….). 
Je redoute tour ce qui pourrait res- 

sembler au simulacre d’un gouver- 
nement qui serait le gouvernement 
des sages. La souveraineté, je n'ai 
pas besoin de vous Le dire, réside 
dans la nation, non dans un comité 

” 
Avant d'évoquer à nouveau 
uschwitz « monument de cendre, 

de veriure, 
de la situation « en Terre Sainte, où |. 
deux peuples s'observent, s'épient et 
s'opposent. Comment concilier 

mais aussi la fraternité et la foi ? 
frères, liés au même 

amour du Livre, ils d'être 
frères ennemis ? Politiquement 

après que M. Geuthier eut fustigé 
leur « Silence ». ë 

découverte dans une remise 
appartenant à une amie, dont is 
possédaient la clé, a certainement 

réquisitions. 

ont occupé Maxin’s 
Deux cents militants des Jeu- 

uesses communistes ont occupé 
Tundi soir 18 janvier le restaurant de 

ES Ar gsm el 
teur Fauchon pour protester contre 
les inégalités sociales. 

de bardie, 
lier de l'ordre en 1940. U avait été 
élu grand maître en 1962 (4FP.) 

pe, Saby (Lancia) 
tête, lun 18 janvier, la première 
journée de l'étape communes 

triore st coëquipier Yves Loubet de 
16 secondes et l'italien Alessandro 
Fiorio (Lancia du Joïly Club) de’ 
6 minutes et 10 secondes. 

# SKI ALPIN : Coupe du 

vrais tueurs du-Brabant wallon ? 
billard, puis engagé: volontaire d'la ; yes cune question "essentielle 
Leégioù ui le’ réforme. .é :.qui sont les «vrais» 

Qui sont les 

France, 18 août 1982 : un grand 
in est attaqué-à Maubeuge: 
mille cinq cents bouteilles de 

champagne sont dérobées, un 
employé est blessé. n 

27 septembre 1985 : à Overijse, 
dans la grande banlieue de 

une opération 

| 
À 

i0des de Thômagt dr :: aurait succédé: st 

«'immäture,. peu ‘intelligent, es liens. eme les deux 
menteur ». D* je autre es disent de lui les piycta Fi Pa “Rem pts AL els les 

aus Tr puit fi pi HE 
H PERERSES 

Æ qu'i it. en possession 
d'informations importantes sur les: 

liner me 1 ai : terreur en ce 
eq Dep pu 
railleurs», six malfaiteurs de 
seconde la seule entrée 

Le Rallye Paris. 
CNRS 

Le pire pour le meilleur 
Alors que le rallye a fait une 

_ victime - ane fillette de 
ans reuversée 'édération 

rent dans la traversée de Kits, — ; RE 
le bivouac de Kayes i) a été à re u u 
secoué dans la nuit du 18 an. vre: Je Suis désaburé », |" re pare, Jui confirment 19 janvier par une décision sur- déclare le roopomaable de Peugeot À. | Dleinement Ja réalité ef l'étendue de ise : la mise hors course du. l'arrivée des concurrents à Kayes au |. la couverture politique qui a #16 
leader, Ari Vatanen, pilote de la. Porn fierve SénrL Femi Per | OURS dr docité pendan Îles 
Pengeot 405. collègue Vatanen, profeste Exr2 D'autre: pari 
KAYES Pide. Sur une piste ausii étroite, on 
d spécial Dépot que sucer La roux de So pré 

au pri ! 

est ii ‘mais, 

directeur de omis de -Gux autorités du » Dans 
sa conclusion,-..M..Barba EL OR,-'M.-Barba allai: 

+ l'attitude du cabinet de M. Hernu 

voi ‘ 
Niger, maïs i] pensait que c'était un cela a été'le.ces pour 
méeañicien que procédit à un essai, d’aatres pb depuis Le | /…./ n'exclut. pas le versement par u la -est la! -Luchaire de sommes — dont le mon: . 

Toët pour tous »,confirment-ils. . jncotal s'éléverait à.3 méllions de . nn: De Jrancs — : au Parti socialiste par désabusé Cette décision Coste” ll rermédiaire alcoz ». — Branle-bas de combat chez TSO  Paon danse ES rm PE 
enr Sabine Organisation), où 1e 19 ÿ , 
on imagine mal que la course (774 

puisse être lancée en l'absence de la 
voiture de tête. Le président Gilbert & 
Sabine et René Metge alertent la 

Ur Hi ail 
Ê EL 

ke 

JPUE À Gén que dan 
exceptionnelle, i] peut être CS me etge précise qu'un 

comeurrent a le droit de prendre le 
départ tant que Le contrôle est 
Ouvert, c'est-a-dire jusqu'au départ 
de la dernière voiture. 



. Culture 

à E À ef 

représentations. Enfin, tout le. 
-m0nde s'attendait que je monte Hei- 

» Pi donc sauté le dix-huitième 
et une partie du dix-neuvième, aie 
me suis retrouvé avec la vision de 

encore, où ya 

Trois jeunes comédiens 
fouent dans la petite salle 
de l'Athénée s 

| une œuvre à découvrir ‘ 
du | de Maurice Maeterlinck, 

un auteur 
ü | Op rarement joué. 

-.- Aglavaine et Sélysette, l'une des 
ultime dé pales PRES du poète belge 

3 est un peu l'œuvre 
d'une cantatrice 

: soigner son apparence : avant de se 
: donner la mort, elle passe nne 
. «petite robe décente», peint ses 
yeux, ses. joues, ses lèvres et paraît 
pourtant plus nue que jamais. La. 

est verte, un. vert électrique, 
U “de ce vert de cauchemar |. qui 

ë f 
‘jaune d'or sali, l’autre gris, |. Mais il plaïde surtout en correction- 
s'enfnient vers nn poil qi se perd nelle, if plaide en flamand. I} connaît 

le lointain de.la scène, M:Picard. 
‘. porte immense, une fenêtre à per: 

- Clameurs de Le rue. Un lit, mme table 

* Th£âtre sational de Chaïllot, salle 
Gémier. A 20 b 30, du mardi au samedi. 

 Matinéc dimanche. à 15 heures. |: 

“Jusqu'au 34 levier: TA :472781-15, || très 

Vienne au tournant 
du siècle dernier. Des mages de 
dureté, de brutalité, d' de. 
désinvolture comme celles de Senso, 
de Visconti ou de Red! J'ai cherché 
la limite 0 où je pouvais 
amener cette immnortelle, et 
je suis tombe sar cette période où les * 
empires existent 

Elle expti 

THEATRE 

La nouvelle mise d'un battant 

- J'ai voulu construire plutôt un 
univers un PEU L'action se 
déroule dans un musée squatté par 
des militaires. Ils font de la gymnas- 

‘A lavaine n’a aucun mal à 

nc faisait pas 
en «dédiant» à sa bien-aimée une 
œuvre où deux femmes ont un rôle 
de di et où La 

L quatre-vingt-cinq ans, il 

gage on et du temps d'Agle- 
1 Wine 1 mél pas 5 trivial, 

‘Quoi qu’il en suit, en 1910, écri- 
vant” préface aux 

geue Leblanc nous dit que, jusqu’à 

ee. La Monde © Mercredi 20 janvier 1988 13 

tique ct s’entrafnent très tôt, en cati- 
rom, à Re re 

— La première difficulté de la 
pièce est qu’elle est écrite en 

æ 
que de a confier à des acteurs inc 

— Si j'ai opéré un certain nombre 
de gi iques, je n'ai 

cation au 
toire, indiscutable, Michel 

. Nous avons cha- 
que vers en pauses, cn lenent 

de ses et de ses 
temps. Je tenais à ce que l’on 
cnterM vers lon n° ve 
Jamais, Ceux que l'on connai, c' 

H salle les dira avec 
acteurs. Pour les autres, j'ai joué la première scê0e, 

» À partir de là, d'amour 
des trois enfants, Rodrigue, 

Aglavaine et Sélysette, les héroïnes 
de Maeterlinck «courbées « sous le 
poids de leur destin, von el viennent 

tätons dans l'obscurité. 
vaine fut la première héro! 
consciente. ROUS 
soudain du nord au midi, les 
brumes se , le ciel devient 
pur, la lumière éclate, la terre est 
toute brodée de fleurs... » 

Oubliant la « bourreuse de 
, s'attri- 

bue donc le mérite d'avoir orienté 
Fœuvre de Maeterlinck vers «un 
rayon de clarté ». C'est d'ailleurs ce 
qu'admettent tous les commenta- 

réelle, mais À l'envers. C'est une 
tite douce Sélysette qui va 

étruire le couple Aglavaine- 
Méléandre. 

L'année 1911. La salle du Théä- 
tre Réjane, à Paris Macterlinck 
assiste aux répétitions de Z'Oiseau 

Leblanc tient le rôle 
de La Lumière. Se trouve là, 
raconte Eecblanc, «uns 
petite jeune fille de dix-huit ou dix- 

‘Rénovation 
du Théâtre de Nimes 
Après la mairie et le Musée des 
bear-arts, le jeune architecte Jean- 
Michel 

trausformer en un opéra 
ï aîte 

menées par Georges 
Banu, proposent, lo mardi 19 janvier, 
un entretien public avec Ariane 
Mnouchkina et Hélène Cixous sur le 

histoire 

Chimène et l'Infante, — on oublie 

est 

dure, celle va jusqu'au bout. 
L'Infante est aussi un persomage 
magnifique, Mais, par se naissance, 
elle est broyéc, vit en vase clos, 

— Passer de l'«autre côté», 
celui de En mise en scène vous a-t-il 
appris quelque chose de plus ? 

— Je me suis très vite rendu 
compte qu'il était très difficile de 
parler à un acteur, Je suis dans un 
momen! 

PS fe À 8 à dE 

10 _ «Aglavaine et Sélysette », de Maurice Maeterlinck 

-La bourreuse de crâne et le rhume de cerveau 
ans, menue : elle mimait 

le Rhume de cervean. » 
« Un Jour. raconte ou 

Leblanc, elle apporta un livres 
de Marurlinck, désiram avoir sa 
signature. Ce jour-là, elle nous 

a accompagna au restaurant Per- 
dant huit ans, elle devait vivre avec 
nous presque continuellement et, en 
1919, épouser Marterlinck. ». Elle 
s'appelait Renée Dahon. Les ultimes 
scènes de rupture, en 1918, à Nice, 
que Georgette Leblanc raconte dans 
son livre de souvenirs, sont d'une 
sauvegerie affreuse. 

Au Théâtre de l'Athénée, trois 
jeunes comédiens, Irina Dalle, 
Catherine Lafont, et Christophe 
Garcia, conduits par Françoise 
ee s'emploient da analyser, plutôt 
par des exercices de gestuelle 
diction, des fragments d'Aglavaine, 
et Sélyseste. C'est assez étrange. I y 
a des moments d'intense beauté. 

42742277 
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Drôles de voyageurs 
errant qui tente — cr ee si possiile cn duo, 

Le livre est l'ennemi 
de l'écrivain 

- J'ai le chance d'avoir un ami 
Tu, homme 

- Malheureux Tu, # avait raté une belle 
_occasion de se taire! [| n'avait donc jamais 

. Bien sûr, je ne vais pes faire ce que Tui! 
. dans sa naïveté, me conseillait — trop tard, — 

ma avant 

d'u Apostrophes » avec leurs poulains ou leurs 

Soirée musicale 
Samedi 30 janvier 1988 

' avec 

-« Thonias PREVOST fiiste 

20h 15 cocktail — 21 h concert 

75008 PARIS 
:45-22-21-06 

NOUX 
- True Joël PONTET 

hristiane WOLFF 

PT 
GRIMAUD … 
LISZT SCHUMANN ; 

PRIX S2F 

Culture 

DIGRESSIONS, par Bernard Frank 

es. Le Monde @ Mercredi 20 janvier 1988 ‘15 

Pivot comme si vous y étiez! 
poufiches qui leur semblaient avoir de l'avenir, 

rer ct pa 

Comme on aurait des choses à dire, comme 
on serait brillant et spirituel, comma tous les 

alors qu'on l'escamote. On voudrait l'y voir à 

à celle 
de sa mère dans Une mort très douce), à ceñe 
de Monique Lange, à celle de Camus 

découragement, mais 
led ae de gt mg 
de La ttérature. 

Et la suite me récompensa, si je puis dire, 

d'avoir passé outre à ce moment de malaise. 
Une femme est un beau livre. Comme Annie 
Emaux est une belle femme émouvante. En la 
regardant à ls dérobée, je songesis à ce que 
me disait un jour Sagan : « C'est fou ce que tu 
peux être désiré quand tu viens de perdre 

PRESTIGE DE LA MUSIQUE 
PROKOFIEV : lvon le Terrible 
T SIN! 

EL ORCHESTRE PHILHARMONIQUE 
OUR IEND ES ENT 

MUSICAL DE PARIS 
42611983 

courage 
C'est par nos visières que nous avançons. 

Huguette Bouchardeau, dans Choses dites 
de profil (Ramsay, 89 F}, nous apparut 
comme on l'imaginait ue sympathique, 

Je vous ai déjà parlé du Journal (1953- 
1973) de Matthieu Galey (Grasset, At 

pas que le mois de mai 1960 n'occupe que 
quelques lignes tandis que juin s'offre six 

douce, on décide de ce qui sera dit ou pas. Le 
vivant est à la merci du mort, Comme juge- 
ments et portraits sont datés, ils nous don- 
nent l'impression d'être vrais. De l'art, qui 

Vienne au moment de sa chute. Par petites 
phrases sèches, Françoise Giroud esquisse le 
portrait d’une garce. Son talent, c'est de nous 
donner l'envie d'en savoir davantage. 

3 La fête est finie 

Ce dimanche matin, les Choisyens qui 
empruntent la rue Louise-Michel pour se ren- 
dre au grand marché couvert proche de 

l'église Saint-Louis, s'ils s'étaient arrêtés 
devant la Librairie de la presse, auraient pu 

encore voir derrière la vitrine un livre signalé 

vendredi 15 janvier à « Apostrophes s.» Le 
tour de force da Pivot, c'est de nous faire 
repasser avec notre ardente complicité notre 
bachot, sans limite d'âge : à vingt ans comme 
à quatre-vingt-dix | 

Concerts Radio France 
ORCHESTRE NATIONAL DE FRANCE 

DA) 
DESSIN ATTO TONNES 
LES 3 CONCERTOS 

APE 
PIHLMARMONIRER 
CLAUDIO ABBADO 
MALRIZIO POLLIN 

MUSÉE DE L'HOMME 
Exposition du ciiquemiancire 

ANCIEN PEROU 
Via pouvoir et mort 

£LL sfmerc de 9h45 à 17h15 

DUGMAI AU 31 JANVIER 



scores de Collaro s'amemuisant, Phi ion des fictions désormais après 22 heures, elle pourrait 
Eppe Ramond, directeur général de le PARA Ron érangères. à méchemie ete ds 6 an 15 Janvier, soi 

. 5, a dû refaire ses comptes et en tirer les « Caricatural »,  gronde Philippe « Apostrophes » ét « Droit de couver me, de pins télés 
«Il faut adapter nos Ramond. « C'est oublier l'information, réponse ». poser ss, Dre qu 

programmes à notre audience qui est aujourd'hui un produit majeur ton mars 1987 He CARE des 
», ammonçait-D au mois d'octu- de /a 5 ». Pas question, assure-t-on, de Bientôt ) x ri niciens à Fautn M SE 

bre, ü une baisse de 30% à rogner sur son budget, ses effectifs et Aa las techniciens itaiens de MC SE 
35% du coût mensuel de la mème ses temps d'antenne. Le journal Pheure du bilan le réseau en um tour de 
(150 millions de francs). C'est en images récemment créé à 18 h 55 main, C'était compter sans Ia Kégé 
je d faite : l'économie obtient de bons scores d'audience. La < le temps joue tion française et la CNCL. 
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Communication 

Après le départ des stars et la déprogrammation des magazines politiques : POINT DE VUE 

La 5 adopte un profil bas 
Las® it sa mue. La 5 se transforme. À Sébastien, prochainement Collaro), deux Le Séguillon, est tont simplement suppri. 
force de virages soifs, la chaîne émissions de prestige font aujourd'hui les mée, taxis <« Face à France », l’hebdo- . sans loi . 

ces de et Vouiererse son format. frais de la dure loi des sondages et de la madaire de Coillanne est relégnée ee. 
ne nécessité devenue straté- le jeudi en fin de soirée. À Paffrontement ER M s . jt ao, de crcocné de te 
par epaiemaan ap née slner E politique d'économies, « La preuve par 5 », avec la Une, la 5 préfère désormais La com- 
lettes et le départ des «stars > (Sabatier, a. Plémentarité. a 

Fallait-il être t£méraire partir, à eee de Re pe pied eve la reportages que ses concurrentes. La d'audience (contre 6,8 % en novem- 
né, à l'assaut de la Une et reve. Une. La 5 sera « D sppresion de «La prouve par 52? bre). 

plutôt es l [71 

avocat . 

À: prise es one a d'isi dé 
ions d'infoi.… 

rapide de son réseau trésor de guerre Les bons scores du Paris-Dakar ontmis valait prendre une décision lourd millions de francs. 

la piste, et la 5 ui ‘au milieu de la - Des fentes ? Les ne sont pour acheter les stars. les responsables sur pis, ct sjourd' ph que al : je roponsables ne 

imprudermment promise ET à 
anmonceuts (qu'à fallut dédommager). ridiculement bas mais sondages hono- depuis deux semaines elle a obtenu suo- conion 
Sabatier et Sébastien seffondrant. les sables, grâce à nn art consommé de Ja Dar fe Domi potes D abard sur: calendé d'éuvertur 

aujourd'hni chose : Pourtant, assure-t-Ou de 
réalisée est de 34%, Encore la réduc- rédaction a surpris les membres de pour le 5 ». Les résultats d’andience du laquelle Robert Hemant avait espéré 
tion ne s'est-elle pus faite dans l'UER en fournissant à {a Bourse euro- mois de décembre ont remis un peu de rencontrer : de compréhension. 
a’importe quel sens. baume au cœur : 8,1 % en part Fe math 210 

THEATRE DES CHAMPS-ELYSEES 

F ables en me si | VOUdrON Lait) "Pi 

a bone Ft, u 18 Ée SA 

IS Te SAP LES à 
ins. | “La , ‘stratégi F 

PA pes 
: : _neture du jeu commun. du droit com. 

JACQUES WEBER | 
“celui du législateur, du Conseïl - 
constitutionnel, ‘et voisine celui É 

DU 3 AU 20 MARS 1988 

Cr: 

Euros el 

un peu ee mg avant de renvoyer Fu smegusr 
Uean Cocteau. Mi pores 

Bien communiquer, c'est aussi ne pos: céder à 
l'obsession de l'image, à l'ésotérisme du discours, |: 
à l'auto-complaisance de la médiatisafion. : . 

Celivreredéfinitles concepts spécifiques de. - 
la communication d'entreprise. Îl donne un. sens : 
opérationnel auxnotions galvaudées déculture, © 
d'identité, de projet ou d'image, et propose: privée 
des illustrations sur des oppletions 7 maieu es," "| ae De ea lo 19 je 
comme la communication rit Ass pa per le-Haute AUS 
financière, inteme, corpo- | |d'émeure le 20 as Ti censé 
rate... | ee | PR en aa Éuns eE 

Philippe Schwebig 
Les communications 

de l'entreprise 
- W2pages 

McGRAMCHILL | 

sk :° Le ace ENST ; . 

- 

L'Esrope de là sonic | 
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ué é l'année sOIt “belle et intelligente ! La Sept et 

à | F R3 vous offrent ce soir 20 janvier à 20 heures 30 

| “un sublime opéra oublié de Rossini «Le voyage 

à Reims», retransmis en direct de lOpéra de 

= È Vienne et simultanément sur FR3 et France 

| : Musique en stéréo. Vous entendrez Montserrat 

| Caballé et Ruggero Raimondi dirigés par 

: Claudio Abbado, mis en scène par Luca 

| L Ronconi, et vous serez heureux. Du 27 janvier 

 : au 3 février, ce sera «Cendrillon» mis en scène 

: par! Noureev: avec Sylvie Guillem etune succession 

_ de créations de Roland Petit, Trisha Brown, 

= ) Carolyn Carlson, Maurice Béjart, Maguy Marin, 

| Jean-Claude Gallotta. Et ainsi l'Année de la 

Danse sera déclarée ouverte. La Sept et FR3 

encouragées par: votre enthousiasme continue- 

ront à vous offrir chaque semaine de nouvelles 

"| surprises et de très | S | 

beaux. événements. A CD 
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S pectacles A 

Mardi 19 janvier théâtre 
D : Ne som pas jouées le mercredi. 
© : Horüires irréguliers, 

SPECTACLES 
NOUVEAUX 

HAUTE SURVEILLANCE. Studio 
des Ursulines (43-26-1909), 22 h 15. 

ELEPHANT MAN. Roseau Théâtre, 
20 h 30. 

LES RACINES DE LA HAINE, 
L'ENFANCE DE HITLER. 
Artistic-Athévains (48-06-36-02), 
20 h 30. 

ONANISME. AVEC _ TROUBLES 
NERVEUX CHEZ DEUX 
PETTTÉS FILLES. Chaillot. Grand 
Foyer (47-27-81-15). 20 b 45. 

LES LIAISONS DANGEREUSES, 
Théâtre Edouard-VII (47-42-57-491, 
20 h 30, 

CE QUE VOIT FOX. Théäue La 
Bruyère (48-74-76-99),21 

MONSIEUR VÉNUS OÙ LE RÊVE 
FOU DE LOUIS II DE BAVIÈRE. 
Théâtre des Matburias (42-65- 
90-00). 20 h 30. 

JEU DE FAUST. Cergy. Théâtre des 
Arts {30-30-33-33). 18 h 30. 

VÊTIR CEUX QUI SONT NUS, 
Chaillot Grand Théätre (47-27- 
81-15), 20 h 30. 

DROLE DE COUPLES, tre 
Saint-Georges (48-78-63-47), 
20h45. 

L'AUTRE Théâtre de la Cité interna 
tionale (45-89-38-69), 20 h 30. 

UNE SORTE D'ALASKA SUR LA 
COTE, VOILA TOUT. Montreuil. 
Studio Théâtre (48-58-65-33), 
20h 30, 

LE MISANTHROPE. de Molière. 
Rosçau Théâtre (45-08-02-23). 

ROSEL : DOUCE NUIT. Théâtre de 
T'Atalance (46-06-1 1-901. 20 h 30. 

MADEMOISELLE MARS. Rencon- 
tres du Palais-Royal (42-97-5981), 
14h30 

DIVAS SUR CANAPÉS, Sentier des 
Halles (42-36-37-27). 20 h 30. 

AU-DELA DU. JARDIN. Espace 
Kiron (43-73-50-29). 21 h. 

ET PUIS J'AI MIS UNE CRAVATE 
ET JE SUIS ALLÉ VOIR UN 
PSYCHIATRE Peut Odéon (43-25 
70-32), 18 b 30. 

ANOMIQUE IL Cartoucherie, Atelier 
du Chaudron (43-28-97-04), 20 h 30. 

LE C1D. Bobi y, Ma Maisoo de la culture 
(48-31-11-45). 21 

MADAME DE LA CARLIÈRE, FA h: 
UNE PASUION DANS LE 
AT us de la Potinière (42-61- 

Les autres salles 

ANTOINE - SIMONE-BERRIAU (42 
CL HEnl © Les Cahiers Tango : 

ARTISTIC-ATHÉVAINS (48-06-36-02). 
Les Racines de La haine l'enfance d'Hi 
tier : 20 h 30, 

ARTS-HÉBERTOT (4387-23-23). 
Denis ct Chloé + l'Ile de Tutipatan : 

ATHÉNÉE-LOUIS JOUVET  (47-42- 
67-27). Salle C. Bérard. Aglavaine et Sc- 

Hsene : 18 b 30. 
BATACLAN (47003017). Zou : 
20h45. 

CARTOUCHERIE ATELIER DU 
CHAUDRON (43-28-97-04). © Anomi- 
que IT : 20 h 30. 

CARTOUCHERIE THÉATRE DE LA 
TEMPÊTE. (43-28-36-36). Cd L La 
Vénas à la fourrure : 20 h 30. Les Prag- 
matistes : 20 b 30 

CHAPITEAU  ANNIE-FRATELLINI 
19t-4520-20). Femmes de cirque : 

TIONALE UNIVERSI- 

COMÉDIE  CAUMARTIN . (47-42 
43-41). Resens dormir à FELYA : 21h 

XSÉES CHAMPS-EL 
MITA, Mon Faust : 20 h 45. 

ITALIENNE (43-21-22-22). 
Casanova au la Dissipation : 20 h 30. 

COMÉDIE-FRANCAISE (avis 0015). 
Salle Richelien. © La Guerre de 
n'aure pas licu : 20 h 30. 

DAUNOU (4261-69-14). Monsieur Ma 
sure:21h 

DIX-HUIT THÉATRE (42-26-4747). 
SOS. : 20 h 30. 

EDGAR (43-208511). Les Babes. 
Caüres : 20 h 30. Nous on fait où on nous 
dit de faire: 2h 

EDOUARD-VI SACHA GUILRY (47- 
Er 0 © Les Liaisons dangereuses : 

ESPACE KIRON (43-73-50-25). © Au- 
delà du jardin : 21 b. 

ESSAION DE PARIS (42-78-46-42). 
Salle L le Prince des rats : 21 b. 

FONTAINE (aa 74-40). Au secours, 
tout va bien !:21 b. 

(43-2- GAITÉ-MONTPARNASSE 
16-18). L'Elvignement : 21 h. * 

GALERIE 55 ane sniErs You ‘re good 
man Chartie Brown 

GUICHET MONTPARNASSE (43-27. 
8561). Je cherche un être à envabir : 
15 Le CRI: | AUX bras 

HOTEL DE GALLIFET (INSTITUT 
CULTUREL ITALIEN) (42-22-12-78). 
© Rencontre: 18 b. 

HUCHETTE (43-26-3899). © La Cants- 
eue : 19830. © La Leçon : 

3 VERT (42-62-5949. 9 Sr _ 
La création : IT TT vis) 

LA Are (43-57-4214). © Didon 
<€t Enée : 2; 
LA BRUVÈRE (48-74-7699). © Ce que 
At Bas (Fall) :21h 
LE BEAUBOURGEOIS (42-72-08-51), 
Claude Véga : 22 h 30. 

STEVEN BERKOFF 
LATE A 

JEAN-PAUL FARRE 
CHRISTIANE COHENDY - FRED PERSONNE . FABIENNE TRICOTTET 

LUCHRNAIRE FORUM (45-44-57-34). 
Théâtre noir. Parionsen comme d'un 
créateur à un eutre : 20 h. Nous, Théo et 
Vincent Van : Ah15. Théâtre 
ronge. Le Petit Prince : 20 L. Veuve mar- 
tniquaisc cherche catholique chauve : 
21h15. 

MADELEINE (42-65-07-09). Les Pieds 
dans l'ean : 21 k 

MAISON DE LA POÉSIE OPA 1-53). 
© Lectare-rencontre 

MIRAS rs Eh à femile, œ 
s'arrange toujours : 20 h 30. 

MARIE SFUART (45-08-17-80). Line où 
le Premier : 20 h 30. Finie La comédie : 

MATHURINS (4265-90-00). Monsieur 
Vénus ou le Rôve fou de Louis II de Ba- 
vière : 20 b 30. 

MICHEL (42-65-3502). La Chambre 
d'ami:21h15. 

MICHODIÈRE 147-2952 © Lamy 
public m1 : 20 de 

MOGADOR (285280). Cabaret : 
20 h 30, 

MONTPARNASSE (43-22-7174). Le Se- 
crc : 2 

NOUVEAUTÉS (47-70-52-76). Une soi 
réc pes comme les autres : 20 b 30. 

ODÉON (PETIT) (43-25-7032). Et puis 
J'ai mis une cravate ct je suis allé voir un 
psychiatre ; 18 h 30. 

ŒUVRE (48-7442-52). Léopold le ien- 
aimé : 20 h 45. 

OPÉRA - PALAIS GARNIER (47-42 
5271). © Orphée aux enfers : 19 h 30, 

OPÉRA-COMIQUE - SALLE FAVART 
(42-96-06-11). © Carte blanche à Bere 
nard Venet et Arcan : 19 h 30. 
FALSE DES GLACES (46-07-4992). 
Grande salle. La Madeleine Proust à 
Paris:21 b 

PALAIS DES SPORTS (48-28-40-90). 0 
L'Affaire du courrier de Lyon : 20 h 30. 

PALAIS ROYAL (42-97-5981), © Ma- 
demoiselle Mars (rencontres du Palais 
royal) : 14h30. L'Hurlubertu on k 
Réactionnaire amoureux : 20 h 30. 

POCHE-MONTPARNASSE (45-48- 
92-97). Salle L Reine mère : 20 h 45. 

PORTE SAINT-MARTIN (46-07-37-53). 
La Taupe : 20 h 45. 

POTINIÈRE (42-61-4416). © Une pas- 
sion dans le désert : 19h. © Madame de 
la Carlière: 21 h. 

RANELAGH (4289-64-44), Quand 
javais cinq ans, je m'ai tué : 20 bh 30. 

ROSEAU-THÉATRE (4271-30-20). Elé- 
phant Man : 20 h 30. 

SAINT-GEORGES (4978-63-47). © 
Drôle de couple : 20 h 45. 

STUDIO DES URSULINES _(43-26- 
19-09). © Haute surveillance : 22 b 15. 

THÉATRE 13 (45-88-16-30). Suzanne 
Andler : 20 h 45. 

THÉATRE DE L'EST PARISIEN (43- 
4-80 80) Le Fauteuil à bascule : 
20 . 

THÉATRE DE L'OMBRE ROULE 
(48-74-30-1 1). La Légende :21h 
THÉATRE DE LA MAIN LOR (49-05- 

67-89). SalleL © L’Etranger : 20 h 30, 
THÉATRE DE LA VILLE ge 22 TT). 
La Savetière prodigieuse : 20 

THÉATRE DE PARIS S 25900. ° 
Le Pont des soupirs : 20 

THÉATRE TRE GRÉVIN ( Ga, Le Le 
CA Inprosé: 19 1 Chabrol joue inten- 
sément : 2) 

Se TION DE CHALTOE 
(47-27-81-15). Grand Foyer. Onanisme 
avec troubles nerveux chez deux petites 
filles : 20 h 45. Théâtre Gémier. © Vétir 
ceux qui sont ous : 20 h 30, 

TRE NATIONAL DE LA COL- 
Le (43-66-43-60). Le Public : 
20 . 

THÉATRE RENAUD-BABRAULT (42- 
S6-60-70). Petite salle. Une heure avec : 
te Jardin de Tchékhow : 18 h 30. 

TENTAMARRE CT © Bruno 

qui read fou : 21 h 30. 
TOURAINE (48-87-8248). Peinture sur 

: 19h. Profession imitatour! Es en 
Pins. : 20 h 30. J'aime Brecht : 20 

VARIÉTÉS (235-0057) ( C'est 
mieux l'après-midi : 20 

ZÈBRE (43-57-51-55). Rs : 18 h 30. 
La maison accepte l'échec : 20 h 30. 

Le music-hall 

BOUFFES DU NORD (42-39-34-50) : 
Zizi gesnnsire, jusqu'au 28 février, 
20 h 30, 

CAFÉ DE LA DANSE (48-05-57-22). 
Mania del Mar Boupet, 20 À 99 (CRE 
goe). 

GRAND REX (4221-11-11). Julien Clerc, 
20h 30. 

cinéma 
La cinémathèque 

PALAIS DE CHAILLOT 
(4704-24-24) 
ie de la mine date 

Pt Pabst, 16 h : la Chevauchée 
de la vengeance (1959, v.0.), de Bndd 
ücher, 19h; ange À ivre (948, PTE 

Les exclusivités 

AENIGMA (*} [IL vf): Hollywood 
Boulevard, 9° (47-70-10-41), 

LES AILES DU DÉSIR (Fr-AIL, v.0.) : 
Gaumont Les Halles, 1® 140-26-12-12) : 
Bretagne, 6 (42-22-5797) : Saint- 
Audre-des-Arts 1, 6* (43-26-48-18) : 
Gaumont Colisée, 8° (43-59-2946) ; La 
Bastille, 1 1e (43-54-07-76). 

L'AMI DE MON AMIE _(Fr.): Lucer. 
aire, 6 (45-44.57-34) : Elysées Lincoln, 
8 (43-59.36-14). 

AU REVOIR LES ENFANTS (Fr.-AIL) : 
Forum Orient Express, h" (42-33- 
42-26) ;: Gaumont Opéra, 2 (47-42. 

| 60-53): 14 Juillet Odéon, & (43-25 
RD On Pen nano &« 

; oniparnos, 13 
: 1427-52-37), É 
: FAVENTURE INTÉREURE (A. 

Foruc1 Arc-enCiel 1 (42-97- 
3.74) : UGC Danton, 6 (42-25.10-30) ; 
UGC Normandie, 8 (45-63-16-16) ; 
v.f.: Rex, 2 (42-36-83-93) : UGC Mont- 

€ (45-74-9494) : Paramount 
9% (<742.56-31); UGC Lyon 

Bastille. 12 (4343-01-59) : UGC Gobe- 
lins, 13° (43-36-23-44) : Mistral, Lé tas 
39-52-33) ; Pathé Montparnasse, lé 
(43-20-1206) : UGC Convention, 15 
(425-7493-40) ; Pah£ Clichy. 18 (45 
Z-#-01). 

“AVRIL BRISÉ (Fr. v.0.} : Utopia Cham- 
.… Ppollica, 5 (42-26-6465). 
: LA BAMBA (A. v.f.): Le Galaxie, 13 

145-80-13-03). 
RES (A. v.0.) : Cinoches, 6 (46-33 

CARAYAGGIO (Brit. v.a.): Ciné Beau 
‘bourg, 5 142.71-52-36) ; Cluny Palace, 
1 5 (43-5407-76). 

RER PACE M, no “ nt we Ç Ê 
ji  Montparcese, 6" (45-7: 941 ; 

Forum 

.…. Ermiage, 8° (4563-16-16) : UGC Bou- 

1 levard,% (45-7495-40) ; Trois Secrétan 
19e 132-06-79-79). 

. CHAMBRE AVEC VUE. (Brit. v.o.) : 
Le Triomphe, 8° 143-62-45-76). 

| LA CONFÉRENCE DE WANNSEE 
l (AlL vo): Les Trois Luxembourg, 6 
1 4633-97-70). 
;: CORDES ET DISCORDES (A. v.0.) : 

1 Eau VE USeUe): Sep Pure | sorte 
F passions, tr (43-20-32-20) : v.f.: UGC 
‘ Montparnasse, 6° (45-74-9604) : ï Er 
: mount Opéra. 9 (47-42-5631) : 
1. Galaxie 13 (45-80-1803) : Cr) 
j  Saiet-Chorles, 19° (45.79.33-00. 

CRÉEPSHOW 2 (°) (A. vf.) : George 
V. fr (45.62.2146) ;: Maxavilles. 3 (47- 
70-72-66). 

DILE DUNDEE (Aus, vf): CROCODILE 
Patbé Français, 9: (47-70-3388). 

DE GUERRE LASSE (Fr.) : George V. 8: 
(45-62-4146); Paramount Opéra, 9 

) (728631): Fanvcue, 13 (431- 
! S686): Parmssiens, 141 14320 
‘32-201 : Gaumont Convention, 15 (48 

24-27). 

!LES DENTS DE LA MER 4 LA 
| REVANCHE A. v.0.) : nee Norman- 

die, 8 (45-63-16-16) : v.f. 

=| 

9% (47-70-72-86) : Paramount Qré. œ 
(47-42-56-31) ; Faces LE (43-31- 
60-74) ; Miramar, 1 

LE DERNIER EMPEREUR ( (Brit, 
v.0-) : Fasm Horizon, 1 (45-08- 

iné Beaubourg, E (42-71- 
2-36) ; 14 Juillet CA 
5943) ; La Pagode, 7 ft a 

5282 : Pa is Cham 
AE 
rer er umoat Purnusse, 
Lar (43-35-3040) : Gaumet Alésia, 14 

7-57 

43-27-8450) : Kinopanorama, 15° (43- 
8630.50) Le 8 Maillot 17e Gr 

ge (47- 
; Les Nation, 12 (43-43 

04-67): Fauvette, 13 (43-31-56-86) : 
Peth6é Montparnasse, L4s (43-20-12-06) ; 
Gaumont Convention, 15° (48-28- 
Pr Pethé Wepler, 18 (45-22- 

DIRTY DANCING (A. vo): Forum 
Orient Express. 1 Enr E 26) : Pathé 

43-59-92-82) : 
v.f.: Patbé Impérial, F (4742-72-52) ; 
Pathé Montparnasse, 142 (43-20-12-06). 

FULL METAL JACKET (°) (A, "a: 
sp (43:2679-17) : Gau- 

& (4. v£: 
Holywood Boulevard, 9% {47-70-10-41) ; Ü 
Miramrar, tr (43-20-89-52). 
GARDENS OF STONE (A.. v.0.) : Forum 

Horizon, 1x (45-08-57-57) : Pathé Hau- 
tefeuille, 6° {ag-33-79-58) à 

(43-59-92-82) ; 
14 Juillet Bastille, 11° 43-57-90-81) : 

SD: Faé Mongarase, 1 (65 tparnnsse, 142 (4: 

re TU Pathé Clichy. 18 (45-22- 

LE GRAND CHEMIN (Fr. v, 
8° (45-62-1146). À qe 

HOPE AND GLORY (Bric. v.o.) : Fe 
Orient Express, 1“ (42334226) : 14 
Juillet Parnasse, 6 (43-26-58-00) : Gau- 
mont Ambassade, 8 {43-59.19.08) : : 14 
Juillet Beaugrenelle. 15 (4575-79-79). 

LES INCORRUPTIBLES (A. vo): 
UGC Odéon, 6 (42-25-1030) : George 
V. 8 (45-62-41-46) ; UGC Biarritz, & 
(45-62-20-40) ; Gaumont Parnasse, ds 
(43-35-30-40) ; vf. : Paramount Opéra, 
PR (47-42-56-31). 

PARIS EN VISITES 
MERCREDI 20 JANVIER 

RER ir rs is et sé 12 h 30. façade de a cata Mau” 
ments historiques). 

« Hôtels du Marais nord, pics ses 
Vage», 14 h30, métro Hôtel-de-Ville, 
Rens Lens Botteau). 

« Hôtels et arais, des Vosges ee 14 30, mue Sarer-Best sortie (Résurrection du passé). 
« La rue Saint-Honoré, de 

Vére-Dodat aux Santini ee 
14h30, métro Louvre (Paris pinores 

! que et insolite). 

“lv phares au Age 
au Musée des arts décoraiifs », 
15 heures, 107, ruc de Rivoli (Mont 
menis historiques). 

« La Trinité, Notre-Dame de 
Lorette », 15 heures, entrée de l'église 
. le Trié, rue Blanche (Approche de 

- Nouvelle donation au Muséc Mar- 

LES INNOCENTS (Fr): Ciné Beau 
2182-26) à UGC Mampar- ER Len 
24)  UOC GC Benin ca (ST4 

2 (43-43 

15 
(33623 

27-84-50 Cantin, 
Le "' mages, 18 (45.22 {45-74-9340 : 

INTERVISTA (Ff.-IL, vo): Geumont 
Les Halles, 1e (40-26-12-12) : Gaumont 
Opéra, 2 (47-42-60-33) : Patbé Haute- 
feuille, 6e (46-33-7930: ; Publicis Saint- 
Germain, 6 (42-22-72-80) ; La Pagode, 
D (47-05-12-15) ; Gaumont Ambassade, 
8 (43-59-19-08) : 14 Juillet Bastille, 11" 
(43-57-2081); Escort, 13% (4707 
2804): Ganmont Alésia, lé (43-27 
84-50) : 14 Juillet 15 rs 
15-79-79) : Bienvenle 
(45-44-25-02). 

L'IRLANDAIS (Brit. v.0.) : Cinoches, 6 
LE E1O2) à : Le Triomphe, 8 (45-62: 

ISHTAR Goarge Y, 8" (45-62 
A Le La an 9 (CA 

Penn Le (205220 r Gene VE 
(62 Ar 6) à Maxeviles, SF (47-70 

LES LUNETTES D'OR (L:-Fr, "al 
Latine, 4 (42-78-47-86) ; LE de Bois, 
5 (43-37-5747). 

1) VGA LAS) g vf): ô ü 
Rd Barbare D (677010 4), ; 

COBRA VERDE. Film allemand de 

done 21153 36) : SCC Dan. 3 (H2-7V 
ton, 6° Verre ; UGC 

Étnse Efnstse 8 æ (4 LD: 
Le Maillos, 17 (ER OO) LA PES 
Rex, 2 (43-36-8393) : UGC Boule 
vard, 9° (45-74-95-40) ; Los Nation, 
12 (43-43-0467) ; UGC Lyon Bas- 
tille, 12° (4343-01-89) à UGC 
Gobelins, 1 à (4362-40): Ga 
mont Parnasse, 14 (43-35-3040) ; 
Gaumont Alésis. 14° (EE 
84-50) ; UGC Convention, 151 (45- 
74-93-40) ; Images, 18 (45-22- 
47-94). 

DRAGrRn Film américain de Ton 
Mae vou: IX UGC Odéon, 

Gobelins, 
Ê 14 (45 12 

13 ÉrUNE 5 
39- AS ae Saint- 

57 
143-43-01-59) ; 
43-36-23-44) : Gaumont Alésia, 
T4 (43-27-84-50) ; Gaumont 

Gt LM rois 
Secrétan, 19 ( 19-79) ; 

te 
« 3285 4) 3 Pathé 

MAURICE (Brit, v0.): Gaumont Les 
Halles, 1" (4026-12-12) : 14 Juiller 
Odéon, 6 (43-25-59-83) : Geumont 
Ambassnde, 87 (43-59-1908) : 14 Juillet 

15 (475787): Bien- 
sr veaie Montparnasse, 1 

NEUF SEMAINES ET DEMIE (*) (A. 
v.0.) : Le Triomphe, 8 (45-62-49-76). 

NE UE) à Pathé Fo ar 
Coscorde, 8 j 3-59-92-82) : Le Galaxie, | (4: 
12 (45-60-1403) ; Sopt Parmassiens, 14 
(4320-32-20). 

OU QUE TU SOIS (Fr.) : Studio 43, 5» 
(47-10-6340). 

LA PASSION BÉATRICE {*) {Fr-1e.) : 
Elysées Lincoln, Be (43-59-3614). 

PRICK UP YOUR EARS (*) (Brit. 
v.0.) : Gaumont Les Halles, 1” (40-26- 
12-12) : Saint-André-des-Arts L, 6 (43- 
26-48-18). : 

PROMIS— JURÉ ! (Fr): Gaumont 
Opéra, 2 (47-42-60-33); Les Mont- 
parnos, 14* (43-27-52-37). 

LE PROVISEUR (A., v.0.) : Forum Arc- 
en-Ciel, 1e (42-97-53-74) : UGC Dan 
toc, & (42-25-10-30) Ë Normandie, 
8 (45-63-16-16) : dé: Rex, 2 (42-36- 

UGC Montparnasse, 83-93) ; (45-74 
$a-94) ; 9 (47-42 
56-31): UGC L, m Bastille, 12* 
(4343-01-59) : Le le, 13 (45-50- 

= Les nouvelles acquisitions en pein- 
ture». 15 heures, Louvre, pavilion 
Flore (GE. Canet). Le e 

Pour les jeunes 

«le des Halles d'hier et 
d'aujourd'hui», 14h 30, devant le 
42, rue Saint-Denis (Momnraenta histo- 
riques). 

CONFÉRENCES 
5, rue de l'Abbaye, 18 h 15 : 

« Quelles tâches aujourd li pour. 
judaisme ?+, avec Armand 
YFraternité d'Abrahars). 
1315, reg 18h 30 : « Cyrus 
ke Grand, fondateur de l'empire perse », 
par Gérard Israël (Amitié judéo- 
Chrétisune dé France). 

3, ruc Rontselet, 19 heures : « Goya » 
(arcus). 

60, boulevard Latour-Maubourg, 
20 h 30 : « Efficacité d'abord, les carac- 
tères, de l'esprit», Yves 
Diénal VPayc ati peÿcbanali que). 

LA) 

Bastille, 12 . 
Gaelle Là 

18-03) : UGC Gobclims, 13° (43-36- 
Len] 5: Mistral, 141 (45-39:52-43) ; 
UGC Convention, 15* etre 
Peth6 Clichy. 18° (45-22-4601) : Trois 
Éertan. 19 (42-06-79-79)- 

RENEGADE (EL-A., v.£.) : Maxcrilies, 5° 
(47-70-7286). 

(A. v.0.) : Forum Orient 
ke (4233-42-26) ; Pathé Han- 

ee & (RL : Ho L 3 Pathé Rotonde, 6* nu 

Les Halles, 
2 TE i4 Juillet 

EE € (43-25-5983) ;: Gaumont Coli- 
ske, & ñ 14 Juillet Basile, 
11e (43-87-2081) : (Gansont Parame 

Gaumont Alésia, 14 
Cooventinn, 

LES SORCIÈRES D'EASTWICK (A. 
72): Bud 6e à Hays à (6-34 

SOUS LE SOLEIL DE SATAN (Fr): 
Lucernaire, 6" (45-44-57-34). 

TAMPOPO (ap, v.0.) : Chiny Palace, 5° 
(43-54-07-76). 

LES FILMS NOUVEAUX 
Hautefeuille, 6" (46-33-7938) : 

& (43 
59-92-92) : L4 Juillet Bustillo, 11° 
trs), Escorisl, 19° (Gs 
07-28-04) : Parnassiens, 1: 
(43203 5: F4 Juillet 
nelle, 15 

Fin Join va: 

re VE 15620146) : Pathé 
M: 2 jrde, 8e (43-59- 
92-82) ; v.f. : Maxcvilles, (us 
7286) : Pasbé Français, 9e (47:70- 
33.88) ; 
(316070): ; Mistral, 14 

Pathé } : 
: (3201206); Convention. Sainte 
Gares, 15. (45-2933.00) : Pathé 
Wepler, 1 (45-22-4601) ; 
Gambetta, 20 (46-36-1096). 

POKER. Fil français de Catherine 

5207; Same Goorge V, té 
Paramount Opéra, 9 

MrADSL IIIe Trois Parnasssens, 
14 (43-20-3019). 

94-94) ; Sab 
87-35-43) ; UGC 
95-40) : Gaumont Alésis, 
(43-27 ; Gaumont 

LE MNT) (Ou) à Lana 
6" (45-44-57-34). QU 

LE a DE L'ARCHITECTE 
(Brit, vo. Champollion, # 
(43-26-8465) ; Cinémas, ile 
Etety 1-33) 3 Denfert, 14 (43-21- 

WHO'S THAT GIRL ? Cino- 
ches, 6 33108). Por 

XEELEN (malien, vo.) : 
Ciel, 1e (4297-53-74) ; 
Germain-des- 

14e 

Le Saint-, 

riz, 8e BUS AS 20 A0 à Le i 
lé Gore). 
TN © Grp, vo}: Saint-André. 

€ (43-26-80-25). 

'AHOUCH: 
Li 

Pr utique 
theatrale 

CARTE SPECTATEUR PERMANENT 
RE ECCNIES ETES 

47.42.67,27. 



1988 19 PE 
es. Le Monda @ Mercredi 20 

U
S
 

P
R
E
 

|
 

- 
C
S
 

à 
i
l
 > 

P
e
n
 

h
 

.
£
 

| 

D
 
-
 El
 

|
 
U
t
 

thin 
|
 
fi Me 

e| 
H
i
!
 

A 
g
e
 

en dl tite 
D| 

Hi 
e
t
 
n
e
 

T
e
 

s 
f
e
 

A
A
 
E
N
 

j
e
 

T
O
 

NP 
TE e

m
e
e
m
e
m
e
n
e
n
n
 
CL 

IEC 
DT “A 

2) fil 
D
e
m
 

etlé 
D
e
r
 

H
T
C
 
E
r
 

# 
È
 

3! 
“
i
l
 

C| 
pi 

dd 
E
U
R
 

Que ANE 
M
A
R
N
E
 

sun 
M
U
 

M
S
I
E
 
UNEl 

g
 ste 

J
e
 

El gl n
e
 

j
i
 à us

 
J
E
 ti] e

t
 
ï
 (le pl 

D |
 Si 

EN 
UNS 

is 
R
e
n
t
 

DEAR 
RSR FAR DORE 

EEE TERRE LUCE AH Eee EE E| Su
i
s
 

Bebe 
nBt 
pen 
R
E
N
E
 

RÉ 
PR EU 
à pH
 

me 
G
N
U
 
n
e
 
M
A
R
N
E
 

n
e
 
À
 

Re LE 
1] 

[f 
SENU 

SG 
N( 

2
6
 
|
 
[
A
M
M
M
R
N
N
N
S
 
S
a
f
e
 

DIMMSAN 
US 
H
e
 

R
E
 
E
E
 
C
C
 

C
O
 

17 
|
 
dit 

1, 
NU Or 

cet 
Ni 

| 
|
 É
F
G
e
N
A
N
 
Abehii 

Delbtpu 
J
E
 

PAé |: 
l 

c| 
k
 

E
l
 
Bey 

SE 
Ge 

|
 | 
M
U
R
S
 

HORSEER 
J
u
l
 

pe 
EE 

i 
O
f
 

1
 
j
e
e
 … q

u
 ] 

i
f
 
4
 

| 
i
e
 B
E
 NEA 

FR à
 il) : “

n
e
 
d
l
 
f
é
 N
A
T
 
d. 
f
f
 a 
E
r
 
È
 

i 

o
n
)
 

de 
of A

s
 

L'ÉeRTeen 
d
é
n
s
s
 
Mise S

U
)
 

à 
p
a
r
 21H dus 
COS 
Sie 
tn 
Le Re
n
s
 

Benne 
S
g
l
i
e
s
,
 

EAyl 
Fa 
|
 

| 
SUINRIE 

dén jl 
H
e
 

le e
r
e
 

e
e
e
 

JéMnnn 
dflEsnd 

à 
a
 

SL 
EU 2 

2e, Pl e
t
 
€ T
e
 

i
i
 Hi
 
à 

P
a
n
 

O
l
e
)
 

Hit 
DU 

D 
DS) 

A
M
P
 

(
b
e
 
M
a
p
s
 

li 
S
R
 

i
l
 
e
n
 
a
 
a
s
 

5
 

| 
|] 

C
I
 
H
E
)
 

| 
fappipnns i

d
 

\U] je
 DURÉE 

de 
FA 

Be de NPA) 
| i
n
s
 
Gr 

a
n
e
 

E u
e
 e
t
e
 

à 
Ï 

el 
HU. E

l
 H
e
 

| 
BRAIRNBNUES 

H
s
 

J
S
 
N
l
 
|
 

S 
l 

so D
D
)
 

| 
s
d
 
é
l
 

p
h
i
l
 

sé 
ff eh 

BAIE) al D
E
A
R
 

28 H
T
 

É
 HSE, L

R
 h
 4
 : 

#11 



Fr 29 Le Monde & Mercredi 20 janvier 1988 » 

Education 

Progrès électoral de l'UNEF-ID 
A confusion de la situation statutaire des universités rend déi- 
cata l'imerprétation des élections étudiantes qui se sont 

déroulées depuis quelques semaines dans le tiers des universités 
frpnos Dens.une quneane d'éleisoemenme les étudiants ont 
élu au suffrage universel 
d'université, 

direct, leurs représentants aux conseils 
conformément à la loi da 1984. Dans une dizaine 

d'autres, restées sous le régime de la loi de 1968, ils ont élu leurs 
aux conseils d'UER {unités d'enseignement et de 

or 
universités de Clermont-ll, Dijon, Le premier cas concerne les 

Grenoble, Lile-il Paris vil, Psris-X, Paris-XI, Paris-XII, Rouen, 
Saint-Etienne, I et Toulouse-ll. Grenoble-Il, Poitiers at 
Strasbourg-lil n’ont pour l'instant procédé au renouvellement que 
des délégués aux conseils d'UFR. Pour ces quinze universités, 
J'UNEF-indépendante at démocratique arrive largement en tête des 
fistes présentes : avec plus de 40 % des voix, elle amdfiore de près 
de huit points son score d'il y a deux ans, alors que l'UNEF- 
Solidarité étudiante régresse globalement (passant de 20 % à 
18 %}, mais résiste bien dans quelques-uns de ses bastions tradi- 
tionnels. L'UNEF-ID continue donc manifestement à bénéficier du 
capital de sympathie qu'elle a acquis lors des événements étu- 

novembre-décembre diants de 
l'actuelle 

1986. Les syndicats proches de 
l'UNI passant de 8 % à majorité progressent légèrement, 

10 % et le CELF de 3 % à 5 % des voix Les listes indépendantes 
régressent en moyenne d'environ 5 %, mais avec des Situations 
très contrastées d'une université à l'autre. 

En revanche, dans les scrutins le plus souvent partiels, qui ont eu 
lieu dans les universités sous le régime de la loi Faure, les liste, 
d'imérêt local pésent d'un poids déterminant (de l'ordre de 40 %). 

Le taux de , même s'il est plus impor- participation, 
tent Qu'il y a deux ans (13 % contre 10 #), reste faible dans ces 
djaction, Que fra ORNE guère que los élucionee /08 Div Mar 
ou les plus militants. 

Perfectionnement 
des psychologues 
Les dixièmes journées natio- 

nales de formation et de perfec- 
tionnement des psychologues 
aura leu du 27 au 29 janvier à 
Paris sur le thème « les défilés 
de la demande ». 

LANPASE, BB4, 76380 Cantaleu)], 

Missions export 
L'Ecole supérieure du com- 

merce extérieur recherche des 
entreprises confiant à ses étu- 
diants des « missions export » 
dans un pays du Marché 

G. C. 

(ESCE, 63, rue Ampère, 
76017 Pers. Tél. : 47-63-36-55. 
Contact : Nicole le Beauvois.) 

Sur la glace 
L'Ecole supérieure de com- 

merce de Grenoble organise, du 
10 au 12 mars, à l’Alpe-d'Huez, 
la troisième édition des « Jeux 
olympub ». 

Les étudiants des grandes 
écoles de commerce et d'ingé- 
nieurs des douze pays de [a 
Communauté participeront à 
cette manifestation, où la des- 
cente de ski voisinara avec le 
rallye sur glace. 

(Ecole supérieure de Commerce de 
Grenoble. 7. ue Hoche, 38000 Gre- 

Admissions à l’Ecole nationale 
de la magistrature 

e PREMIER CONCOURS 

Penn, Agnès Martinel, Dorothée 
Bonne, Rose-May S, a2zola. Jean- 
Pierre ues 
Goctzmann, Irène Luc (épouse 
Rourp) Due Humbert, Heori 

Eedos, Je se Due Her Loilie, Jeanne Duye, Hervé polie. 
Olivier Dacsch- 

‘abienne Mariel_ Blan- 
chard Nadine on FETE Hélène 
Judes, Thilo Firchow, Nou 
Laurence Mengi Forte: 
Nina Touati, Rousteau, Re 

Eric Cobaus Carrue, Carole Harand, 
Albert Sabbab, Elisabeth La, 
Sophie Clément, Martine Sabas, 
Sophie Le Maoul À 

Faivre, Denis be Fe pe 
Asnard, F ue Roi 1e! 

Barrier, anne Maires LE 

Yassus, Le 
L Gaudu, joan-Paul Besson, Jean- 
rançois a 

é i de Stéphane 
Brossard, Didier Suc, 
Maryvonne éllibotte, Philippe 
Chemla, Olivier Redon, Fabienne 
Pages, Cécile Morillon, Christèle 

Jacques 
Ye Michau, Christophe Raffin, 

JOURNAL OFFICIEL 
Est publiée au Journal officiel 

des lundi 18 et mardi 19 janvier : 
UNE LOI 

@ N° 88-50 du 18 janvier 1988 
relative à La mutualisation de La 
Caisse nationale du crédit agricole. 

Robert Vidal, Rémi Ceresa. Armelle 
ue, Olivier Collonniers, 

cha Epmanel Tois, 
Le Foy. Nétla lervé Perrussel, Natha- 
lie F athalie Delpey, Claudine 
Angch. Isabelle Pouey, Folsade 

Roselyne Gautier, 
Chamboncel, Laure Georgin. Michel 
Rispe, Isabelle Bœuf, An: 
Storelv, Anne-Marie Disam, Noria 
qui Mireille Boudon, Sophie 
L'Angevin déesse Arnaud}, Philippe 

Kaufier ( 
Dorsch), ares Parent, Étienne 
Rosenthal, Xavier Rolland, ET 
Gedrat, Marie-Laure Raïnsart, Sal 
Leclercq, Cathy Paurrot, Mare Hélène 
Masseron, Béatrice Jacob. Isabelle 
Couzy, François Thévenot. Catherine 
Lebaudy, Marje-Andrée Rousselle 
{épouse vheumann). 

tte, Valérie 
ol logne, Florence Caillon, Sylvie 
Karas, panique Brault, Gérard 

Ame Aumont, Daniele Stre Sbra- 
gie, Jean-Philippe Rivaud, Emma. 
nuelle Ver, Maris-Pin Monet, ie 
Valay, Gabrielle Érrade Marie-C 
Comivis, André Ril Agnès Dele. 
tang, Raphaël LR urence Gles- 
FRA. Brigitte Montambault, Sabine 

e DEUXIEME CONCOURS 
M=s ct MM. Claude Clavel, Patrice 

uin, Paurick Cassan, Jean-Marie 
pue Re re LUS (épouse 
Li] s GUY rue, La 

rent, Monique Ches Cul ietel 
Schmi 

Far), Dents Er US! 
cru) RE Gode épouse de Lacroix}, 

Comblies de Nayves), Bernard Frery, 
Michel Manvilain. Anne Gas 
Jcan- lelendez, Odile Ngu: 
ss eudino “Andrée Georgeaul, 

rie-Françoise un, Jacques 
ee En ea. iare-Nogie 
oalas (épouse Tufne Philippe Col 

son, Marguerite Raud (épouse Lefè- 
vre), Marie-Hélènc Pichot, Bernard 
Messias, Liem-Alain Nauyen The, 
Denis Knoll. Dominique 
Jacky Licbgott, nur 
Hubert Blanchard, François Kaiser, 
Françoise Kaiser ( 

Laurent | 
Catherine 

UYOs : 

épouse Grosjean). ! 
Françoise Andro {épouse Cohen). Fa 

Naissances 

— Afx et Daniel ROY, 
Aysseline et Gaël, 

sont heureux d'annoncer la naissance de 

Manoë, 

le 5 janvier 1988, 

4, rue Guichard, 
75116 Paris. 

lents, 
Aune, Claire, Fanny, Sophie et 

Mathieu, 
tits-enfants, 
douleur de faire part du décès de 

professeur d'allemand, 

sarvenu le 15 janvier 1988, à Paris, à 
l'âge de soixante-seixe ans. 

L'inhumation dans le caveau de 
famille à eu lieu le 19 janvier 1988, an 
cimetière de Vauxrenard (Rhône). 

114, rue de La Tombe-Issoire, 
Ms 

avenue du Belloy, 
78110 Le Vésinet, 
35, avenue des Cottages, 

Elbez, 
ont la doulear de faire part du décès de 
leur mère, 

Léonie ELBAZ, 
néc Fredj, 

survenu 18 janvier, à l'âge de quatre- 
vingt-treize ans. 

Tops dès V7 Huméro de Îs Chance 
du Dinsnche 17 are, 1268 : OI D EE 1 

OFFICIERS MIN ISTÉRIELS 
VENTES PAR ADJUDICATION, 

Vente sur succrssion vacante 
Ru Palais de Justice de Nanterre 

le JEUIN 4 FÉVRIER 1968 à 14 heures 

APPARTEMENT 
an 1° ét. du bEL A de deux pièces 

entrée. cuisine, W.-C. COMIILNS-CAVE 

VANVYEÉS (92) 

ne 
tél : 47-21-6480 — Fu err len Éeux Pour 

visiter ls JANVIER 1988 MERCREDI 20 
de 14h 30h 16 b 30. 

Mr Li Palais de Justice de Bobigny, 
APP AR RTEMENT à BAND @3) 

33, quai de 
Pepe cscalicr 1, de trois 
Jogpa.Hrgerie 48e 6e buins, mec — Cave et P 

S'adresser à male Michèle 
'ÉT?E”T | Essen LE N à MONTFERMEIL 

Barrea de «LES COTTAGES| 
NS = TÉL r 4 de type = Mabson dé Vie D PR 23, rue Carnot 93240 STAINS — Tél :46.227-83-18 

Surface totale en sol : : 4 HA 41 A. 55 CA 
MISE A PRIX 

pe ein 

Le Carnet du Monde 
E 7. Gérard Roséttal — Me Maurice Ferrier-Welti, . : Mes Jean Mercier, LE a cu “de à 

En re 
et leurs enfants, Guillaume, Carine, É Cirmaise BOSENTHAL, 
Ivan. | NÉE CRETE : 

Franck Ferrier-Weïlti, survenue le. 1® janvier 1988, à 

« 
SR Ge He par de deu de = Rene | 

ne 

Maurice FERRIER-WELTT, S Richter" ; 

enlevé à leur affection ls 14 Rarvier f — | “gucrens dans 28 cécaée se sinées 
Parenn, alliés et arnis, 

ee re np 
Un service bye aura lieu sa soixante-quatorsièma année, à : [Le  limpcimerie du Monde pri. 
OT LE Lane. - M Jean ” MERCIER.. hors ses:-Dlus sincème Conda- 

Cot avis int fie de fai ancien sit au maire de Lyon, | E Ro ner ont 
«Ce que J'ai appris avec 5 avec simpli- anciea sénateur du Rhône. RER CRE 

cer pers Ts) ri 6 = M Aa oO. : 

Roue dé Dee Te le . FE Sedan en re 

Le Châtelet, RUE | rombreuses . personnes - c 
3 bis, ue du Bel-Air, dans la stricte intiroité manifesté Jear sympathie À 
92190 Mœdon. lu 5 

— On nous prie d'annoncer 1 décès ne pores pas Go 
du 104, chemin du Chazottier, 

pasteur Jean GASTAMBIDE, 69126 Brindes. : 

- L'Amccition rafale de rodha. 

SD Dis de fe pat dn du de s 
son président 

le 17 janvier 1983, À l'âge de quarre- 
vingt-un ans. 

Jean MITRY, historien du ciné,” 
nn r DNS Glbert Lewis, 
Le doctour et M= Daniel Gestam- 

survenu Le 18 janvier 1988. 

Un service d'action de grâces aura 
Heu mercredi 20 janvier, à 17 heures, au qu Goulur de be part du do 6 | 

leur boau-frère, ancle 6 et grabdam), ce 

É es chèques dd Ho le 12 jeuvier, 
“ ‘à Espagnac (Corrèze), ea l'église Saiat- 

bre ns en en ns Ms 
24420 Sas ns 

dre TE à 20 in ed C3 Lk 

Nos abonnés, bénéficiant d'une : et Are 198010 Peru 
réduction sur les Insertions du « Carnet l4,a dur 

deur 75116 Paris. ” 
bandes pour justifi este quil Fra Hayes À ue 

75006 Paris. Msn 

Rubrique O.S.P. - 64, rue La Boëtie, 45-63-12-66 : 

Cabinet de la SCP d'avocats Vente ur surenchère au Palais de Fstice de Patis ie jouëi 28 janvier 1988 à 14 h 39 
€: BARADEZ, 108, pl. des Miroirs àP. 

2 S1000-ÉVRY — TEL :64-97-11-11 1 pièca principale -— $+ étage — escalier D — 49 RUE SAINT-GEOBCES . 
A Fais de es d'en) (Essonne), MISE APR : 181! OT ne Je Put Fe PE ner ne FU "à Paris 16, (rué des Perchamps. Tél : Ha 

A USAGE COMMERCIAL 

pq 
ETAMPES (ESSONNE) 

A droite du couloir d'entrée 4 
MISE A PRIX : 40 000F 

Consigration oblig. pour enchérir. Les. 

sr ina ae Barr de S'(T'avocat L _— = 
IL oc put b que pour lente su Palais de Justice de Co ten sp ; à NOISY ZEÉVRIER 1988 à 13 à 30 

Samy GISRISR A PAVILLON à UE OISY-LE-SEC (93) ae 
- ré sk vire pla de à pis rinipaie GE en de tn NE MISE À :150800F . 

Principales, : etre le MARDI 2 

sur trois niveaux = MISE À PRIX: 1900007 : . a : 

5 2 à mare De ETIENNE avg 0 Bar Fr se Seins Saint Denis 
Fe 298110 Rompéous-Bois = TE 46 84 pee Or Oénéral Leclerc 

AURA 
Vue eue k MARDI 2 FÉVRIER FÉVRIER 19883 134 an 
PAVILLON à. (93) :: k 

FREE DELE 

:1 000 000F adremser à maître Bernard ETIENNE, sn 
au Greffe du Tri, de Gde Inn. q ne LA Er num jen de Cac 
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| SCIENCES ET MEDECINE 

idatiques : les chemins de l'infection 
Des Wécisions- sur le: mode de transmission Li: SIDA, 
sur la durée de l'incuhation de la maladie | 
et sur l'efficacité de la hr 

1 U-DELA des comportements 
à risque, ceux des toxico- 
‘-nanés, dés homosexuels ou’ 

i des adeptes . des ‘prostitu- 
tions multiples, la question essen< 
telle'que se. posent .à la fois le 
public, les autorités . saritaires et 
les logistes est dé savoir 

qui, et dans quelles circonstances, 
” court le risque, dans La population 
tout venant, de Contracter le 

SIDA. 
: Les md no fondées sir 

. s’est révélé séropositif. Ni femme, . 
politiques, 

décisions d'exclusion, de contrôles . 
eux frontières ou de: dépistages- 
systématiques - que revendique 
Donne mr. 
Front national. - 

Pour. la preinière. fois, -ane. 
étude. remarquablement .‘docu-. 
mentée émanant des équipes amé:-. 
ricaines du, Centre des maladies: 
infectieuses d'Atlante, des hôpi-- 
taux de New-York ét des instituts 
de reclierches de Bethesda, 
apporté à ce sujet des enséigne- 
ments précis tout en ouvrant une - 
vois de recherche nouvelle sur les 
facteurs de vulnérabilité ou: de . 
Free ue 
à l'évidence. : 

étude, La contamination pouvait 
être datée avec une précision. 
absolue (entre quatre mois et Huit: 
ans auparavant) et l’identité du. 

+ (La plupart de con Faiiiné né 
prenaient aucune précaztion . 
d’aucune sorte, car la contamina- 
-tion de.leurs membres n'avait pas 
été identifiée. Elle s’était produite 
eu effet avant que la mise au 
point de tests de dépistage et la 
surveillance sévère des banques : 
de sang aïent permis de le faire. 

En dépit de cette promiscuité 
quotidienne - (et de très lougue 

le. conjoint ayant des rapports 
sexüels avec le sujet contammé ne 

ni enfant, mi parent n’a présenté le 
er : 

‘La méthode dune pe re pour ete 
au plus vite Jes partenaires sexnels 
responsables de a transmission du SDL 

(OMMENT identifi ier, au 
plus vite, les anciens 
tensires sexuels. d’un 
malade atteint du SIDA ? 2 

-.en her 
cerner l'extension du mal 

sans attenter aux droits de 
lhomme et aux indivi 
duelles ? Depuis un an, une 
équipe Lo Rdpnaire belge. 
travaillant sous la direction du 

fesseur Nathan Clumeck 
{hôpital . Saint-Pierre de 

Bruxelles 
velle méthodologie fondée sur 

anonymat et le 

qui se passe en dehors de l'hôp# 
" ä Ter. DT tros re 

limiter . Ja simple prise Le 

malades ou des personnes : 

sitjves. Mais, pour parler simple- 

émise nooersans 

te.une DOU-, 

pr 2 me me pre esseur 
Clumetk. Pour-ce spécialiste de 
médecine interne et de pathologie 

: jourd'hui : de ai une autre & 
d’autres techniques. Elle impose 
rousse % cadre habi- 
tuel de la relation singulière 
+ médecin-malade». « La métho- 
dologie-qui était à notre disposi- 
ion. er da lutte contre la 
Lane er par 

n'est nullement applicable à ce 
qui doit ‘être aujourd'hui mise en 
œuvre vis-à-vis du SIDA, estime- 
til Je suis persuadé qu'il faut 
associer à < équipe  médi- 
cale une, équipe. psycho-soctale, 
ne füt-<e que. pour évaluer Les 
rés de l'équipe soignante. » : 

Depuis trois ans, l'équipe du: 
professeur Clumeck travaille ainsi 
avec plusieurs jeunes femmes psy- 

et assistantes sociales 
T'qui participent nou sans: enthou- 

, se aux études de tracing 
{recherches de contacts) . Il s’agit 
schémati de retrouver et 

: ‘d'identifier les personnes qui ont 
" (ou gui 

‘ ‘Ün.objectif qui 

ont eu) des relations 
avec Un donné. 

si Fon 
veut être . érablenent efficace, 

. énormément de tact et beancou pt à 
de 0} 
ET Tanete que Féipe du 
professeur Clumeck a pu 
fier en. 1986 et 1987 t tout un 

. ayant été 

‘assurant de toutes les 

. Ce qui apporte à nouveau, sou- 
É lignent les auteurs de cette étude, 

la prouve que la contagiosité du 
StbA est faible, qu'elle ne peut se 
faire que par le sang ou le sperme, 
et que ni la sueur, ai les selles, ni 
les urines, ni le salive, ni l'haleinc 
ne tränsmettent le virus. La 
preuve aussi que toute mesure de 
discrimination à l'égard des séro- 
positifs et concernant la très rela- 
tive promiscuité de leur travail 
quotidien est médicalement non 

- fondée, et donc illégitime. 

La situation s'est révélée très 
différente pour les conjoints, 
bommes ou femmes, des conta- 
minés, qui avaient avec eux des 
rapports sexuels. Rapports banals, 
sans utilisation de préservatifs et 
sans sodomie. 

Dans 80 familles sur les 88 étu- 
diées, le conjoint du sujet conta- 
miné avait avec lui (ou elle) des 
rapports sexuels. Parmi ces 
conjoints, 2 maris sur 25 avaient 
-été contaminés par leurs épouses 

groupe (cluster) -. de personnes 
cu non en 

contact avec un malade conta- 
gieux atiemt du SIDA. ll sage 
sait d’un homme d'origine afri- 
caine, ingénieur dans une 
importante société, et travaillant 
à Bruxelles. «Nous avons pu 

malade qui est aujourd'hui 
décédé, explique le professeur. 
Clumeck. Cm 
que cinq ou six roms femmes. 
Ce sont elles qui, à leur tour, 
nous ont indiqué d'autres noms. » 

Les soignants de l'hôpital 
Saint-Pierre ont ensuite réussi à 
identifier dix personnes du 
«deuxième cercle», c’est-à-dire 
celles ayant eu des rapports 
sexuels avec les dix-neuf du « pre- 
mier cercle -.. Aujourd'hui, parmi 
les dix-neuf, deux cas de ÉIDA 
ont été diagnostiqués {chez les 

anciennes partenaires du pre- 

cas de «pré-SIDA> à divers 
stades d'évolution. Parmi les dix, 
seul un cas de séropositivité a Eté 
diagnostiqué. - 

En pratique, les soignants 
Sc M PET 

confidentialité, la liste des per- 
sonnes avec lesquelles ils ont eu 
des rapports (homo ou hétéro) 
-séxuels au cours des cinq der- 
nières années. Un contact télépho- 

ou écrit est ensuite établi de 
la manière La plus discrète qui 
soit, et un rendez-vous est pris en 
-déhors de toute structure hospita- 

‘ Kère, le plus souvent dans un-Café 
à Bruxelles, On explique alors à la 

concernée la situation ‘personne 
(sans ini dire qui a indiqué son 

10 femmes sur 55 par leurs époux. 
L'une de ces femmes n'avait cu 
qu'un seul rapport sexuel avec son 
mari. Ce seul rapport était donc 
responsable de la transmission de 
la maladie. En revanche, 
11 épouses étaient exemples de 
toute contamination après plus de 
200 rapports sexuels avec le mari 
infecté et une durée de plus de 
trois ans. Les femmes contami- 
nées étaient en moyenne plus 
âgées (62 ans) que celles qui ne 
l’avaient pas été (54 ans). 

Le mystère 

de la vuinérabälité 

Les taux de contamination 
entre conjoints ainsi observés 
{soit 8 % pour les maris et 18 % 
pour les épouses) sont très pro- 
ches de ceux qui avaient été 
relevés, avec un recul dans le 
temps moins important, chez les 
hémophiles. Ils démontrent que, 

nom) et le risque potentiel qu'elle 
court. On lui propose un dépistage 
sanguin, et,.à nouveau, On lui 
demande la liste de ses parte- 
uaires sexuels récents ou anciens. 

Une telle pratique permet 
d'associer une volonté médicale 

les personnes avec lesquelles nous 
contact comprennent que 

SIDA n'a rien d'une menace 
lointaine et qu'elles sont très 
directement concernées, indiquent 
les bruxellois. Nous 
avons aussi découvert que dans 

." bien des cas les relations 
sexuelles continuaient ne fois la 
séropositivité ou la maladie 
connues. C'est vraiment là une 
preuve d'amour extraordinaire. 
Nous avons enfin pu confirmer 
que le fait É s'embrasser ne 
semait pas de risques et que l'uti- 
lisarion du if masculin 
est une mesure out à fait efficace 
pour prévenir la contagion. » 

La cartographie, inconnue 
jusqu'alors, des relations sexuelles 
qui peut ainsi être établie ne 
concerne pas tous les milieux de 
la capitale « Nous tenons 
là un fil ucteur dans des 
milieux sociaux spécifi: des 
milieux échangistes où l'on pu 

explique Le professeur Ciumeck. 
-Il s'agit le plus souvent de 
milieux artistiques, de milieux de 
la mode, par exemple. Il s'agit de 
personnes qui voyagent beaucoup, 
de cadres supérieurs, etc. On 
trouve aussi, il est vrai, des cas 

si La contamination est deux fois 
plus fréquente de l’homme vers la 
femme (par le sperme), elle 

existe néanmoins de la femme 
vers l'homme (par les sécrétions 
vaginales), et que le risque que 
courent les clients des prostituées, 
surtout lorsqu'elles sont toxico- 
manes, est important s'ils n'utili- 
sent pas de préservatif. 

Ils démontrent aussi que le ris- 
que de contamination ne dépend 
pas uniquement de La multiplicité 
des rapports avec un sujet infecté 
et que, dans le cas des conjoints 
de séropositifs, l’usage du préser- 
vauf est une nécessité absolue, 
qui ne devrait souffrir aucune 
= s 

L'HEURE DES BILANS 
ES bilans dressés par les 
équipes très actives du 

département de santé publique 
de San-Francisco ouvrent des 
perspectives plus qu'encoure- 
geantes pour les campagnes de 
prévention, entreprises Un pou 
partout dans le monde contre le 
SIDA. 

L'importance de la commu- 
nauté homosaxuelle de la ville, 
la vigueur avec isquelle elle a 
conduit cette campagne et la 
rigueur des enquêtes épidémio- 
logiques auxquelles elle s'est 
prètée permettent de donner 
une indication précise de ce que 
peut faire, à elle seule, une édu- 
cation sanitaire bien conduite. 

En 1982, avant que com- 
mence le programme, 21 % des 
homosexuels de San-Frantisco, 
soit plus d’un sur cinq, étaient 
contaminés. En 1983, à n'y 
avait plus que 2 % de contami- 
nations nouvelles, et le bilan de 
cette année indique que ce taux, 
marqué par la séropositivité, est 
tombé à 0,8 %. 

Dans le même groupe, les 
taux annuels de gonorrhée ont 
cnrs-dei98 %- entre 160. 

-1 Ë 

très malheureux où une jeune 
Jemme a priori non concernée 
peut, à l'occasion d'un change- 
ment dans sa vie amoureuse, pas- 
ser par une période où elle a plu- 
sieurs partenaires sexuels dont 
un se révèle être contagieux. 
Mais, d'une manière générale, les 
observations que nous effectuons 

DEUX DOSSIERS 

LES RELATIONS FRANCO-ALLEMANDES 
Le TRAITÉ de coopération a vingt-cinq ans : 
æ EXORCISER le passé : 
© le nayau dur de l'EUROPE : 
@ ombres et PERSPECTIVES. 

LA CONCENTRATION DES ENTREPRISES 
Une accélération 
© dans tous les SECTEURS industriets ; 

nement 

I] semble également (et cela 
démontre la vanité du dépistage 
systématique 1e que certains le 
préconisent) que la capacité de 
contamination, le pouvoir d’infec- 
don, soit à son maximum durant 
les tout premiers mois après 
Patteinte du virus, lorsque l'orga- 
nisme n’a pas encore formé ces 
anticorps que détectent les tests 
actuellement disponibles. C'est 
donc le virus lui-même, ou du 
moins les antigènes signant sa pré- 
sence, qu'il faudrait pouvoir 
détecter comme certains tests en : 
préparation le permettront d'ail. : 
leurs. L 

Dr ESCOFFIER-LAMBIOTTE. : 

{Lire la suite page 23.} 

Dee c anaur vue 

On peut dire, estiment les 
autorités, que jamais encore 
dans l'histoire des combats 
contre une maladie infectieuse 
des changements aussi rapides 
et aussi complets des compor- 
tements d’une population 
n'avaient pu être enregistrés. La ; 
peur qu'inspire à juste titre { 
cette maladie y est certaine- È 
ment pour beaucoup, au même 
titre que l'effort exemplaire 
d'information accompli tant par : 
les médecins concernés que par ‘ 
la communauté homosexualle 
elle-même. l! n'en reste pas 
moins que l'on dénombre H 
encore à San-Francisco près de 
cent vingt-six nouveaux cas de : 
SIDA avéré par mois, un chiffre : 
qui, selon le rapport des auto- . 
rités, devrait à présent dimi- 
nuer, en raison du nombre net- 
tement moindre des 
contaminations nouvelles, chez 
les homosexusls tout au moins. 

Car la campagne de préven- 
tion semble, hélas n'avoir 
guère d'impact sur les toxico- 
manes et connaître des flotte- ; 
ments pour les hétérosexuels, 
où le nombre des contamine- 
tions augmente. 

D'EL 

me font penser que l'épidémie de. e 
SIDA ne frappera en priorité 
certains groupes sociaux a! rs * 
que d' autres au contraire reste. 
Fons Aussi face à à celte ; 
maladie, les sociétés résisteront : 
différemment D plieen. de leurs : 
structures el 
tion, » s 

JEAN-YVES NAU. 

LES ARCHIVES 
DE L'ACTUALITÉ 

RERTEP ETE EPEPEE PRET RER 

PE ONE EEE 

e avec des MOYENS variables selon les Etats ; 
© pour des RÉSULTATS certains. 
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Le Grand Louvre tend son verre 
Pour obtenir la « bonne trassparence > des verrières 
de la pyramide du Louvre, Saint-Gobain 
a dû travailler à l'ancienne 
et sortir une « cavée spéciale » de vitrages. 
Les premiers éléments sont posés le 19 janvier. 

I François Mitterrand apprécie 
les paradoxes, il devrait 
éprouver maintes satisfac- 
tions en inaugurant, dans 

— acier, aluminium ct verre — sont 
employés quotidiennement par 
Pindustrie du bâtiment Sa réalisa- 
tion a pourtant nécessité quatre ans 
d’études et de mise au point. Elle a 
mobilisé des dizaines d'ingénieurs 
pointus, et contraint les ardinateurs à 
des caicuis musités. San coût — 
75 millions de francs — en fait la toi- 
ture la plus chère du monde. 

Pour respecter son contrat, 
l’implacable et perfectionniste 

Khéops : le temps en poussières Ps 

taïnes les ont ramenés à des décen- 
nicsen arrière, 

expédier le verre en Grande- 
rm ur ro «blanc de 

a été découpé en des con 
dpi losanges et de triangles 
gites arêtes ont été biseau- 
tées. Les pièces, de 1 centimètre 
d'épaisseur, ont été recollées deux à 
deux, par un quadruple film plasti- 
que qui, en cas de choc, maintient les 

Une étude de la Grande Pyramide de Khéops 
fondée sur l'analyse des pollens. 

Khéops n'a pas fini de livrer 
ses secreis. Après la confir- 
mation, en septembre 1986, 

de l'existence d’une cavité de plu- 
sieurs mètres cubes suggérée par 
deux armee français et rs 
quée par parois épaisses du 
couloir menant à la chambre de la 
Reine, après la découverte atten- 
due, en octobre dernier, d'une 

L° Grande Pyramide de 

pare édifice pourraient s'accélé- 
rer si les respansables des anti- 
quités iennes acceptaient les 
projets qui leur sont souris, 

Un symposium ioternational 
s'est en dre tenu au Caire, du 14 
au 17 décembre, pour faire le 
point sur les travaux des diffé- 
rentes missions qui _ fouillé le 
site. À cette occasion, les Améri- 
cains ont brad ue la com; 
tou de l'air à grands frais 
“an epéra q'l ui Vieux de 
quatre mille ans — fosse 
de la barque solaire tt finale- 
ment identique à celle de Fair 
extérieur, pollution comprise ! 
Probablement, comme certains le 

grande porosité de la pierre et du 
sol environnants. Les Japonais, 
quant à eux, rois du sondage par 
radar, ont té les résultats Fde 
leurs” différentes campagnes 

cavité 

Des fleurs 
dans le mortier 

Elle se situeraït à moins de 

uu sable particulier, dont il appa 
raît aujourd'hui qu'il a été 
ment tamisé et qu'il fut extrait 
d'un terrain situé près du fameux 
hôtel Mena House, dans Le bas du 
plateau de Guizeb. S'agit-il d'une 
cavité oœ consécutive à 
la construction de l'ensemble et 
partiellement comblée par les 
Constructeurs ? Est-elle vide ? 
Contient-elle des restes d' outils, 
de poteries, voire, comme le 
rêvent les plus enthousiastes, un 

Cette peau scintillante et transps- 
vente, qui pèse 80 tonnes et va sup- 

trésor ? Cela ï 
fait de l'avoir Rate De 

est en soi 
Den sos rhone pour pour piquer Tina 
gination et susciter 
campagnes. 
Car les projets de recherche ne 

cette 

l'édifice et les sédiments afin d’en 
tirer des informations sur le cli- 
mat de l'époque, le cycle des inon- 
dations du Nil, le lieu de fabrica- 
tion des mortiers, la durée de la 
construction de la pyramide et la 
A 
région. 
Même si ce genre de 

a fait ses preuves en d'autres 
occasions et permis aux archéolo- 

etaux de préci- 
ser le climat d'une époque où de 
mieux connaître les pratiques 
funéraires de l'homme de Nean- 

de mor- 
à chaque hauteur d'assise de 

Hérieur* à l'extérieur comme, 

porter les fortes pressions des rafales 
des vents d'ouest, devait nécessaire- 

ment s'appuyer sur un solide sque” 
lette. Teoh Ming Pei l'a voulu aussi 
discret que le permet la technique. 
Avec le concours de bureaux 
d'études canadiens et britanniques, fl 
a imaginé une sorte de toile d'arai- 
gnée en acier inox composée de 
128 poutres entrecroisées. Les plus 

épaisses d’entre elles ne dépassent 
pas 8 centimètres de diamètre. Seize 
câbles d'acier, étagés horizontale 

ment de la base au sommet, les cor- 

En n'en sont pas. Un vrai travail 
fourmi. Car, note Mme Dar. 

«huit jours de travail sont 
nécessaires Pour traiter-un 
ensemble de quatre échantil- 
ons ». Ce n’est qu'ensuite que 
commencer la minutieuse identi- 

msectes, il 
possible, en s'appuyant sur de. 
nombreux antres résultats 

ue et, 

lières ou de plantes de jardin ? 
Les pollens issus de Ia flore aquz- 
tique sont-ils ts en grande 
quantité dans gb er 
laffirmasve, ces à 

pour leur € confection alors que 
Roues, Coulon al que 

eau d: PS TE 
On peut également, si tout va 

bes br “el »*, Sans 
pour l'édifice, des informations 
sor les crues du Nil, sur les sites 
de fabrication de ces mortiers et 
même, peut-être, sur la période à 
laquelle ces liants ont été posés en 
jouant sur les différentes sortes de 
pollens dont lapparition inter- 
vient à des moments variés de 
l'année. Ainsi, 

tion s'est faite de manière hélicor 
dale. De même, si les résultats 
obtenus donnent des indications 
sur lc rythme des saisons, pourra- 
ton donner use évaluation du 
temps mis pour oustruire 1 pyre. 
mide de Khéops. Bref, de quoi 
nourrir de longues heures de 
recherche, en espérant que la 
campagne pour les premiers 

onnages pourra commen 
cer au plus vite. 

EAN-FRANÇOIS AUGEREAU. 

1 aillième Le: Lo micron est partie 

nus ie - 
lage des navires de compétition. 

Après les calculs d'ordinateurs, La 

DHLOSOPE a pare 

fait des étides de médetne, : 
M. Roger Caratini a publié. aux 
"éditions.Robert Laffont: l'Année . 
de ls science, répertoriant les 
grandes découvertes scientifi- - 
ques de 1986-1987. C'est un. 
premier volume : an autre doit 

d'ensemble. des. décéuvertes * 
‘des mois précédesits, mais sur- : 
tout de saisir le. mouvement: 
scientifique et. de. mettre en 
lumière les domaines qui avan- - 

. Cent et ceux qui stägnent. Carte - -Roger. Caratini. a Ju les-quelique 
‘progrès de là connaissances, les. 
pren Dante raie. 

po rrait mi 

n'est pas déme- est 
. surée. L'auteur est bien placé, 
qui a autrefois rédigé seul, en : 
huit ans, une encyclopédie: en 

sembler parions de l'annéa » mmqietes 

. srl mn des 

ans indie do 90 tie où ge et 
“probeblemert un record mondial. . 

raie 
:quéc de cette fin de siècle, la pyras 
or bpemr ban) ee 

sarl | 

| d'üne annéà out Tautré. D'aë- 
leurs, ‘a. science’ n'a rien 
d'annuel. Chaque discipline pro. . 
‘gresse per à-coups ; une année 
peut y Etre très pauvre. Cela 
conduit naturellement à:modu- 
ter l'importance des chapitres. - 

.Le problème ‘de. l’auteur 
serait plutôt l'abondance des 

Sélection 

classique 
faire des fiches. Cent call Qui 
à adoptée, meis les fiches sont : 
infomaissns 

D'octobre 1986.à mai 1987, 

200 journaux scientifiques aux- 
- quels à s'eët abonné. Si ün arti- 

# a ejoyté «'au pifomètre s ce 
qui jugonie pittoresque, Enfin  E 

2700 fee Ame men e  | 
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SECTEURS DE POINTE 

SIDA : les chemins de l'infection Panne de piles spatiales 
(Suite de la} page 21.) 

Le mystère reste 
l'instant, en ce qui D ag 
vulnérabilité variable des-uns-ou.. 
des autres.à la contamination. Le” 
rôle de l'appartenance à on 
groupe  tissüläire 
Enférerait cette protection pour 
certains, à été éliminé par l'étude 
d'Atlanta..Celui, bien comnu, des 
infections vénériennes facilitant 
l'apparition du SIDA ne peut être . : 
mis en. cuse dans ces 

ü être 
conjoints de cette. étude, conta- 
minés à Le suite d'une transfusion, | 
sont morts de leur affection. 

Un chercheur contaminé 
‘Ii n’en a pas été de même 

l'identification formelle. dù virus 
qui a contaminé un chercheur 
américain alors qu'il travaillait. 
gene en eboratoire die de hauts 
sécurité de Bethesda. 

_.… Re ge 
cheurs occupés dans 
Sbonkée niet etre 
vaux-sur les virus du SIDA, et 
notamment sur des milieux .de . 
culture ou sur des fluides le conte- 
nant à très hante concentration. - 

Sur ces 99 chercheurs, parti 
Lèrement- exposés, et sur Pr 166 
autres travaillant dans ce type de 
laboratoire, 35 ont rapporté avoir : 
eu de multiples-contacts cutanés... 
avec le. “Virus, 10 ont eu des 
pidôûres . où des- 
pures à cette occasion, et.13 ont 

ie coma don quil s aiont ; 
des contacts avec des solütions 
renfermant le virus.” . 
Un seul de ces chercheurs s'est 

révélé. séropositif. IT utilisait . 
blouses et gants mais pas de mas- 
que et avait travaillé pendant cent 
quai jours sur des 
cultures concentrées de virus.aû .” 
moment où son test s’est révélé 

donné, qui. 

“Cou 

Les études pratiquées sur son 
sang ont montré qu'il avait &6 
Contaminé per le type même de 
- Virus sur. lequel il travaillait H: 
lavait dater été impliqué dans 
‘les multiples tâches cléssiques de 
Æécontamination des équipe- 
‘ments, de nettoyage des éciabous- 
Sures et de contact avec des 

_ liquides conte mains ea 

- duits à haut risque (comme le 
virus du SIDA) doivent être ren- 
forcés: et, surtout, observées, ce 
qui, selon leur enquête, ne semble . 
Pas être le cas. 

Une äâutre. contamination de : 
“laboratoire chez un chercheur 
“américain a été signalée il ya six, 
mois, et les autorités recomman- 
dent à présent que des tests 
d'éventuelle contamination soient 
pratiqués à intervalles 
Chez tous.ceux qui sont amenés à 

‘ manipuler des cultures virales. 

_L'avenir des sérôpositifs. 
Dans quelle mesure ces tésts, 

s'ils sont positifs, annoncent-ils 
- Féclosion d'un SIDA avéré? Et 

cu- .dans quel délai?. 

Californie sur des’ groupes 
“suivis depris 1978 

permettent.- S'apporter à 
Question essenticlle une réponse 
que confirme la longue incubation 

le maladie. 

Sept ans. et- deux mois 
leur coniswimstion (séropositi- 
vit£), TS % dès membres du pre- 

-mier.groupé étudié avaient soit un 
SIDA avéré, soit des symtômes 
sévères annonçant la maladie. 
‘Dans le deuxième groupe L 

_‘taiént un SIDA avéré on des sym-- 
::tômes ‘annonciateurs au bout de 

(300 homosexuels), 41 % 

cette 

trois ans de nee 
aticignait Pour 

ceux qui furent suivis pendant 
neuf ass, grâce aux échantillons 
me sang conservés del is 

“Francisco. : 
Un certain nombre de facteurs 

ont été identifiés, qui permettent 
de prévoir l'éclosion imminente de 
la Cru Le plus précis est le 
taux petite 
duite par le co ro) Lt 
la bêta-2-microglobuline, quai 
s'élève au-dessus de 5 micro- 

problème majeur qui divise 
actuellement le corps médical 
américain est de savoir s’il faut 

un traitement agres- 
F7 (type AZI) dès ce stade, alors 
que là maladie n' pt e encore 

Washington, nombre de médecins 
- cntreprennent ces traitements 

sauvages » sous la pression affo- 
iée- de’ séropositifs, sens même 
attendre de Savoir s'ils ne seront 
pas nuisibles. 

- L n'est pas douteux que ces 
médicaments permettent de 

chez les 
parents 5 réellement atteints ; que 

recherche va grand train et que 
d'autres, efficaces encore, 
sont:en voie d’être mis au point. Il 
est vraisemblable que le ralentis- 

‘ sement de La progression de la 

sujets atteints de ces Etes 
de bénéficier des traitements défi- 
nitivement actifs en cours de 
conception. 

Tout doit être fait, en atten- 
-dant, pour limiter les contamina- 
tions par une campagne d’infor- 

. mation beaucoup plus some: 
qu'elle ne l’est. act 
France. 

. Dr ESCOFFIER-LAMBIOTTE. 

Sources : : JAMA du 1-1 p.67 Scies 

L'Europe dépendra des Etats-Unis pour équiper 
l'avion spatial Hermès de piles à combustible. 

‘AVION spatial Hermès, syno- 
d'indépen 

avoir produit plusieurs piles à com- 
bustible (Hermès en emportera 
deux de 4 kilowatts chacune). Or, la 
‘société allemande n'a pas encore 
choisi entre plusieurs technologies 
(elle devrait se décider fin 1988), et 

pour 
=-mig pes met L'Europe sem- 
ble donc pour cette partie d'Hermès 
bien en retard. 

Si PEurope a choisi La solution 
piles à combustible et renoncé à 

de 35 %, alors que celui de la pile à 

et pluridisciplinaire.» 

« Même un patron qui réussir a parfois besoin 
d'un entretien confidentiel avec une équipe créative 

URTEUSE image que celle de Bemard 
Krief Consultants... Chasseurs de têtes, 

agence de communication et de relations 
presse, conseils en marketing et développe- 
ment commercial. Ou encore, conseils en 
organisation de structures de management... 

Autant de visions justes et partielles à la 
fois sur ces «docteurs ès entreprises» qui 
ont su constituer des équipes hautement 
spécialisées. Pour former nn pool pluridis- 
ciplinaire qui, par la constante mise en com- 
mun des compétences et des expériences, 
détecte le vrai problème derrière le besoin 
ressenti. Objectif: résoudre très concrète- 
ment j'apparemment insoluble. 

Là où ils excellent. Dans les entrepri- 
ses qui veulent aller plus loin, plus vite. 
Quand une décision stratégique est à preu- 
dre au sein d’une société ou d’un service, 
Quand un problème se pose au niveau de 
l'image, de produits qui pourraient «partir» 
mieux, du marketing, de la communication, 
des rapports humains, de l'organisation, de 

la logistique (y compris les achats), de la 

combustible atteint 50 à 60 %. 

54 piles qui 
grammes RS ont toralisé 
10750 heures de fonctionnement 
sans connaître de pamme majeure. 
Sur celles des naveties, une seule 

a été enregistrée (1). Enfin, 
et ce n'est pas = moi de ses 
a la pile spatiale produit de 

Bernard Krief 

BERNARD KRIEF CONSULTANTS 

Pourquoi un «s» 
à Consultants... 

promotion des ventes et de la stimulation 
des hommes. 

Bref, la réflexion et l'intervention sur le 
terrain. Pour aider le patron (au sens de 
responsable) dans la décision et dans 
l'action. 

Créatifs autant qu’opérationnels, les 
consultants Bernard Krief n'ont en effet 
qu'un seul credo: les résultats. 

Et tant pis si on leur reproche parfois 
de ne pas être les hommes d'une méthode. 
Eux ne se veulent que des hommes de 
méthodes. Pour qui la solution n'existe pas 
toute faite, mais nécessite chaque fois 
d’être inventée. 

C'est pourquoi ils ne travaillent qu'avec 
les décisionnaires (p.-dg,, directeur géné- 
ral, directeur de service ou de fonction...). 
Et d’abord avec des entreprises performantes. 

Reste évidemment que {a prestation n’est 
pas donnée: de 60.000 F pour plus qu’un 
diagnostic, jusqu'à 1 million de francs et 
davantage pour un contrat de longue durée. 

JEAN-FRANÇOIS CHAUVET 

Bernard Krief Consultants 
15, rue du Bac, 75007 Paris. TL. (1) 45,44:38.29. Télex: 260.911 

aux véhicules électriques terrestres, 
Mais, les recherches n'ont pas eu les 
résultats escomptés. 

L'IFP, Institut français du 
pétrole, la CGE, Compagnie gêné- 
rale électrique (entre autres...) 
durent stopper leurs travaux. Seules 
quelques sociétés, qui surent parfois 
micux orienter leurs recherches vers 
des applications très spécifiques, de 
pointe, et intéressant souvent Îles 
militaires (mais visant des marchés 
plus restreints) connurent un succès 
relatif. Parmi celles-ci : Elenco, une 
sociélé qui produit 
des piles pour la traction Electrique 
de véhicules utilitaires et pour des 

militsires (les piles ET 

combustible générant moins 
d'infrarouges sont moins repérables 
que d’autres sources énergétiques) ; 
Siemens en Allemagne... Ce dernier 
groupe fabrique notamment des 
Piles pour les sous-marins, 

Pour la mise au point du système 

et d'applications électro-chimiques 
qui a étudié Les électrodes de la pile 
pour le compte du Centre national 
études spatiales. Pour Robert 
Rouget, ingénieur chargé des piles à 
combustible au sein de cette entre- 
prise, - l'Europe a les moyens tech- 
nologiques pour réaliser ses propres 
piles, une fois les problèmes de spa- 
tialisation des procédés résolus ». 
Mai, complètet-il, «il faudrait 
pour cela rattraper le retard pris ». 

DIDIER GOUT. 

(1) A ka fin du mois de mars 1988, 
L'Agence spatiale européenne aura dépensé 
cm re environ en êtudes 
préparatoires pour les D re 
d'Hermès. Certains à 
D, uen pendant que l'a d 
francs seront nécessaires 
eut de ces sysenes. Par comparaisan, le 

PME du propane e ame bustible s'est 
171,5 mülions de dollars : 61,1 millions de 
dotlars de et 110,4 milhons 

Rene LR av oant Lo 
Ts PAS un CORRE 

dollars (prix 1982), 
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AU SOMMAIRE 
© La situation en France : 
Le bilan à la veille de l'élection présiden- 
tielle. Un commerce extérieur inquiétant. 
Une année plutôt positive maigré la crise 
boursière. 

e L'environnement international : 
La montée de l'Asie : Japon, Taiwan, 
Corée du Sud, Singapour et Hongkong. La 
résistance des pays occidentaux. La dette 

de l'Amérique latine. 

e Le dollar: 
L'épopée du dollar de 1967 à 1987, les 

graphiques et les principales étapes de son 

évolution. Un dossier spécial en couleurs, 
largement illustré. 

© Cent cinquante pays à la loupe : 
Les correspondants du Monde décrivent 
l’activité économique pays par pays. 

La chute du dollar a révélé la fragilité du 
système monétaire international et le 
dérèglement mondial des échanges. Face 
aux excédents allemands et japonais, le 

géant américain trébuche. Fera-t-il basculer 
dans la récession les autres pays indus- 

triels ? La crise financière d'octobre ne doit 
pas masquer les bons résultats de 1987 : 

une croissance qui continue sur sa lancée, 

un chômage qui se stabilise ou régresse. 

Le « Bilan économique et social » — véritable 
rapport annuel sur l'état de la France et du 
monde — rassemble les dernières statisti- 
ques, commente de nombreux graphiques et 

analyse des faits économiques de l'année, 
dans leur environnement socio-politique. 
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‘MERLIN GERIN, c c'est - 
19 000 
travaillant à l'échelle 6 
mondiale qui, grâce aux 
‘technologies les plus 
avancées, assürent la, 
parfaite maîtrise de : 

l'énergie électrique... . 
- Le groupe réalise. … : 
8,7 milliards de C.A... dont 
sn % à beat 7e 

: Vous assurerez la réussite d'un projet de 

Vivre l'informatique 
a l'ère de l'électricité intelligente 

Pme ‘exigences grâce aux 
er Sur le marché de l'automatisme, MERLIN GERIN fait face aux besoins réels 
leur énergie, pour satisfaire leur besoin de sûreté, nous recherchons des 

SUPELEC, IEG, ENSEEITH, ENSERG, MINES, 

Chef de projet 
système (ou produit) nouveau 

Chargés de 
logiciel 

d' 
phénomènes de susceptibilité électromagnétique, des langages 
évolués ainsi qu'une expérience en conduite de projets. 
un (réf. FLA 31) 

Chefs de projet 
Informatique et automatique industrielle 

Vous dirigerez la réalisation de grands projets pour la conduite 
de et dans le domaine de l'énergie 

Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 
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Au sein de la division réalisation des grands ensembles (automatismes - relayages) 

son en id gerer commencent sa fa puissances s'associe 
des utilisateurs : pour qu'ils gérent mieux 

Ingénieurs informaticiens 

ECP, ENSIMAG... 

développement 

Vous conduirez et/ou coordonnerez, t6chnersz les éVeEpE- 
ments de logiciels nécessaires à la conception des 
‘automatismes. Connaissance 

produits 
des langages évolués et des 

techniques de l'ntelfgence des 
systèmes TEMPS RÉEL indispensable et du langage ADDA 

(réf. FLA 33) souhaitable. 
Lin de potes (ruée à FLA 34) conceme plus particulièrement la 

des communications et télétransmissions 

Ingénieurs chargés d'affaires 
informatique - automatique | 

processus 
électrique : offres 

Vous assurerez la conduite d'affaires pour le contrôle de 
F. de ki 

tion jusqu'à la mise en service (France - rar Connais- 
programmables, 

s'adressent à des : responsabfité ingéni 
- ‘d'expérience. La maîtrise de la fangue anglaise est bien sûr indi 

° D'autres postes sont ou seront à pourvoir dans ces domaines et accessibles à des 
Ingénieurs débutants. (réf. FLA 36) 

L Etre ingénieur chez Merlin Gerin, c'est également être un manager. Dans un domaine et 
une entreprise qui avancent, il faut être capable d'évoluer dans Ses compétent 

F ‘ingénlurs st managers ou et de deman, merci d' 
sous référence correspondante, au 

‘Merlin Gerin - 2000 Grentle Code 

ces bien 
sûr, mais aussi dans ses capacités à prendre des responsabilités, des initiatives et dans 
son aptitude à entraîner une équipe. 

votre candidature, adresser 
Service Recrutement des Ingénieurs et Cadres 

| Centre à Européen. < de Recherche 
CORNING GLASS works, leader onda ‘des \ vamss _— accorde une dé prriégiée à la recherche et à 
l'innovation. ‘ 
Nous recrutons un mi 

‘Débutart ou ayant quelques années d'expérience : 
. Vous êtes diplümé de préférence dune écolé Génie un Doctorat en Sciences des matériaux 

ou en ie des sobdes. 
© Vous avez choisi comme futur cadre de travail fa roger apnée 1 vous tes nées pa La mise au . 
point de nouveaux ju À 

CHEFS DE PROJETS 
INGENIEURS 
ANALYSTES 

e Votre aptitude pure avai en émipe vous permettre, compta tenu de la aile de notre Société d'évoluer 

uttérieurement au sein de notre organisation. 
Anglais très souhaltable. 
Merci d'envoyer lettre manuscrite, CVet phota, sons référence JM/M à CORNING EUROPE Inc. Direction du 
dre bis avenue op dd Avon. 

 UNJANE 
INGENIEUR PROJETS - 

Eee rer le didat sun prem jee can: ea 

jte mport Une imp sas 
Societé de bi 
d' équipements 

industriels 
recherche 

our son P D EPARTE MENT Foire, des cles, Ses 
ENIERIE et de la 0 en forme Erepets 

commerciales au niveau 

LIN HEC CURE des conditions financières, céimiis- 
des cen- trafives, commerciales. 

ectriques 

À spécia 

domaine 

trales él 

Ce- poste s'adresse à un Le ingécieur 
diplômé fm cos ou électro 

les Leg de ai pendre” cons, qu 

rs est Let 
l'espagnol souhoïté 

DES INGENIEURS 
TECHNICO-COMMERCIAUX 
a bein rapenlies de 

zone 

x 1 mit cniéiol de ren 
- l'élaboration des offres commer- 

les 

< es, ils auront à 
la responsabilité dre en charge 

En Lise DAHSPPEMENT Ces s'adressent à des il rOPOser postes s 
nieurs diplômés, de 
trométanicien, 
mière os à 

loons est nécessaire, l'espagnol 

d'une pre- 
commerce PACKAGING AVANCE 

DEo Vol v: 
Adressez CV et ions sous réfé- 
rence M 236 à Guy BARATTE BULE SA. - 
P.C. B2/214 - rue Jean Jaurès - 
78340 LES CLAYES S/BOIS. 

la maîtrise 
de f’énergie électrique 

MERLIN GERIN 

Vous êtes diplômé d'une grande école 
ou universitaire. 

Vous avez des compétences dons les - 
domaines suivants : 
«ïemps réel, simulafion, traitement d'ima 
LE js : VAX, HP9000, SPS7, APOLLO, 

logos : DOS, CICS, DLI, OS, MYS, 
GCOS. DIF, TDS, IDS 11, DM IV TP, 

VMS, UNIX, ORACLE, PACBASE, 
Langages : COBOL C. 

Nous vous proposons d'intégrer un 
groupe intemafional dont Ia crois- 
sance vous permeitra d'évoluer rap 
dement : 
- fommation 
- POSSIDIRTÉ 2e paneneriot, 
-une grande qualté de relations. 

Pour ce poste, merci de nous écrire 
indiquant vos prétentions, s/rôf. 1/86. à 
Dee INTERNATIONAL - 
u Personnel - 112, rue de Paris - 

92100 BOULOGNE, 

Au sein de la Direction Techno- 
logie Avancée, vous participerez à 
l'élaboration de techniques avancées 
d'assemblage de semm-conducteurs 
complexes . dons les domaines 
suivants : boîtiers VLS{ houtes perfor- 
mances, concepts nouveaux de packa- 
ging, interconnexion à haute densité, 
montoge en surface de composants 
frès denses. 

Le poste s'adresse à des ingé- 
nieurs cyant une expérience dons ces 
domaines ou des débutants diplômés 
motivés par ces technolagies. 

La pratique dela kangue onglcise 
est nécessaire. 
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CONTROLE QUALITÉ DS DHFUSIONS 

. INGÉNIEUR DIPLOMÉ . 
(X ENST, SUPELEC,.) . 

(RESPONSABLE DU DÉPARTEMENT : 
. CONTROLE DES DIFFUSIONS 

Rattaché directement an au directeur dfgue à la À a D cnohents : 
l'action de TDF dans le domaine de cüntrôle de ta qualilé des diffusions 

hertziennes. $ 

Di Grtenent  À  mh ù vi ne he de qua 
totale dans l'entreprise. 

LL sera Je manager d'us service d'une soixantaine dé persomes, 
Après une lang mdr op 
peer ri GR de nogresu outil ét méthodes dans 

technicité. . : 

2 RESPONSABLES DE PROJETS 
RESPONSABLE SENIOR 

Direction des Systèmes Agé de 32/35 ans, diglbmé d'une grande école scientfique où commercaale, 1 jusbfigra d'une 
d'information des A.G.F, la G.LE. expérience de 5 à 7 ans mimmum dans (a Conception et l'encadrement de proçets mportants, s possible 

dans l'assurance. 
recherche avant tout des poten- Ses “ plus ” seront son esprit toumë vers la conception, son sens da la communication avec les 
tiels qui seront en prise directe  wtiisaleurs et ses connaissances techniques (grands systèmes IBM, méthodologies, architectures - 

avec la Direction I.A.R.D. des départementales) 
Entreprises, M sera responsable du lancement des pré-Études et études de progets à mayea terme et de la cons- 

Dynamique, cette Direction de don d'un groupe de post (RéL. 1 RP/M) 

500 persnnes réglse un CÀ de RESPONSABLE JUNIOR 
coups une forte croissance. Agë de 30 ans envrion, chplômè d'une grande école scienthque ou commerciale, 1l justifiera d'une 

Le développement de son ru de 3 à 4 ans dans l'encadrement de projets de moyenne mportance ou de parties de grands . . 

Système d'information est pour «us soon son got pour a réafisabon et sine x en, sn ad 
elle une orientation stratégique conduite d'équpes et son exénence da systemes dé 
majeure. 11 se verra confer la conception et l'encadrement de la réali 

2 tes applications Lées aux produits distribués par le rise 
des agents généraux. (Réf. 2 RPM). 

Si ces perspectives correspondent à votre potentel et 
vis motwations, edressez votre candidature sous réf. 
à pure BŒUF-GIE- Tour Franklin - Cedex 
92081 PARIS LA DEFENSE. 

Photos Cradanes - Zyla > Ken Cogper « Tha sage bank 
Éd où Se be me je cs de 
ee 

ENABIME 

L’'INFOR MESSE 

maquettes. : 
D nn de mt LD LS NOUVELLES RACINES | => 

DE LA COMMUNICATIO =_— 
| Poteà RENNES. : , 
Pre: ré. K 1020. 

étecroniat Les réseaux câblés font progressivement partie de l'infrastructure 
, du miar- urbaine de base. Région Cable joue un rôle pilote dans leur dévelop- 

< profes ommels del ô pement. Société privée qui installe et exploite sss propres réseaux, 
Fe de la vente. . elle utilise un système très pertormant, AC2, associant architecture étoilée et 

intelligence informatique répartie. 

Ca système permet d'offrir aux abonnés jusqu'à 35 programmes de Télévision, 30 programmes 
en FM stéréo, mais aussi de nombreux services interactifs dans un rapport prix/performence très à ne 
compétitif (Télé-alarme, Télé-formation, Télé-achat, Télé-surveillance. Télé-sondags, etc). à : A rt fe 
Société d'avant garde, Région Câble dispase donc d'un formidable potentiel, grâce auquel elle : 
va connaître une croissance très rapide dans les 10 prochaines années. Elle recrute 

— pour installer ses réseaux : des ingénieurs et Techuiciens en électronique, électricité lconnais- 
sances souhaitées : Télécom, traitement signal, mesure, raccordement, radio-fréquence, vidéo...}, 
des spécialistes du génie civil (conducteurs de chantiers, de travaux...i ; 

— pour les exploiter : des spécialistes de l'audio-visuel (journalistes, producteurs, réalisateurs), 
du marketing et de la vente. 

Le monde de l'image vous attire, vous avez un rempérament de pionnier, vous voulez êrre à l’ori- 
gme d'une entreprise appelée à prendre une grande envergure. Alors nous attendons votre dos- 
sier da candidature. 

ENCORE RTE SR RTS 
ES eee "dl . 
d'oppiealons Ulecronaus mére CIM ipggedues 9 logiciels 

Av sein de la fiBale françosse {250 personnes, 450 | CA), l'dems 
SR ti AE de CA Jr ai dons Je 

.… notre réussite des 

cr at ES SE NUMERIQUE, sn L 
.-le corsoï gran a ace des bic, doi fon avec 3 
“selon rene . A - ns : 

mise © = CE y ed nan us solioné CAO . L 

Vous bénéficiez d' deux ons misinium ie 
ever hero a | 
Per per Fe 

Ingénieur, DUT. BTS, at 
le l onto ns ls vous Gvez Curl Ce Ld AS td 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

: Ingénieur Arts & Métiers. | 
Savez-vous qu'ily a dela : technologie dans Fanbaliage 2 

LesieuR@ ES 
. de pole, Lescer développe 
Chez Lesieix, Pinnonation ei la qualté 1 

Ingénieurs informaticiens 
grandes écoles 

Ever de ln chaque su Plus que des perspectives, c’ett réellement une dynamique de carrière qui sera proposée à des 
ingénienrs informaticiens a GUPREC BCE ES em Qi Gun Chimie. Polyvaleats ct travaillant en Exerscsn pertoanente 

É qd voi spam mc temps un poste au sein de Ià direction des systèmes d'informerion de sa filiale chimique NOR- 
. SOLOR. Leur potentiel leur pecmete emuhe d'acoëles à des cetions plos générsles 

. 
Chef de projet 

Région parisienne/nord/est 
Possédant à préfésene une première expérience ex don spre 8 inervenir dans des domaines différenns de l'entreprise, le chef de projet es cirargé 
d'en de concevoir, de faire réaliser, de merrre en œuvre de maintenir des spphcations, Pour réussir dans cette fonction, il est nécessaire d’avoir 

indnatriel et la capacité à ravailler en équipe dans Le cadre des méthodes et des outils de conception, de 
réalisation ct de gewion de projets dont veux se doter La direction des systèmes d’information. Réf. A/D2917M. 

Administrateur des 
sas d’information 

dans sa fonction d'architecte des systèmes d’inforwation de l'entreprise, r 
systèmes 

vont de pair ! C'est pourquoi nous DC 

d'une mérhode de conception 

“| Pour chacun de ces postes La rémmnération proposée sanra retenir nn candidac de valeur. Ecrire ä Sylvie LOTS en précisant Le référence choisie. (PA 
Minitel 36.14 code PA) 

PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° I EN EUROPE 

3, me des Graviers - 92521 NEUILLY Cedex - TL 47.47.11.04 

Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Suasbourg - Toulouse 

Nous fo ur coniré permanent 

So sn nd one ele: : 
le rimes. 
bar Last ope-28x larecherche avec dés neutrons, 

vec curiculum-vine, copie 
Fr ranrgircas EE 
eu Dr IL cs art 

| DE L'AVANCE SUR 
a Ë PEL du L'INNOVATION 

L'inovation technique, c'est ce qui a permis à Datapoint d'inventer le 
premier micro-processeur, le premier ordinateur personnel et le premier 
réseau locaL 
Vous avez des objectifs ambitieux ? 
Nous vous insitons à partager notre expérience des grands projets et du 
service pointu en vous offrant un choix d'activités multiples. 
Prenez de l'avance sur l'innovation avec Datapoint. 

ns Re LIENS pOUT 

Soncans si mcriques de JUST IN TE LATE De GPAD. 
Nous souhaitons E 
— De jeunes 

CHEFS DE PROJETS ET 
ANALYSTES PROGRAMMEURS 

Agë de 30 ans environ, votre fornation supé- Les avantages de la SSH avec la puissance 
. fieureestaliéeaunesoldeexpériencedels  tisez parfaitement voire sujet Votre d'un grand constructeur. 
négociation commerciale. s possible en in- connaissance très poussée des produits  Chefde projet : 
formatique. vous permet d'afler au fond des sytèmes. Nous vous proposons de véritables possibiti- 

Des séjours aux USA sont prévus pour décou- tés d'évolution en équipe inteme logiciel 
Ê share ddr Donna Fa 2 aux proc von po a torharenmaptinin 

| : indisties, administrations). muniquer ensuste ces informations aux a matiqueouen Gestion ou ingénieur) 

DA D) RS Nr ve ges Mg oepete Cm parue epéiene entame 
LIÉS AU SECTEUR DE POINTE, Vous y ferez la preuve de votre auront tu: que de 2 à 3 ans en SSU ou constructeur ou 

is 4 “Hu © 7 ORUEE de vos capacités de gestionnaire. Vous êtes un d dès den Vsieur 
RÉ£ 8801 C/LM un débutent <rès mec de A Ge ons CPAM veau DES ou bien un professionnel déjà ex- Anaiyst 

PE ALAIS {Dordogrie)-: ” A " A . Programmeur : 

D Arahste expérimenté (Bac + 2.etexpérience 
243ans)oudébutent fortpatennel(MAGE 

Support RMS (Opérating System) : ou hgéneur), vous êtes un «pro» dns l'ana- 

Directeur Gënéral de “érédüétioh vous” 
pes peur de vous déplacer et d'aller la re 

D resporssbiité d'organiser et de coordonner 
dre du 

les fonctions . prancaion Réf, 8801 AP/LM 
étroite ti ments, magasin erbalage et ets en iai- 

son avec là production et ne La ST 

Ingénieur, vous avez prsgenn en milieu striel 
ana À la logistique et de} ja gestion informatisée" de 

production. ‘©  ‘- + 
r des responsabilités, fautonomie attaches à : 

per et les conditions offertes sont de nature à 

intéresser une personnalité de valeur. 

Adresser C.N.. photo et prétentions à : 

Service du Pérçonnel 

20 rue. “Jean Jaurès - 93176 BAGNOLET CEDEX 

Merci d'écrire (CV, photo et letire manuscrite] en précisant ia référence du 
poste sohicité à Pascale PESTEL Direction des Reïations Humaines : 
DATAPOINT, 1, rue du Jura, SILIC 521, 94633 RUNGIS CEDEX, 

UNE GRANDE EXPERIENCE DE L'INNOVATION 
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3 JEUNES INGENIEURS DE RECHERCHE 
Lu d'études de systèmes ÉLECER ÉLECFRONIQUES pour le contrële des fanc- e Cp rer 

informatiques et 

Un d'études de machines et systèmes ELECTRO-MECANIQUES. 
20 rep informatiques et électroniques appréciées. 

e Un responsable d'émdes MATHEMATIQUES ET INFORMATIQUES 
œuvre de méthodes rele- la conception et l'optimisation de produits par la mise en 

Pt des éléments finis, de la nnmérisation d'équatians différentielles, de l'intelligence 

artificielle. 
Grande Ecole (E-C-P., Supélec...), ou équivalent (Doctorat), vous êtes 

De on nd En nu copériance nas. Le meltrine de l'anglais on ndis- 

De larges perspectives de carrière vous seront offertes à la mesure de votre pot
entiel et 

de notre groupe à vocation internationale. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre 

tions) à VALEO DEA, Recrutement I et C, 4 rue Gambetta, 95406 

| LE DEFI TECHNIQUE 

[sN Dour note ane de CORBEI (P1) 

INGENIEUR 
PROCEDES NOUVEAUX 

manuscrite, C.V., photo et préten- 
SAINT QUEN Cedez. 

11 développera et er re gr rh 
Een disera) les de souciage laser et FLE “ 
de moteurs d'avions écoles.auront envion 3 ans ‘à . pe : am es gb vs Te 

Largement ponsobiités Imporanfes en production. è 

26000 . 
Merci d'adresser letire, CV et prét. "7" "#7; 
sous réf. 243/87 à SNECMA - 
Département Encadrement d BAS 
2. Did Victor 75724 PARIS CEdex 15. SNECMA : E 

Loge nee 

informatique industrielle : 
au coeur de la décision. 

SE le savez : la production des usines les plus performantes au niveau international 
s'accroît et s'améliore grâce à la mise en place d'un outil informatique hautement efficace. 

C'est le choix que nous avons fait, dès la création de notre usine il y a une dizaine 
d'années. Nous l'avons conçue dans cet esprit et sommes reconnus aujourd'hui dans le 
monde parmi les meilleures. 

Pour être toujours plus efficaces, toujours plus novateurs, nous renouvelons intégralement le 
plan informatique de l'usine, c'est le 2eme départ de notre unité de production. 

Nous vous convions à ce nouveau challenge, c'est pour vous l'occasion exceptionnelle de 
faire vos preuves de jeune et brillant 

INGENIEUR GRANDE ECOLE - X, MINES, 
CENTRALE... DEBUTANT OÙ 1: EXPERIENCE 
Nous sommes réputés, avoir réussi un plan de communication interne et externe de 
grande efficacité. Le dialogue production-informatique existe, il est même intelligent. 
L'entreprise cherche ses managers de demain. Rencontrons nous 

Pour cela, adresser votre dossier de candidature s/réf. 47 M 219, à 
C.E. Koerer, CPA, 3, rue de Liège 75009 PARIS 

GROUP£ VOCATION 

Abeille 
ASSURANCES 

1 INGENIEUR ORGANISATEUR 
Votre mission sera de concevoir et de mettre en place de nouvelles formes d'organisation 
du travail intégrant les nouvelles vo gi informatiques (réseaux, archivage de la voix 
et de l'image, intelligence artif 

Vous possédez un diplôme d'ingénieur d'une école réputée et quelques années d'expé- 
rence. 

L’UN DES PLUS IMPORTANTS 
GROUPES D'ASSURANCES 
DU SECTEUR PRIVE 
recrute pOur son 
DEPARTEMENT ORGANISATION 

Si vous êtes motivé par l'organisation, si vous aimez le travail de groupe et si vous souhaitez 
être jugé sur vos résultats, rejoignez notre équipe. . 

Une expérience réussie parmi nous vous offrira d'intéressantes perspectives d'évolution de 
carrière au sein de notre groupe. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature avec lettre manuscrite, CV, 
tions, sous réf. JL102 à Mme IMBERT, Groupe VICTOIRE, 52, rue de la Victoire, 7S009 PARIS, 

Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

| 
affié iée à. un puissant 

Proche banlieue ouest - Nous sommes une société eñ
 plèine. expansion | 

groupe privé d'assurances, pOur lequei nous développons de nouveaux ERA
 à 

nouv: activités et la rapidité de notre croissance nous ont conduits créer 

ue ae dt CEE des systèmes d’information qui doit: notamment co
co en ‘charge la 

conduite d'importants projets «pilotes» pour e groupe... : ‘:: 7 

Elle joue donc un rôle primordia dans notre stratégie êt 5e dote de. miaÿens ré et de 

ressources humaines performantes. Dans ce contexte, n nous créons le poste dr. 

= Organisateur 
u Directeur des Systèmes d'information, : vous participerez à à MES 

n Nuicine place de Er : analyse de l'existant, conception 

des nouvelles procédures, étude de teur rentabilité et: suivi de teur re mise en émstre, définition 

des postes de travail... - LOS on 

forma: re, vous avez acquis une solide ! expérience aans un service 7 organi 

be bn .. r'apdrehien de Éhouiannns et la pratique de l'anglais seront des atouts :- 

vivement appréciés). Vos qualités d'analyse, de régner, de contact mais aussi de ténacité 

sont essentielles. 

L'essor de notre structure et la taille de notre groupe ‘vous s'offriront. Aer opportunités: 

Nicole LE MEUR vous remercie de lui adresser votre dossier: 

gREIS de candidature sous la référence MNE/NM/10 à 

Ingénieurs 
en électronique, mtomationes, ilérisatièue Industrielle 

Passionnés par les technique de pointe, à 25/80 ans environ. débuter ou fie évoluer voire , 

carrière dans une Entreprise performante. : M 

Ingénieur Commercial 
Rosponsabie de notre agence de MONTPELLIER 

: Nous vous offrons : un marché porteur, une 
formation à nos produits, une grande autono- _: requiert soëds formation d'ingénieur (Bac + 

Eee seoimu pe :forte . QONE de cr es On 

resser lettre man., CV, hoto et prétentions ss sus référence correspon- 

rm ur Conseil ROUSEIX DECISION, 52 rue des Volontaires 75015 PARIS. 

ISOVER SA SAINT. GOBAI ; 
a à Bnche ton ; 

SAINT-GOBAIN digue group di poupe Sat Copa, Usine sie ORANGE rec Fabian … : a 
foros ét itement 

INGENIEUR AU T OMAT. I CIEN 
Ingénieur Grande Ecole, vois ie es re de 23 añs dans la concep- “| 
ton, la mise en œuvre et le développement d'automatisation de procédés de fabrication. | 

Vos capacités d'animation et votre sens du fravail en équipe seront des éléments essen- 
tels. En outre, notre groupe offre de réelles perspectives pour une personnalité de valeur. 

Si vous vous sentez sentez concemé, merci d'adresser lettre manuscrite, C.V,, photo et préten- 
ROU EOUS RON IO CNIL ON ER OUR pa epne er St confidentialité. 

Madame Claude FAVEREAU Du 
Suftren P 56, avenue du 

f 75015 PARIS 

CHEF DE LABORATOIRE. | 
EN CHIMIE THERAPEUTIQUE 

Vous concevez et réalisez des molécules- nouvelleé Vous: avez B: résponsabiité de 
conduire un programme thérapeutique, vous rapportez au Directeur du Département. 
Titulaire d'un Doctorat en Chimie Organique ou équivalent, vous possédez déjà une 
expérience professionnelle d'environ 4 à 6 ans en Chimie Thérapeu eutique. : 

Ce poste s'adresse à un spécialiste doué de créativité, hr æ du sens: de 
l'animation. Le connaissance de l'anglais est ‘indispensable. | 

TECHNICIEN CHIMISTE . 
Titulaire SAT DUT, vous assistez le Chef de Laboratoire a gens la syith ei 
nouveaux Une expérience de 2 à 3 ans serait à _ de composés Û 

Ces postes sont proposés dans le cadre da MES européenne de. RECHERCH 
SYNTEX FRANCE mémbre du Groupe International SYNTEX, pour son Départassent ° 
Her ph) Chimie. Les postuiants doivent avoir e: sens des pme et te mat du. 

en équipe, 

Pour un premier contact en toute discrétion nous vous remercions d'adrésser : votre 
dossier de candidature à Pierrette HESSE - RECHERCHE SYNTEX FRANCE - Leuvills-sur-Orge . 
91310 MONTLHERY. 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

Directeurs de projets, Ingénieurs d’études... 
« Vous avez une solide expérience en informatique de gestion acquise dans un environnement BULL, 
DIGITAL, , HP, IBM où SPERRY » Vous êtes ouverts à toute opportunité de valorisation de votre futur personnel 

e Vous rêvez de projets ambitieux, de nouveaux espaces d'initiatives. 

venez vivre avec nous le challenge 
de nos grands projets. 
(En 1967, nous avons concrétisé de grandes signatures + Dans le Secteur Public (DGT, Intérieur, Finances) 
e Dans les Secteurs Industriels et Distribution RHONE POULENC. CARREFOUR, MERLIN GERIN) 
e Dans le Secteur Bancaire (Crédits Agricoles, Caisses d'Epargne, Générale…). 

Notre portefeuille 1988 est encore plus riche. L’un de nos objectifs est de multiplier nos succès sur les projets d Sonal 

NOS AMBITIONS SONT VASTES. 

LES VÔTRES NOUS INTÉRESSENT. 

Mec d'adresser Nour Canciarne et vots CV'à Michel Ciciiois, DRH - SOPRA, 3, rue Lauriston 

Vaus souhaher résider à Fasis, vous préférez la province. Vous avez noté nos implantations, dites-nous quelles 

SOPRA. 
Ingénierie informatique 

sion ENERGETIQUE recherche, pour faire face à son 
développement, des 

INGENIEURS COMMERCIAUX expérimentés 
# pour prospecter, élaborer des propositions. monter des coopérations industrielles et négocier des contrats dans les 
: domaines de la Thermique et de la Combustion: études. expertises. opérations de démonstrahon. cession de 
procédés. 
Le poste Combustion est basé à Bayonne. rét. AMB 52/6 

CHEFS DE PROJET expérimentés 
- pour prendre en Charge des programmes de développement technologique 
dans le domaine de l'infra Rouge. 

- pour coordonner un programme européen de développement de logiciels de type CAO - Anglais indispensable. 

INGENIEUR PHYSICIEN Me 
connaissant bien les phénomènes d'interaction rayonnement/matière (docteur - ingénieur débutant 
ou 1ère expérience). 

- INGENIEURS THERMICIENS 
pour prendre en charge des projets de modélisation thermique et de développement de procédés. 
{ingénieur G.E., docteur-ingénieur débutant ou première experience). 

- TECHNICIENS EN THERMIQUE 
pour participer à des travaux de modéfisation et d'expérimentation (niveau BAC + 2). 
Un des postes est basé à Bayonne. 

Merci d'adresser votre candidature sous la référence choisie à 
BERTIN et Cie 
BP 3-78373 PLAISIR Cedex 

RESPONSABLE 
. DÉVELOPPEMENT . 

. COMMERCIAL 
- Sud-Ouest . 

rèt. AMB 51/1 

ee ES Die EEE à 
-_ M6), R'aura une première expérience commerciale réussie (produits indus- 

Les conditions oflenes, les projets de développement au sein dun Grou- 
pe en pleine évolution constituent une opportunité pour‘un jeune de va-: 
leur en raison des contacts de haut nves, des produits at du challenge - 
proposé. E 
Merci d'adresser lettre de candidature, CV compil, hot et und 
ration actuelle, sous référence M 43/670 

rèf, AMB 51/2 

réf. AMB 51/52 

sommes une une société de semences 
orge mer Nous 
Éorrpiie au sein de notre pres un : Jeune diplômé, avec vous et 

l'informatique, nos commerciaux 
: avanceront plein gaz 

performance de nos équipes de vente et l'utilisation des rechniques d'information et de 
% communication les plus modemes en liaison étroite avec les besoins quotidiens du 
K terrain ont fait de nous le leader incontesté du marché des Gaz de Pérrole Liquéfiés. 

A 24-28 ans, de formation Gestion Bac + 4, vous possédez une première expérience de la micro 

informatique, sur matériel IBM de préférence. et vous souhaïtez l'enrichir dans un cadre opération- 

nel, soyez notre : 

Chargé de développement micro-informatique 

d r mettre au du de procédés de 
ste au po en vue d'améliorer leur 
comportement {somis:et croissance). 

u particulier des techniques d'enrobage et de 
palieLiae mais d'autres ‘autres techniques: pou ront être 
nn ses 

. Ce poste ne fürnation: soit d'ingénieur 
Sites ST une d'in inieur agro complétée par un 
ESS en sgroc 
‘quelques l'expérience - dans 
utilisant core Hs mc entrals où pharmacie). 
dans industrie des collés ou tes produits 
phytosanitaires. 

Les dossiers de de, candidäture ‘avec CV, Fe 2 à et 

prétentions sont à envoyer sous référence 

{1 200 personnes}, leader dans le doi 
Moénre de a Communication Technique (Docu 

ce informatique, 

INGENIEUR AÉ 
ARTS ET METIERS | 

Ce-poste s'adresse à un spécialiste en Mécani- 

que Générale, Chaudron Chaudronneris, Tuyeuterie, possé- 
ant des quetés d'animateur, uoe expérience d'envi- 

on 5 ans ainsi que des connaissances en CAO/DAO. 

dir letters 

roiet Détsié, sui de fabrication ou de chan 
j et de quafté technique, 

Saisons avec les donneurs d' h 

[Finmnolère : de: Pre dome : 

Envoyer lettre manuscrite, CV. sous le référence 
5155, à 

#4 MEDIA PA 
53, avenue Victor-Hago -:70116 PARIS, qui transmettre. 

son n Gaves 

me Mous avez, si poste à interface entre nos équipes commerciales et techniques, les constructeurs et nos foumisseurs de 
logiciels, vous aurez en charge la définition de nouvelles applications, l'assistance aux utilisateurs 
et leur formation ainsi que la gestion complète du part. 

définition d'Avemt-Projet Sommaire ire etréalisæ : 

Vove mobilité géographique est rotale, elle vous permettra de développer votre potentiel tant aus 
sein de Butagaz que du groupe Shell, dont nous sommes filiale. 
Adressez votre candidature [CV lettre manuscrite et photo] sous réf. M.19, à M. B. Cathieu, 
PHL Conseil, 114 rue la Boétie, 75008 Paris. 

Conduire des projets 
informatiques au succès 

” Concrétiser les recommandations de nos consultants en intégrant les aspects délais, coût et 
qualité ; animer l'intervention de vos divers interlocuteurs : ce-sera la mission confiée aux chefs 
de projet que nous recherchons. 

Autonomes, tourné(e}s vers l’opérationnel, ce sont des professionnel(le}s mobiles, disponibles, 
douélejs pour les contacts et la coordination. 
Vous avez une formation supérieure, 2 à 4 ans d'expérience en informatique de gestion, acquise 
par exemple en milieu bancaire. Vous souhaîtez intégrer une équipe jeune et performante. 

Pour information complémentaire, api “Contact-téléphone” au (1) 42 61 82 81 
(8h30à18h30 du Lac en vended, 10hà13 h le samedi) ou adressez voire candidature, avec 
rémunération actuelle, à Marie-Odile RIBATTO qui vous assure de sa totale discrétion 
PEAT MARWICK - référence 930/85 - Tour Fi at, cedex 16, 92084 Paris La Défense. 

kbM&lpeat MAICR No1 mondial du 
Conseil et de l'Audit 
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La Branche Inst tation de MAGNETI MARELLI {CA 5 milliards de Francs}, premier fabricant européen d'équipements 
de bord os d élecromécaniques pour l'automobile, recherche pour JAEGER, sa principale filiale française (H/F) : 

INGENIEURS QUALITE. 
Rad ou nl de Gi ane, arr cn de 7 réception et participe à la certificohon des foumineurs. ingénieur de fonsation, à a 2 ou 3 ons de Garage ne mot : 
pratique de la fonction et une bonne connaissance des techriques de la qualité. Réf.F 103 sir | 

Dr de RE de Cd ann gent de méthodes qualité qui définissent les étoces de copabibté les et cartes de contrôle, animent les en ‘ 
RDC ROREES, potepeni aus AMDEC PRODUITS ingénieur tar nés 8 de Pre Sa dois do Pouce aides pin ads ” Ingénieur. commercial . 

/ALLOIS-PERRET : Un Ingénieur | de pa nr pop r un loborai Qualité 
RG ne in poumon de Da as eco de yo re proue us fm on un STATISTICAL PROCESS CONTROL, infrmatique. 
anime les AMDEC PROCESS, et participe aux AMDEC PRODUNTS. De préférence avec une formation d'ingénieur UTC, il a si one expérience doute de 2 003 os Rapport éent éc  épalé part ée. 

technique, à gère son secieur de Bon antnoone 
De nn sep apparence epéiner de 1 insert 

sation de projets informatiques, monétiqués et félématiques complexes et 
re remet À INGENIEURS METHODES 

Pour unité de luction de CHATELLERAUL : Un ingénieur Méthodes 
Dan ne ot de CA tee à détennis ls procpans de bien, mue Fridonc des choë des proc des ecnologer la quo des 
produits. # la mise au point des procédés industriels nouveaux plus particulièrement dors la électroniques. Ingénieur générakste de 
Bnie école, d'a 2 ou 3 ons de pratique idustiale al une benne connaisiance des des automatismes. Rô£ F 109 

© Pour son unité de production de CHALONS SUR MARNE : Deux Ingénieurs Méthodes 
Bach dure méme de de lvinn ds on pou rôle da coontionner les actions des différents services É popairen oe des Padt da 

Achats, Méthodes, Quai} 1 son responsables de la rationalisation des pe 7er te el pe puit era 
Fvgeuge ei des oppa de commutation. Ré£F 110 

INGENIEURS D’ETUDES 
EC] Pour le Diraction Technique située à LEVALLOIS-PERRET : Plusieurs ingénieurs pour ses laboratoires, ses bureaux d'études, son service 
Débutants ou avec une expérience industrielle de quelques années, de formation supérieure, Grandes Ecoles ou Université, ils ont suivant les cos à assurer la conception 
cuits intégrés spécifiques, à mener des projets d'applications électroniques, à prendre en charge des équipes de prototypistes ov d'expérimentation. Er 120 

Tous ces postes sont à pourvoir dans une société appartenant à un groupe implanté dans 6 pays et dont la taille et le caractère intermotionol sont 
pour des Étape le voleur, le garant d'une évolution de carrière intéressante. 

photo, prétentions ef référence du poste à Pierre STOFATI - Gestion des Cadres JAEGER - 2 rus Baudin - 92303 LEVALLOIS-PERRET 

a 
VERS DE NOUVELLES 
TECHNOLOGIES | BPounrrancs ansovcs 

Lezder dans des activités relever du GÉNIE CIVIL et de ÉLECTRICITÉ, notre Société er pleine exansion (7.000 persarmes, 3 500 mitjons de CA) s'est aus. 
acquise une excellente mage de marque dans des domaines toumés vers les l'INFORMATIQUE INDUSTRIELLE 
D a rh char er rongeur femme 

TOULOUSE BORDEAUX - MONTPELLIER - TOULOUSE 

2 Ingénieurs chargés d'affaires 4 Ingénieurs ones 

ayent 2 à 4 ans d'expérience dans les secteurs INSTRUMENTATION, qui, après formation inteme, exerceront leurs responsabilités dans 
AUTOMATISMES, INFORMATIQUE INDUSTRIELLE, le domaine de l'ELECTRICTÉ. . : 

Véritable def de voûte de notre succes, le chargé d'affaires gère ses chantiers. Procëdant d'abord à l'étude technique de l'affaire avec lé dient, 3 organise et | 
contrôle les travaux. Bref, à est responsable du projet de A à Z 
Jugé nécessairement sur les résultats de la conduite de ses affaires, peut accéder très rapidement à des responsabilités de hout niveau. 

Si vous êtes Ingénieur ou équivalent, confirmé ou débutant, selon les exigences des postes à pourvoir et si vous souhaltez prendre 
en mains voue camière en bénéficiant, dès le départ, d'une RÉMUNÉRATION STIMULANTE ET D'UNE VOITURE DE FONCTION, _: INGÉNIEUR GÊNE EVIL 

Chargé d'études dé projets de” ouvrages hydrautiques 
(barrages, aménagements de ri Sn, Spas de 
RD nn) PE 

les 
La définition de F étades RSS TES ae men: 
qu P Lg ar 2à ‘10 personnes. suivant son 

adressez votre CV avec photo à notre conseil : Guy POSTEL - BP 19 - 06480 LA COLLE-SUR-LOUP, sous référence 280, en 
prédsant vos prétentions, la nature du poste choisi, $. le eu 9éographique souhaité. air qu'un numéro de téléphone où vous 
étes assuré d'être contacté confidentiellement et très rapidement. 

e La le de Ends, Le ui et rspect de contraints de 
budget et de planning ; 

© La. participation “discontinue, éventuellement continue, à 
TF4 Epiphone tree PES u 

e de prospection VAUX INaT- 
in FRANCE qe : 

Vous avez une formation BAC + 4 : Miage ou Grande Ecole ovec une spécialisation informatique. Vous 
souhaîtez une première expérience constructive ? 
Rejoignez l'audit informatique du Groupe BOUYGUES afin d'y réaliser des missions variées dans nos 
L érentes branches et fi Era | 
rouvez vos compétences, déployez vos talents et votre motivation : nous saurons vous d'évo- 

luer à la mesure de vos ambitions et de notre dimension ! ia 
Postes busés à Saint Quentin en Yvelines. 

Merci d'adresser votre candidature sous Réf. FLC/GHN 2 à 
Florian CHAUVEAU - Direction Centrale du Personnel, 
BOUYGUES - 1, avenue Eugène Freyssinet 
78061 SAINT QUENTIN EN° YVELINES. 

Grande 6 école d'ingénieurs, Spécibatn es Génie civil. SE ne 

ouvrages un bon niveau 2 
re Le ep ee de 

INGENIEUR < DOCTEUR ES SCIENCES 

RECHERCRÉ ET DEVELOPPEMENT 
Grand Groupe Industriel, implanté en France et à l'étranger 
— secœur d'activité : matériaux du bâtiment et des travaux 
publics —, | NOUS GevorE ROUE EXDANSON EL ODA TON à une 
Synergie et une dynamique interne trés motivantes. U Un dévelop- 
pement qui repose également sur une politique d'investissement 
vers la recherche de nouvelles technologies. ission que vous mênerez en relation étroite avec les 
À 25-30 ans environ, Ingénieur Grande Ecole et Docteur és-Sciences, milieux de la production et en collaboration avec les milieux uni- 
débutant ou avec une premiére expérience dans la recherche, versitaires. 
bg avez une bonne rer de la reg des matériaux, Si vous êtes prêt à vous investir dans une mission d'envergure, a minéralogie ou de {a chimie minérale. Votre ambition adressez votre laure manuscrite, C.V. 8t photo indispensal 

l'hui, rejoindre un secteur motivant et en pleine évolution. Sous la réf, 5150/LM, à 2 di pe 

INGENIEUR : _ 
(210 KF et +) 

Am PR 
; re que Bien re le Shan 

.V. 53, AVENUE VICTOR-HUGO - 75116 PARIS, QUI TRANSMETTRA. us | 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

PROFESSIONNELS DU PCT OU TOR 
CHOISISSEZ LA QUALITE 
AVEC HP 

| Notre unité éde Lyon L'isle &'Abeai développe au niveau Diplômés d’une école d'ingénieurs, vous avez une expé- 
:* mondiäl des systèmes de Contrôle Qualité et d’automa-  rience significative du marketing ou de la vente en infor- 

. ! sation inidustrielle. Etre Chef de Produit - définir et matique industrielle et une très bonne pratique de 
: promouvoir une gamme de produits - ou Ingénieur l'anglais. Notre approche pluridisciplinaire vous per- 

. Support Technique - définir er développer des ser- mettra de bien comprendre l’entreprise et d'y évoluer 
” vices avantet après vente- c’estcollaboreraveclesingé- facilement. 

nieurs Recherche & Développement, Production et Si vous êtes concrets, créatifs, et enthousiastes, 
Méthodes dans un environnement international. adressez votre dossier de candidature, sous réf. 82, 
Vous ütiliserez une méthode rigoureuse de développe- à Martine Gauthier, HEWLETT-PACKARD France, 

HP EN FRAN 

a) NÜer MATIQUE, 

: ment de produit et bénéficierez d’une forte orientation Parc d'activités de Chesnes, 57 rue de Malacombe, 
marché. 

AET Den 

Dinde Grade 

DPRREE 

à 
Fÿ caddie de 

À CE ma séminaires le Groupe. poux des 

a ae Groupe email Rad 
Re pr ee dan de 

Ingénieurs informaticiens . 

CRUE on spin 
1° expérience/Débutants 

; er I NE 
- d siège français, en relation avec Le: centre informatique 

- Développer jets spécifiques d'Administration des 

RE Ce. Fons RO An 
ts manne) pement, 

les CSP, Eng pont at Vos aies pce ne ; 

ge dote D 
Une premère expérience développement 

k ra EN UNIES | 

na bn 
(ln per carrières iphernationales pour des 

38290 La Verpillière. 

TOUJOURS AVEC VOUS 

les informaticiens dans la conduits d'un projet. Y compris 
Gens sa rédaction d'un cahier des charges, 

Formation : école d'ingénieurs, titulaire d'un DEA. ou équivaient 5 ans 
professionnelle. - d'expérience 

°° Lien de travail : PARIS. 

Adresser c:v. détaillé et prétentions & la DGDDL bureau C/2 
Es 75436 Pcris Codex 09. 

LE CENTRE THOMSON 
D'APPLICATIONS RADARS 

INGÉNIEURS 
GRANDES ÉCOLES 

Quelques années d'expérience pour études théoriques en électro- 

- + Modäkisation de cibles rodars. 
e Antennes micro - ondes. 

Lens bonnes et Fès pe ame 77 Program 

digte. Are mea 

- Merd d'adresser votre CV, à LCT - AR 
des Relations Humaines Service 

BP. 16- 7143 Véisy Vilosmbla Codex 

KL caro 

et en vous appuyant sur nos moyens infbematiques et CAD. 

Vous vous êtes orienté vers l'hydraufique où B thermique ? 
M auene à à Op les coton de 
fonctionnement de la chaudière nucléaire. 

dossier de candidature (CV. et lettre i 
manuscrite), sous ré£ LAS 010 à FRAMATOME - 
Gestion Prévisionnelle - Cedex 16 - 92084 Parts-La Défense. 

Ê rRamaTOME 

Chef de projets 
- Bureau d’études - 

Philips Congres | 
À Lamonte-Beuvron EcIalrage| re ii de 25 pee a 
ne 

mer dat de l'industrialisation des projets, il mettra 
au point les érudes jusqu'au stade de la pré-série, assisté d’une 

formation des métaux ferreux, non ferreux, thermodures et 

Merci d’adresser lettre manuscrite, CV, photo et prétentions, 
es précisant a référence 2, à Jérôme Pecheron, Pipe 
Eclairage, 204 Rond Point du Pont de Sèvres, 
92516 Boulogne-Billancourt Cedex. 

an po eee orne Les em md lapen cap ses 
recherche xs commercial, du marbating à le production dans l'univers parsiennant de l'innevs- 
tisa. dyancaisme, palyveleace, mabiBté saut les ntours qui veux cuvrirent Les 
portes de Fiaternariosal dens soutes les sociétés de Pune deu premières catreprins 
'Bectronique =. 

a PHILIPS 

Philips c’est déjà demain. 
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nr an dr oran ra hr er Sur micro-ordinateur et an sun de de: 
luits répondant aux besoins financiers, du logiciel de trésorerie d'entreprise Paie à B Dedien Francine 

comble pou mao qu PRE Dar cd es pate os so gr de 
‘Aujourd'huï. 

ingénieur de production | 
Jeunes Diplômés La OS 

Ecoles d'ingénieurs, Universités (option gestion finance) directeur d'usine " 
Débutants ou 1" expérience se: A + 

et leur proposer de devenir , 

Ingénieurs Informaticiens sr dont . 90 ans, vous venez 8 | 
faire un premier parcours industriel. réussi qui 

vous donne envie de prendre maintenant lès 

commandes de l'appareil de production. 

Notre Groupe, parmi les premiers Sur SON . 

PR RS OÙ CR ee résult: it sa Croissance en “2: 

re sur le plan technologique mais 
aussi en se développant sur d'autres secteurs en. 

expansion. Nous recherchons, dans le cadre de 

ces importants investissements, de Pre; 

managers pour demain: .: 

Vous êtes passionné de technique à animateur 
d'hommes: nos installations vous attendent . 
dans le Nord ou dans l'Est Notre Groupe. vous 
ouvre ses portes et vous donne. des TYPE à 
vous ds jouer.“ 

ln go Le Lg Lorean ar ui gl patmmertar 3 
logiciels répondant aux besoins des financiers. Assurant l'installation chez le client, ils mettront en œuvre tout 
re miel era va | 

Formation pointue, métiers d'avenir, rémunération attractive dans un groupe performant sont les atouts que nous . .® 
proposons à des candidats de valeur. ” 8 

concept Merci d'adresser lettre manuscrite, CV. prétentions sous réf. LT91 à notre Filiale. 
Recrutement Concepr RECRUTEMENT Ill, rue de Paris 92100 BOULOGNE. 

Le spécialiste des applications d’informatique avancée < intégrant 
les techniques de l’Intelligence Artificielle. 

INGENIEURS INFORMATICIENS 
GROUPE SGN (grandes écoles ou universités). Nous vons proposons de rejoindre indre nos pars : 

DEVELOPPEMENT ETUDES ET APPLICATIONS _ 

rte 

réf. 457 

Venez exposer vos. États à notre: : 
Conseil, il vous parlera-des nôtres. 
Adressez sans tarder votre dossier 
‘à C.E KOEHRER en précisant la 
région choisie, s/réf. 48009/M, au 

MEMBRE DE SYNC CPA, 3 rue de Liège. 7 75009 PAT. 

Vous participerez à la réalisarion d’un ee Objet et Gone ru ; L , , 

pe rtérez vos compétences dans les domaines e La réalisation à 
: nos à vos 3 

sand. les conflits d’accès _ € PROLOG 
- UNIX _ UNIX - VMS et machines LISP 
— Structures des données, méthodes d'accès. — Temps réel ; 

- tion 
— Bases de données relationnelles. 

Nous vous offrons un environnement technique des plus performant (9 machines LISP + stations de travail). 

Envoyer lettre + C.V. + phote + RE Re en ee 
ion. 

No ere cop démo rod céire 
: matériols de technologie avancée, Nous srocherchions LS 

Radio-Flectronicion. = 

UP SYSTEMS JEUNE INGÉNIEUR . 
CENTAURE adjoint au directeur de Pexploitation 

Responsable du Elephant 
département informatique || - prestations de services aériens 

ce Lot mar y u étulsire du 
or rem Le neqan and pere 

a || TÉGNE: NOENIEUR | 
Fine ne ie ue ain de pra ere more || GRANDES ECOLES 

L'INFORMATIQUE AU SERVICE DU FUTUR... 
joues ne ae PA (EE Penceseg à 1 conquis des merchés 
internationaux dans te domaine de la vision arüficielle. 
Nous produisons des machines destinées aux contrôles des circuits imprimés 

l'ELECTRONIQUE, L'INFORMATIQUE, TOPRQUE ET LA MECA- 

participer et au développement 
ines sophistiquées. Vous remplirez votre mission en collaboration 

avec le Responsable R. et D. les responsables de produits et les animateurs ë 

ité de ses 
de très bon niveau sachant wraiter les problèmes au 

des départements ique et mécanique. humain. plan prenais et 
Pl me prb compte de votre expérience et de vos acquis. 

candidature (C.V. et photo}, sous la réf. RL/CR. ” a serre bye Se De con me rép gs nu dans 
le monde entier sont à prévoir. 

<Q"AXONE 
LILÉE.+ PARIS » NANTES + STRASE SRSEILLE TRASEQURG e LrON 

Merci d'adresser cv. actuelle sons n° 8 33: 
TE MONDE PUBLEC ES, rue Monnse 75007 PARIS. . * 

ous possédez une solide expérience dans la conception et la réali- 
sation de systèmes informatiques com Vous souhaitez affirmer vos 
compétences techniques, commerciales et humaines sur des projets de grande 
envergure. 

Nous recherchons des Chefs de Projet, ingénieurs de formation 
ee Ca Un 

ématique, Défense, de l'aéronautique et dustrie. de deconique, | 
Venez collaborer à la réussite de nos projets et prendre des respon- Nous: dau ë case 

sabilités au sein d’une entreprise en pleine expansion : 1600 personnes, plus j Hands techniques du Bätiment/Fértiaire, 
d'un milliard de Francs de chiffre d'affaires en 1986, une implantation nationale Ze. Ée l ë "vous propose d'exercer vos | 
et intemationale. compétences. “ 

En tant qu'ingénieur d'affaires, 
vous participerez au .: At 
mn ET Lee 
ligeors" en prenant la. Babe ou 
responsabilité totale 

ARTERACT Puteaux Cedex 
Rä :65LM ; 1 j l'Etranger. 

; 

ce à 

dafiires en Fraoce.e1à BB Cousin, 75017 Parts r. 

427 
TT dt 

pa mac eus 08 
PAL 27, E 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

Mae 
| et Création 

ANALY ANALYSTE PROGRAMMEUR 
Nous sommes Le numéro 2 en France de la photocomposihon, t : 
page pins 1e tecimologia de Pointe pour réaliser la mise en 

Sous l'autorité di Directeur des des Emdes,vouis Ses un des ineriocur 
jruus pridégiés des édieurs traduire en langage informatique 
Jeur esprit création qui dok être intégralement matérialsé per le : 

a 

novenice sur four l'ensemble du déporemenr Boursile, 
bouteilles en verre, un vous êres le goronr de l'ossurance quoiré de l' 

de Pour réussir dons œne manon de 4% plon à vous d'ogir à mous les niveoux avec un souci 
pare Sp ReTenER Se fomnorion er de mke en ploce de procédures originoles 

Merci d'odresier vore condiceure, sous réf. PP 50 M. en précian: vore RémunéOnon Gcuele, 
à ESN, Service Recuremnent des Codes, 7 ue de Jehéron, 75581 Ports Cedex DB. 

LE PREMIER GROUPE ALIMENTAIRE FRANÇAIS Pour cela vous. userez un langage de 4% génération tournant 

ane cm re ou AAC + 

Ingénieur mécanicien (A & M) 
Après une Formation de type À & M, et si possible une première expérience en 

la 
Poste basé à JOINVILLE (94). 

Merci d'adresser votre CV manuscrit, lettre, photo et prétentions sous référence 155 M à 
ESSILOR INTERNATIONAL Seruice Affectations 57, av. de Condé 94106 SAINT MAUR cedex. Dans le ace 9 exanaio nos acte Génd log je 

Télécommunications nous 

. : INGENIEURS 
INFORMATICIENS | 
+2 ANS D'EXPERIENCE _: 

Re a ee de eu 

Une des plus grandes unités françaises de GRACE (1000 personnes) - 1 mükard de C.A. - située près de Rambouilet, 
ge OR Po maris EMBALLAGE ALIMENTAIRE. | Radio- Bree | el commercialise des produits leaders sur 

LE ie er 6 pv D Di on pme . | se “2 JEUNES INGENIEURS DIPLOMES 
Merci d'adresser votre candidature 

CT = ANIMER UNE EQUIPE 
a eE) œsumssanomæs QUALITE DES PRODUITS 

vous INTEGRER demeure équipe PRODUCTION 
et PROCÈSS/DEVELOPPEMENT 

_ et si on plus, vous avez des connaissances de loufl iniomatique, des staliiques et une 
formation scientifique {physique/chimie) | Ï 
alors, sans tarder votre dossier de condéaura sous la réérence MOY72S à 
RARE Baue GRACE -BP.0-2 : 28231 EPERNON. (CRYOVAC) 

re rome RSS PA 
: de fs de sistion a ra Re 

calcul de sträctires : 

| Fi ne A (PRENEZ LECONTROLE 
DA en nn DE40CENTRESDEPROFIT 

Fa ele wraon dun and Grue étions sors Error 
une Société holding regroupant 40 sociétss et 800 personnes pour Nous vous de prendre, au notre état-major, le mana- 
chiffre d'affaires d'un mil£ard de francs. Pour en assurer 1e contrôle, gement et Reason de lansemble de nos cannres de prof Vous iMTBte 
nous recherchons l'Atjoint de notre Directeur Général. . viendrez à tous Les niveaux : technique, 

A 35 ons environ, ingénieur Grande Ecole, à la fois gestionnaire et Pour mener à bien came mission clef, vous êtes un homme de terrain et 
homme de vous possédez une solide expérience de de QUE RpEE de CONORETE 0 de Curper les ANUESS RO 
l'encadrement dans une grande entreprise du secteur B.T.P. bles de nos unités réparties sur Duts ls 

Aujourd'hui, vous êtes prét, pour atisindre et dépasser vos objectifs de Merci d'adresser lettre menus, C.V.. Ps ete, a/réf, ETE2/LM, à 

© Communiqué _s3, avons Victor-Hugo - 75116 PARIS, qui transmettre. 

Une autre façon d’être ingénieur 
vous aspirez à élargir le champ de vos L organisateur par expérience, compétences 

perverse ar state rl demarrer ares eee ban htm pren rime 
ES PA PRE Pa Cm NN PR Re CERN et ON QE Bu 

serres" 

able des services 
«achats -appros » | 

Ranaché au DIRECTEUR INDUSTRIEL. 2 deurs coordonner les ACTMTES des Services 

APPRONISIONMEMENTS, ct GESTION de ln SOCI-TRATANCE 
“Ans de 3 Cnefs de Serice qui encaérent des none eù des Collubossteurs. à snettre 

MOYENS DéceSRIres & TION et au be tæd 

| Basé à Paris, vous dirigerez une importante équipe de juristes, d'hommes et de femmes de Personnel, et d'informaficiens 
dont l'activité concarne l'Administration du Personnel d'une vingtaine de sociétés réparties sur l'ensemble de la France. 

votre mpécience sdnifique vous parssetirost de corchire les éaipes o de mutrèr les systèmes 
informatiques en place, mois les qualités de précision et de rigueur dans le raisonnement qui vous sont 
utiles dans l'approche et la résolution des problèmes juridiques que vous renconirerez. Peu à peu, vous appuyant sur d'excellents 
SR PET PR PR en re es 
compétence. 

Et bien sûr; vous contre à sera les ic orporaeur, nine a de fermatur don vou avez 4 fait lo 
EL PE non Ecrivez rapidement sous référence 8758/LM aux consultants 

CLEAS 
SCA D USE ue 

MEMBRE DE SYNTEC 

CONTRE ru ArCAU tes 
ge mm de ps pot dan on Pi ds 
1Équipements où 

rs Frnce-ou à 5, de nouvelles 
es Cpnosennemess, œ cape tes pour des Importares, 

de Seruce, dline Gronde Ecole, 35 ans minimurh, fai ue 
des ELECTAONOQE, en ent qe 

ou TECHMICO-COMMERCIAL. 

DCR GONE ENmEUT fa 
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Ingénieur conception 

A d PULAIRÉS, GC INFORMAT 

animateur expérimenté et très rapide 
: loppamet de GX INFORILATIQUE, Ein oc réémcs AMD OX Minis M 

PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° 1 EN EUROPE 

1, mme Dugnesclin - 44000 NANTES - TEL 40.48.48.82 

Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 

INGENIEUR GENERALISTE 
CONFIRME 

Manager nos projets industriels 
ae sodié a paie un rune mural ès npora, qui oqape en Fan een opel pe 
place sur ses marchés. Notre forte expansion et nos résukats économiques 
Fest de façon onisante sur nos salationsindusrieles (250 mäiors de F par an) qu sont des Unités à feu 

entièrement automatisé. continu, en process lourd et 
id le poste d'INGENTEUR RESPONSABLE DE PROJETS, 

L réisanon de e nouvelles installations. Avec l'aide d'une 
Cahiers des charges, consultations, 

de haut souhaitons rencontrer un ingénieur généraliste {Centale, À et 
RSR a Op Er aie ar pesant cg 

Le est basé à banfeue Est. Les conditions offertes et les de canière sont poste nue à Pas, proche con perspectives 

Merci d'adresser lettre de motivation, C. . complet et rémunération 
co DE ds re NOUS € Gp a LL 

Sous le haut patronnage de 

Monsieur Jacques LALLEMENT 
Président de la Fédération Française des Sociétés d’Assurances 

La FFSA et le journal Ÿe THoude 
organisent le colloque 

« L'ASSURANCE A MÉTIERS DÉCOUVERTS » 
animé par Michel NOBLECOURT 

journaliste au enr 

le mardi 2 février 1988 à 10 h 30 
dans le cadre du salon ASSURE-EXPO 
Palais des Congrès - Porte Maillot 

Salle Havane 

CAP GEMINI SOGETI 
L'Expertise informatique 

Notre agence PETROLE CHIMIE et AGRO-ALIMENTAIRE, en pleine 
CPR ESS CN à GE NOUMER CHAOCONÉELEE (Mi VO 
champ d'opportunités 

Chefs de projet et 
ces programmeurs 
Gros systèmes IBM ou BULL 
AQU des tn professionnel de FInfOnratIquE € MARIE Len Un 
des systèmes suivants : 

PS ADABAS/NATURAL - IDMS - MANTIS - NOMAD 

2e. DPS 7 - DPS 8 - IDS Q/TDS - PACBASE Î 
Nous vous proposons de prendre en charge rapidement ces 
projets de gestion de raffinage, de trésorerie et d'animation de 

CAP SOGETI INDUSTRIE 
Adressez votre dossier (C.V. détaïlé, photo, 
motivée, sal act) sous a réf. (CSM à ee 

pat ES A?" 

INGENIEUR 
| lechnico-commercial MoTORCR 

De 
scrm mare 

”. femme RGENIEUR D) 
. Secteurs d'activités. AT æs 2 roms 
Vous êtesingénieur chimiste, ou ayant acquisune sois possédezime personne mr 2% 
% le veus du otRcT ef. service. - 

une formation à nos méthodes et à nos produits; vous participerez ën 

: ar dun rsqhnrep np 
etropéens. gamme de producteurs ettransionmateurs . 
Ge mare piques € en apporte con ane ie Décemnres à 
bonne utilisation de nos produits.” . 

- Basé à LYON, votre d'action sétendra sur la moitié Sud de la France. . 
6 : pee posés dérouion és à vus Goupéences et vos 

TE Unientiaire oc +: où prlasieniel 65 for. 
motique, passionné par les technologies de IG. bureautique. 15 

Vous aurez la responsabilité : : ° 

e de vendre des solutions bureautiques à sé: anarnissc uno ‘équipe de. Com: J 
travers nos stations de travail (mono-. FDOcIaU en vu d'ouest un bon neo. 
postes, multipostes, réseaux locaux) et a ÿ 
nos environnements de gestion de PAO. : omrnerciole. SENS 
et d'A, auprés des grandes enrapios: be 

doté d'ions ie RES et Ci Din Né s SANS Dale GARE 
a nr LYON Cédéx 06. ” 

ch 

La Chambre syndicale des à 
Chef de réseau du Groupe des 

pre mé de Grue : 
D Lonnatquie + 

En a ra0 reg venE Te eret 
êtes flulaire d'un diplôme d'ingénieur ou d'une MIAGE ef-vous pouvez 

ve pour due Spb dos cie cu a dE TE : 
rédlisafion gt SNS SRE É 
CS pose Poué & Pas pique de Fa 
Ce poste basé à Paris implique de fréquenits  déplocements én France 
ne adresser voire dossier de candidature sous réf, FM 88.1 

PES FE ue de Vire TON PARMI. 

| FM SE ASE 
Lo E msi 

\, Laboratoires 
de Marcoussi 

| une rence MOUV EN MANEE a 

11, rue La Boétie 2 u Sous 

PS0 PARIS - TL :42 0528 58. Mercuri Urval B 
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SAUEAI 
il" ORALATIQUE 

; Suyé d'aspeue Je suiri de profsix da syatimes de rmiocoum- 
es ts reines à contrat et jusqu'à le ‘ 

à ESS 
”. des objectifs coûts/déinis. ; 

: | Rec CS Er A7 = SAGEM le premier spéciaistefrançals dela communication de l'écrit fort d'une expérience de 10 ans 
L enenoe Su TA me dans informatique spécialisée, ouvre enfin la porte à une informatique qui sat : 

È Dans ie cadre de l'expansion de nos actités nous recherchons pour notre siège sodal (Paris-La Défense}. 

A ee 
pri rencontrer de’ are GC ES HE lie 

Grandes évoles & -‘is À rs une jeune équipe commerciale Eee: haut 
gr hit niet 

“x MOTOROLA DIVISION coëé dnnsca 8/5 ans) de à vente dans le domaine informatique. La mation qe ous proposes saura others 
Direction du Personnel, 14, allée du Cantal, ZL de rs Après une période de formation. is auront pour mission de meilleurs. 

Montagne Sud, 91020 Evry Codex, sous réf 196. . En ! commercialiser notre gamme de mini-ordinateurs Sous | a 

AR ms É 2 INGÉNIEURS COMMERCIAUX GRANDS COMPTES “JUNIORS”. er: wc 
. | À - sA: | 
Dmor COMMUNICATIONS = | ’ D Cantal Sun Téle rencontrer pes ingénieurs Apr ne fomausraflre rsonstié 

Où de jeunes commerciaux (HEC, ESSEC, ESC. motivés 
per la vente de solutions informatiques auprès de grands 

4 Jeune ingénieur 
EE 

__Impianiée depuis is plusde 10 ans dans lesecteur médical la‘ 

écchalioos rencontrer à jeunes conan Basés à Paris et disposant d'une large autonomie sur les . 
sdentifique ee Phar- régions qui leur seront confiées, is évolueront dans le cadre 

ou cmmerdiale (ESC, -)quiauront fait la preuve: d'une petite équipe L 
--.- de leurs:talents cofnmerciaux au cours’d'une expérience La rémunération motivante ainsi que l'importance de” - 
 . Féussie de la vente soit: --potre groupe saura convaincre les meilleurs de nous 

—de systèmes infonmatiques de gestion de laboratoires réoindre. 

— de biens de tes technologies destinés aux bbare- 

- : Fou tous cu post, marc ous fab part es tions 0 hat ou ren 
: SAGEM - Service du Personnel - BP 215 - 52000 NANTERRE Codex, 

UN CERCLE HUMAIN DE QUALITE 

ANSWARE 
nas pe 7 REGARDEZ 

| | : mere ee nm ane ; ne : £ < È : : L VOTRE AVENIR | 

F nos Ds: = SOUSUN 
Eu RAM | és sORMATIQUE | _ AUTRE ANGLE 

‘Ingénieurs commerciaux 
Mission : Mettre son expérience et/ou Ses aptitudes (après formation] au | 

7 EX br ae sleep 
les activités de conseil, étude, réclisation de logiciels et de : 
systèmes. 

Ingénieurs d'Affaires 

Eure lechndquanien a commarcioles sit les projet 

Diplômés d'une Ecole d'Ingénieurs option Informatique, vous avez acquis d'ingénieur. Pratique de ’engiais indispensable. : 

Postes de travail inŒviduels. Ambiance de travail stimulante ne AS EE à + Traiel une première expérience . 

es Co) Pas VA mi LE ue constructeur oudans une SSl V premier - Vous sta vous alger dope ne équipe qui vous doone les ojans SUN, MAIA...… de réussir. A L C À T E de Vous êtes un côndideï à fort potentiel, nous vous assurons une rémunéra- i 
tion et une évolution motivantes. 

°E Merci d'envoyer votre dossier de « ndidature à ALCATEL-ANSWARE, 
‘149 avenue Vicior Hugo, 75116 PARIS sous la référence IC/M/OT. DRRERUSS LR ANSWARE 
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IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE, a 
Am des LEADERS MONDIAUX DE SON. DOMAINE 

_ recherche, pour sa division ELECTRONIQUE . Tu Ps 

“RESONGABLE GESNION DE PRODUCTION june een de a: 
| Re technologies 

Votre rêve : 
{a création d'un 

progiciel de À à Z 
. C'est l'opportunité que nous vous offrons si vous êtes : 

TECHNOLOGIE 
SOCHTE D'INGENIERE EN INFORMATIQUE 

ET ELECTRONIQUE INDUSTRIELLE © 
recherche 4 

in eniIeurs . 

él niciens 
DEBUTANTS OÙ CONFIOMES 

seront chargés, qu sein d'une équi o l mofvée, de 
réalisation de projets dans des nes de pointe iels 
rad la Robotique, les Télécommunications, l'Aëronau- 

Responsable d'application 
e Ingénieur Grande Ecole ou Universitaire. “ 
e Expérimenté dans Le domaine de l'informatique de 
gestion. 

e Au fait des techniques et des méthodes de réalisation-sur 
mini et micro-ordinateur. 

e Autonome et capable d'animer une équipe. 

C'est dans le domaine de l'audit que vous évoluerez dans 

Merci d'adresser votre dossier de candidature à notre Conseil : 

TruePosque, pre INFORAMA 
75008 PARIS en précisant 
la référence RA/BB. 

Les candidais auront une bonne connaissance de l'en- :.  : 
vironnement microprocesseur 8 et 46 biis, et en élec. _… | 
tronique analogique. 

Merci d'envoyer voire candidature 
à Bénédicte DELAHAYE 

465, av. Charles de Gaulle-- 92200 Neuilly 
AUASRIRREUENONIBRS ETACE ATEN DRE) 

al le: plus précieux: la: qualité des hommes 
INGENIEURS EN INFORMATIQUE | 

(CENTRALE, ISEP, ENSI, ISEN, MIAGE...) Débutonis ou expérimentés 

Pour notre département TELECOMMUNICATION 
us ce Senna Ne Béñques/Enireprises sur micro-Ordinaleurs 

produits sont distribués CREDIT LYONNAIS, ka SOCIETE GENERALE, le CCF. - 
Nous exporions vers la CEE on BALGIQUE, EPAPRE 

: POCLAIN. UAP, MATRA... Eu pos s'orondes SOCIGES françaises : 

de télécommunicotion 
de note . 

gomme Se Cons Gen roms Gi Comp Re Ponies #8 

pus Re romeo 

LE 208 mers ie FR 

Dans le cadre de lo forte 
: INSTALLATIONS ELECTRIQUES INDU 

L'ENTREPRISE INDUSTRIELLE Iime 

Mo Loipnt ie commerciales études de prix et 
sn oem 0 ep ed 

basés à LYON et-à PIERRELATTE 
5 de ingénieurs yen une première mt le ri mm 
Merci d'adresser, leitre manuscrite, CV, prétentions 
Michel VINCENT - L'ENTREPRISE Mr) pe 
-88 Bddes Belges 6419- “61418 LYON Câdex 

de devenir un leader dans 
la TELEMATIQUE BANCAIRE, 
Les tels FINANCIERS, 

ef de GESTION. bénéfcienx den! L réseau TRANSPAC 

Four r notre chpormen FINANCIER : 

D ER 
us sers en Qc 08 lens senc oresornote de ppdus conciees 7 

1 Vous développerez ces net aan 

Nous vous offrons, à l'intérieur d'une.société à taile humaine (55 personnes). de rejoindre un domaine en consionie évolufon. 

Adresser vos lettre, CV. et prétentions, à : Marine RALLIERE - SYBEL-INFORMATIQUE 

D 
Gautier Consultants 
STONO FOURS Tel 

SALOMON : A 

INGENIEUR 
PRODUITS NOUVEAUX 

POUR NOTRE DIVISION CHAUSSURE DE SKI ALPIN. 

renforcer ques ce rech charges de la conception de produits techniques 
rene Formation Re ous ee ser DiRS per le Eveil 

à Société d'écono: mix 
: Tenmegenetntd construction. ° 

© PEER de pin, Gb de om mr de | 

e. ETC Sr pr LT re æ | ca 

Prof: : EL. 
e Pme = de pt 

MR EEE TE Re 

Merci d'envoyer votre candidature avec lettre manuscrite, C.V. et photo, sous référence 
à Geneviève BONARDEL - SALOMON - Metz-Tessy - BP FAO T ANNECY Cedex 

Nous prions instamment 
nos annonceurs d’avoir 
lobligeance de répondre à 
toutes les lettres qu’ils 
reçoivent et de restituer aux 
intéressés les documents qui 
leur ont été confiés. 

documentation micro informatique et périphériques HARD et SOFT. 

FORMATION : 
— Ingénieur informaticien ou équivalent. 
CONNAISSANCES PARTICULIERES, UN DES CRITERES 
SUIVANTS 
= QUESTAR 210, QUESTAR Télécommunications, 

S.G.B.D. relationnel, ce TRÔFF ou 

Merci d'adresser 
ISD/AMC - 24, rue de la Gare - 78370 PLAISR. 
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FOR TOR t
ADENÉ crecés 6

9 notre DG : 

| ep on mecharénsfeant des cars vousasmerund 

Le Groupe CIPEL leader sur le marché de la pile (MAZDAAWONDER), poursuit développement et renforce ses équipes de produchon. ji 
© Pour lime des ses uninee, situèe À Vernon | en Normandie }, 

spécialisée dans la fabrication des APPAREILS D'ECLAIRAGE, nous recherchons: 

un RESPONSABLE PRODUCTION nécenow 
. Rattaché auChel d'Éiabissement, la la responsabilité de l'animation de l'ensemble de a fabrication (225 personnes}. 
Cette fonction couvre un domaine technique exigeant et évolutif (activité de montage el assemblage), avec des aspects de management et 

+, Marketing et promotion: choix des cles er des Rstes: 
actions 

de gestion importants. ; 
Vousavezenviron30-36 ans, une formationsupérieure d'INGENIEUR(INSA.IDN. A&M..Jetune expérience d'aumoins 5ans dans un poste L mine semblable (ou y préparant, per exemple: mé ustria } dans un secteur de produtts grand public. : x spa ue : Vous avez un sons développé de l'organisation et de l'animation. . 

* Pratique 06 là méroMonmatique et une boune conralssance de Feng. 
mas : Sr de ai Pop crue mm RESPONSABLE ASSURANCE QUALITÉ rés «roi * -: À la fois en pointe et civersifié. : 

“‘Adresser lettre, CV, photo; réruinération, Sous réfM/005 à MIA Bernié, 
Résonance, k x SUR Rene ae 2h, rue Taie 73008 Pari 

Ha pour mission définitionetla mise en place du Plan Qualité avec une peine équipe. installe un système de will technologique, en faison avecles autres responsables Assurance Qualité du Groupe. 
"Vous avez environ 30 ans, une formation supérieure d'INGÉNIEUR (INSA, ENSEM..}, et première M d'ingéni ualiticien, És Ou.dans un. service industriafisation du secteur électrique ou & ique. se res de £ Vous êtes organisé et méthodique, et vos qualités relationnelles vous permetient de convaincre efficacement. 
Pour les deux postes, la pratique de la langue anglaise est indispensable. ‘ 

AD'COM. 

L 
£ + 

: Merci de nous transmettre votre dossier de candidature (lettre manuscrits, CV, photo, prétention 8), en précisant la référence du poste choisi, 

des stén Froids, Dans notre 

Q. comes cuee 1 PDG, mette D mu S li vue 
ANT convainere, lenir Bon calmement; même lorsque ln 28 ban sous 

autant de qualités qui ne s'apprennent pas. Une mobilité ioiale pour 

“ de iques et globoles. Je solutions propmotques oi globales 
- Dans JD AIDER LÉS ENTÉEPRISES À A Rae depuis 
Ce d'engagement ement oblige à la modestie. Chez nous, les forts Qi 

nas an e nas MT DONS 
6 des Frères Coudron T de 8 h 30 à 18 h 30 (somedi de 10 h à ne UD VEET NB OUR ELEC Le : ë 

be TNT se MN | Votre leu de Bail sta STRASBOURG : 1. 
met m7 de ot kon Préns sous rérence 010 à Fate de 

. PRODUITS 
165 route de Bischwiller, 

- J RE COMMERCIAL ADJOINT AU — 5 

HEC - ESC ou ec soëcialiseti9 eti bici'e | : [DU PONT DE NEMOURS.. 
Notre Département POLYMERES, ér cônstanié expansion, recrute des : 

INGENIEURS 
TECHNICO-COMMERCIAUX 

: Votre mission sera d'assurer et de promouvoir la vente des matières plas- 

supplémentaire. É 
Au sein d'une société performante, nous vous offrons une rémunération 
mativanie, des avantages sociaux importants et des possibilités de carrières % É tiorai ‘ 

HAYAS CONTACT 

|‘ Veuillez adresser lettre manuscrite, C.V et prétentions à : 
ï DUPONT DENEMOURS (FRANCETSA | 

* 197, rue de l'Université ae : | 
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iliale de l’une des 
premières sociétés 
pétrolières mondiales, 
nous sommes leader 
incontesté sur notre 
marché. 

Notre développe- 
ment résulte de notre 
attention constante 

aux mutations du mar- 
ché, de la recherche 
permanente de la qua- 
lité et de la valorisation 
du potentiel de chacun 
de nos collaborateurs. 

liaison avec le Centre de Traitement 

besoins opérationnels ; 

potentiel, destiné à évoluer au sein 
environnement intemational. 

IMPORTANTE BANQUE PRIVEE 
PARIS 88ème recherche 

- Pour suivi valeurs européenne". 
-Possibilté d'évolution vers gestion de 
portefeuilles. È 

D 
- Epérience des contacts avec corespondants 

Ê> étrangers et bonne connaissance de l'anglais 
Indispensables, 

Nous remercions les candidats intéressés d'adresser 
leur curriculum vitae et prétentions sous réf. 34292 à 
Contesse Publicité 20, avenue de l'Opéra, 75040 Paris 
Cedex 01, qui transmettra. 

TRANSPAC, Réseau National de Transmission de Données informatiques, 
support de la Ti Française, Service de Messagerie ATLAS 400, 
propose un poste d' r à un 

MANAGER COMMERCIAL 
Expérience Messagerie 

Tour Maine-Montparasse 
33, avenue du Maine 
75755 PARIS Cedex 15. 

recherche 

Chef de département 
des enseignements de la gestion 

{lui sera confié, outre un certain nombre de jours de formation, la 
création et le développement de nouveaux outils pédagogiques : 
études de cas, exercices divers, et devra assurer le suivi de 
son propre budget. 
Pour ce poste évolutif, |! est nécessaire d'avoir une formation 
supérieure : maîtrise Sciences Eco, Sup de Co, DESS.., une 
expérience d'au moins 5 ans dans l'entreprise ou une société de 
services et un goût certain pour La conception et là réalisation 
d'ensembles pédagogiques. 

Veulliez écrire en précisant INTERCARRIÈRES 
S. rue du Heider - 75009 Paris 

LA CHAMBRE DE COMMERCE ET D'INDUSTRIE DE PARIS 

DEUX JURISTES 
1—Pour partidper à l'éleborction d'une banque de données 

= Dlémé du g cycle de l'Enseignement Supérieur en dron des cffaires 

— Justifiant, si possible, d'une exparisnice ov d'une formation en financement 
et fiscalité de l'entreprise [IEP section économie et finance) : 

2.- Pour réaliser des études en droit des cffaires ei conseiller das enirmprites — 

-— Diplômé du 37 cycle de l'Enseignement Supérieur en droit privé, 5 

en due tes ot peint d'une soie ormaon en rail cal. 

Adresser lettra manuscrite, CV, photo et prétentions à 

C-CLP. — DPRS - 8, rue Chateaubriand 75008 PARIS 

Chef de projet info 
Opérant dans le cadre de notre nouveau schéma directeur (architecture décentralisée, . 
1BM 30-90, VAX, T 3100) vous aurez en charge : 
M La finalisation des cahiers des charges el le développem 

@ La mise en œuvre effective du système; 
Æ L'optimisation des applications en interaction constante avec les 

Æ L'évolution du système et la formation des utilisateurs. A ir, Rufe 
À 25/28 ans, vous avez acquis, à travers une spécialisation ou lors d'une première expérience, la 
mañrise de systèmes informatiques de même nature. Manager de tempéramen 
de la communication et de la négociation. 
Pour ce poste, basé à Paris, nous recherchons un candidat à fort 

Adressez votre candidature {C.V, lettre, photo) sous référence MT19 à D. Lami, 
PHL Conseil, 114 rue La Boëtie, 75008 PARIS. 

atiquu 
ent des analyses fonctionnelles, en’. 

du Groupe; 

‘utilisateurs et en intégrant leurs : 

t vous avez le sens 

PAL 
CONSEIL a —— 

Entreprise leader de la profession en France 
(40 collaborateurs permanents. 

Marge brute en forte progression : 
22 millions de francs én 1987). 

recrute . 

1 CHARGÉ(E) DE DOSS 
Formation universitaire 

(Sciences Po, Sciences Eco, CELSA...). 
Très bonne capacité de rédaction, 

parfaitement bilingue anglais. 
Expérience professionnelle d'au moins cinq ans. 

Adresser C.V. photo et prétentions à : 
Département Ressources Humaines 

ACTIS Relations Publiques 
78, avenue Raymond-Poincaré, 75116 Paris 

DE ‘CV, æ Cr : : s “ 

AA ERS Das T0 PAT, mous Le 
Li de notre Groupe, dans un . 

Î | 

PARFUMS 

Chef de laboratoire 
“Recherche et Développement” 

IERS 

CABINET INTERNATIONAL 
DE CONSEILS JURIDIQUES ET FISCAUX 
recherche pourson siège parisien : 

— Un(e) juriste inscrit(e) | 

Adresser lettre manuscrie, c.v. détaillé, 
RE SE Le 

ZE MONDE £. rue Monttessuy, 75007 Pi 

L'INSTITUT SUPERIEUR DE LA FONCTION PERSONNEL 
pour son ouverture sur le site de SOPHIA- 

ANTIPOLIS (Alpes-Maritimes) en Ociobre 1988 i : 
RECHERCHE SON DIRECTEUR CEE 

en relation étroite avec la Direction Générale. LT mg 
il devra : . on + MS me æ. 

e Connaître la vie de l'entreprise et avoir exercé EL art 
dons la fonction el". RSSe 0, 

un pédagogue averti. ss ra 
à Etre un homme de relations etdecontact NÉCETE) SR 
… Etre capabie de gérer cet Institut qui à femme ere ss 
aura 150 étudiants. ES tre 

pourait convenir à Un cadre ayant exercé UT, mn 8 
dans la fonction et, ou à un jeune retraité désirant ae pee os 
rester dans la vie active. | D Ceres GC 

Adresser CV. monuserit phoio el prélenfions à te Eu 
HAVAS CANNES N°9846/R, 5 Rue Mai Foch 06400 CANN an re 

- Ten 
. Mine) 

É . Le 
à " ; À ararar 

Important groupe financier recherche. l “= 
pour son département crédit-bail immobilier Win DE 

- RCx 
UN CHARGÉ DE CLIENTÈL Son 7 re 

E SES . es 
U \ Te LE. 

Diplômé de l'enseignement supérieur, l'expéri ere Te 
des cossécts clentile da | on ir N NS es er 

Transmettre lettre, c.v. manuscrit et ti ar PER vu 
LE MONDE PUBLICITÉ, 5, rue eur, 25007 PAR LS = z 

NSS 21 
SES "+ 
LS x 

: *= en 



ee na 

FAURE AURATE 

De entr eq de 
ETS 

cr} 

Me 
À tr 

RTS Se 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 

[| LE CONSEIL DE DIRECTION 
ÎL UN METIER EXIGEANT ET: PASSIONNANT 

ue again) 
Étergir notre équipe répondre aux 

Vous disposez d'une forroaflon supérieure 
de premier plan si posnible complétée par un 

Débutent eu passédan une première 
réussie dens l'entreprise ou le 

conseil, vous êtes imèressé à la fois par la 
. réflexion et l'action et prêt à vous investir 
fortement qu sein jeune et 

ente. 
|. des concrètes 

rwtations de confiance et des Een ag longue. 

|Nèua Vous remercions de riauir acier vôtre nssier de canciiaiure sous référence CMC, à 
. SEAN-PIERRE MARTICHOUX & ASSOCIÉS 15, rue den Saim Péres, 78006 PARIS. ©. 

KA 75008 
CI au 40.70.0004. NS L / 

Le 

ere ORGANISME LE CLIP PROPL'S 
gééées | DE FORMATION rare 
ÉCOLE PRIVÉE | RECHERCHE 

DS chimie AGENTS 
eau Gus] ANMATEUR | COMMERCIAUX 

Té,:40-18-29-00. | à remps partiel pour fono- HLetFf. 

ting,_ mensgement, Expé- 
IN rence et ét. qun. rmquises, Su à 

DENOS. pour fhône-Alpen 

INTERNATIONALE | ronconeme | RE 
RECHERCHE SraupS de prossn 

recrute Le Syndicat htercommunal 

COLLABORATEURS 
PIGISTES CHEF pr 

UN CHEF DE PROJET 
pour ta rédaction ds fond at INFORMATIQUE 

Aévoppen no agro-simentaire/ Émis de ons 

RC NE ARR PR que de crneene|  nunson.… |inemaques, Fomanon 

joindre l'équipe Communication-Ernploi, FA dan réamion cr Eos lt CV, et hp 

PUBLICITÉ, au 45-55-91-82,  ‘ . IT pps ee mr [ALLER 
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| | Laprivatisatiqn de Matra été suspendue le 21 Octobre dernier, subissant 
é ‘ie “contrécoup-du désordre financier international. 

"1: +": Trois mois sont passés et aujourd’hui - à ma grande satisfaction - Monsieur 
: Edouard Balladur, Ministre d’Etat, a décidé de relancer la privatisation 
: Matra, le Mercredi 20 Janvier. 

Matra est une entreprise jeune - 40 ans -, moderne, intelligente, dynami- 
‘que, ouverte sur le monde de la Haute Technologie : celui où l'on ne trouve 
-qu'un nombre infime de pays représentés par une élite de groupes industriels. 

+ Matra se bat dans unie compétition internationale majeure dont dépend le 
sort de nos industries, de nos emplois, de notre niveau de vie. 

- Matra qui a été créée et qui s'est développée sous Pimpulsion d’un esprit 
d'entreprise hors du commun - reconnu de tous - va retrouver son statut 
‘d'Entreprise totalement privée. Dans le cadre accepté d’une contrainte 
goureuse : ‘la sanction du résultat, Matra va s'épanouir complètement. 
: Matra, c’est la volonté farouche de gagner et nous avons tout pour gagner. 

fais SOI, on 1e gaine grèves la confiance. Certes, Matra a confiance, et 
äi- personnellement - - totalement confiance n Matra. Mais celà ne suffit 

“pas: Plus que jamais, nos entreprises ont besoin du soutien populaire des 
Français. C'est ce soutien qui fait les entreprises fortes, qui fait les pays forts. 

‘Je m'adresse à vous, Françaises et Fränçais si nombreux qui nous connais- 

Sez; nous mänifestez vos encouragements, votre. soutien. Aujourd’hui, votre 
confiance, vous la rmanifesterez en devenant actionnaire de Matra. Vous ne le 

répretterez pas, je vous l'assure. Nous vous ferons vivre de près la vie exal- 
‘tante de l’entreprise, vous qui aurez investi dans Matra qui, a engrangé des 
‘contrats à moyen etlongterme, est profitable, a toujours énormément investi 
pour assurer SON avenir, tout en servant à ses actionnaires un dividende élevé. 
:: Môtre confiance, ainsi manifestée - alors que beaucoup trop de gens dou- 
‘ent de tout - aidera Matra, aidera l'Industrie du pays, aidera votre pays. 
Votre confiance, c ’est l'assurance de rene de votre avenir, de celui de vos 

enfants et des FRE | 
Jean-Luc Lagardère 

Alain Gndani pour HDM 

20 Janvier. Lancement de e FOffre Publique de Vente des actions Matra. 

PORN REP T MATRA 
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SOMMAIRE 

Au cours d’un dîner- 
débat organisé par 
le Monde, M. Edouard 

Balladur s’est pro- 
noncé très fermement 

pour l'instauration 
d'un système moné- 
taire international plus 
contraignant, avec des 

mécanismes automati- 
ques de régulation (fire 

P- 44). 

Cerus, qui détient 
désormais avec 
Dumenil-Leblé 18,6 % 
de la Société générale 
de Belgique, lance une 
OPA sur le premier 

holding belge afin de le 
transformer en pre- 

mier holding européen. 
Les réactions belges 
sont, pour le moment, 

très hostiles à cette 
opération {fire ci- 
contre). 

Dans son dernier rap- 
port sur l’endettement 
du tiers-monde, la 
Banque mondiale éva- 
lue à 1,245 milliard de 
dollars le montant de 
la dette en 1988, 
contre 1,190 milliard 
fin 1987 (lirep. 43). 

‘La privatisation de 
Matra commence le 
20 janvier. Le prix de 
vente de l’action 
devrait être proche de 
120 F (fre p. 45). 

Ts utilisent Les techniques d'analyse et de gestion les plus sophistiquées 
sélectionner à touf moment les devises, les cs pa Lay 

Pour Paribas Asset 
gestion de portefeuilles, le monde est un espace de décision permanent. 

Depuis Paris, Nez York, Londres, Genèveet Tokyo, 50 spécialistes gèrent 
Hd 1 fn iretsnen pur mn fan are 

L'annonce d'une OPA de 
Cerus sur la Société générale 
de Belgique _ a provoqué une 
vive émotion à Bruxelles, tandis 
que M. Carlo De Beuedetti, 

de FOPA, s'efforce 
de rassurer les milieux finan- 
ciers belges. Au cours d’an 
entretien Sn AA a cs 
19 janvier, avec M. M Li 
kens, ministre des finances du 

il déaxissionnaire, 
a accepté qu’à l'issue de 
r'OPA, si elle réussit, une frac- 
tion du capital soit rétrocédée 
à des actionnaires belges. La 
veille, à Rome, il a précisé 
avoir exprimé au président de 
BL SGB, M. René Lamy, «507 
entière confiance », en lui assa- 
rant que La. tête du groupe res- 
terait à Bruxelles et qu’il serait 
beureux s'il restait à La prési- . 
dence. 

Pour k patron italien, «les 
perspectives d'’unification du 
marché en 1992 re 
dent souhaitable la création de 
vrais holdings commanau- 
taires ». La décision de la 
chambre de commerce de 
Bruxelles de refuser l’augmen- 
tation de capital de la SGB 
permet à M. De Benedetti de 
marquer un preinier point. 

ue 'acceple totalement d'être 
jugé sur mon comportement et je 
le désire, mais je ne puis admettre 
d'être jugé sur re passeport, sur- 
tout si je "engagement que 
le centre La décision de la Société 
générale ne quittera pas la Bel, 
que. » Ainsi s'exprime M. Carlo 
Benedetti, PDG du groupe italien 
Oliverti et président du holding 
français Cerus, qui vient de lancer 
une OPA sur le capital de la 
Société générale de Belgique, dont, 
avec son associée, la Banque 
Dumenil-Leblé, elle détient déjà 
18.60% (le Monde du mardi 
19 janvier). À Bruxelles, on le sait, 
le conseil de la SGB «considère 
dès de présent gun ‘une prise de 
contrôle par M. ti n'est 
ni dans l'intérêt = actionnaires 
de la Société générale de Belgique, 

Gagner sur le temps. 
Ajourd us, À nÿy a de performance financière que dans me 

stratigie la plus adaptée aux besoins de le chentèle. 

Informations et documents disponibles au (1) 42.98.1919. 

SICAV PARIBAS 

perspective 

flale spécialisée de 

Economie 
L’offensive de Cerus sur la Générale de Belgique 

La première OPA «européenne » 
ni dans celuï des sociétés de son 
groupe. Il va procéder Immédiate- 
ment à une augmentation de Capi- 
tal pour maintenir l'i 
de la Société générale et conserver 
en Belgique son centre de déci- 
sion ». 

Les décors sont plantés et les 
acteurs eu en place pour le pre- 
mier acte d'une pièce qui pourrait 
connaître de spectaculaires rebon- 
dissements, et qui permet d'assister 
à une première : le lancement 
d'une OPA «intra-eui ne ». 
Jusqu'alors, ce d'offensive se 
limitait aux théâtres nationaux, 
entre sociétés d'un même pays. 
Surtout en Grande-Bretagne où, 
depuis plusieurs années, il consti- 
tue un véritable sport, avec quel- 
ues débordements de part et 
l’autre de l'Atlantique. Mais, cette 

fois-ci, on franchit carrément ‘les 
frontières. abolissant un tabou 

Firrup- 
tion sur la scène belge d'un capita- 
Jisme musclé, qui ne s'embarrasse 
pas de l'héritage du passé et de ses 
structures vénérables. 

Eipaie qu'elle a assistée de son 
t dès sa création en 1830, et 
quelle clle constitue un véri- 

table Etat dans l'Etat. Elle est si 
totalement imbriquée dans l'écono- 
mie belge qu'une offensive exté- 
rieure est considérée outre- 
Quiévrain comme une atteinte à 
l'identité et à La culture nationales. 
Pour les dirigeants de la SGB, il 
est donc capital de « maintenir 
l'indépendance du groupe ». 

De l’autre côté, le son de cloche 
est tout différent, on s'en doute. 
Pour M. De Benedetti et pour 

ë Minc, le directeur " 
pq gr er go 
l'eurocratie — et, de l'autre, se ren- 
fermer sur soi-même : c'est contra- 
dictoire. Et M. ues 
PDG de Dumeni-Leblé, d'ajr 
que, si un holding européen 
Sonate, À ne Peut Ps 2e situer 

la CEE (Allemagne, France, 

déterminer la 

6 SC eE 

mar fr or Lubnéeiextt 

Grande-Bretagne et Italie), dont le 

poids serait trop lourd, mais, au 

contraire, se rañacher à ru L 
« Moyens LYS cæ cas, 
Belgique Per er L'agamens 
u'est pas dépourvu logique 
devrait retemir l’attention de cer-. 
tains. 

Pour les de l'OPA, 
a Rs Rs une certitude 

les perspectives < d'unif- 
sation bn du marché européen en 
1992 rendent soubaïtable, voire 
inévitable, la création de vrais hok- 
dings communautaires. jouissant 
d'une complémentarité de leurs 
actifs et de leur diversité géogrs- 
phique. Cette complémentarité, le 
Cerus et la SGB La présentent tout 
à fait : d’un côté, les équipements 
automobiles (Valeo), les produits 
de luxe (Saint Laurent) ; 
l'autre, les matières LS 
l'énergie; la banque et l'assurance. 

Italienne, la Cerus? Certes, la 
CIR International, l'actionnaire 
dominant (40 %), est le bras sécu- 
lier de M. Carlo De Benedetti 
Mais, avance ce dernier, on trouve 
dans Île capital de a Cerus 
— société ayant son siège à 
Paris — des français (Suez et 
TÜUAP pour 8 % chacun, l BNP 
pour 4 %)}, des suisses (la banque 
genevoise Lombard Odier pour 
«A %, le groupe Pallas de 

. Moussa pour 3 %) et la ban- 
que américaine Shearson-Lehmen, 
3 %), Alors, : le Cerus c'est-elle 

vraiment que 
Evoquant la RS DUaH faite 

récemment par ke de Bilbao 
et son président, M. José Angel 
Asiain, l'échec de leur OPA 
sur la érable banque Banesto 
(une montre qui fait tic-tac sur un 
y ps 1992 avec ces mots : 
L'heure avance»), M. De Bene- 

, ue 
cipe trop, ges - 

Dans le cas t, MM. De 
Benedetti, Minc et Letertre 
amticipents -ils trop? À Bruxelles, on 

le tocsin et on mobilise: 
establishment s'agite et Les pou- 
voirs publics s'émeuvent. Déjà, l'an 
dernier. M. cs Béb Va le 

u l'assurances Axa, 

_. sr vou Per à la mn 
de. assurance belge, 

IpOSÉ 
de la Sad ‘générale de Belgique, 

Er role æ 
du groupe ces français 
UAP, désireux de renforcer son 

& 

Fidèles ? On va bien voir. | 
Certes. la Cerus et Dumenil-Leblé |. 
vont se heurter à forte partie, tent 
l'enjeu est considérable. La Géné- 
rale, en Belgique, c'est l'équivalent 
pour La France de Paribas, Suez, La 
BNP et la CGE réunis! Le 
deuxième actionnaire de la SGB, 
F Banque Lazard, = sa filiale 
Gaz et Eaux (4 du capital 

l'automne dernier): semble inf 

ment, il ne peut guère sepposec à à 
une OPA provenant d'un 
lL CEE Pratiquement, il fera Jr 
pour s'interposer, mais son 
est bien moindre que ne le Ru 

pour les attaquants d’être ali- 
mentés en munitions. La SGB 
pèse, en Bourse, 16 milliards de 
francs (français. 60 % de plus si. 
l'augmentation de capitat-est possi- 
ble, ce qui paraît tout à fait exclu 
maintenant. 
En tout ces, ane chose est sûre : 

quel que soit le Es de lr'OPA, 
ysionomie et le management 

de la Geae ss Belgique ne 
seront plus jamais mes. Si 
l'OPA ne réussit pas, l'équipe diri- 
geante aura dû payer un prix tel 
qu'elle sera contrainte de com 
avec ses défenseurs. En 1969, 
que celle de Saint-Gobain résista 
victorieusement .à l'OPA de BSN, 
un an après elle tomba sous La 
coupe des dirigeants de Pont-à- 

1 Mousson, M. Roger Martin en 
tête, qui lui firent subir une 
refonte impitoyable après avoir pris 
le pouvoir. À Bruxelles, certains y 
pensent, 

FRANÇOIS RENARD. , 

Le tribunal de commerce de Bruxelles 
refuse une angmestation de capital 

BRUXELLES 
de notre correspondait 

«il est normal que dans un : 
contexte. européen, une sOCiétÉ euro 

achète une société en Belgi- 
ue. L'inverse aussi serait normal. 
ais la Générale est mal, 

cas spécial compte 1enu de’ses liens 
fin .avec la Bel: ique. } pue 
vaur 
due. » éclaration d’ 
Leysen, le patron d’Agfa-Gevaert et 
un des repose ‘les plus 
influents du royaum 
bien l'état d'esprit des mieux 600. éco . 

es belges à la suite du 
me Lt eff Carlo De Bene- 

.4& . 

ae rm soient prises. à 
Rome. » '. Bruxelles plutôt qu'à 

Dans ce pays de tradition et de 
tempérament Pourtant si peut 

le lexisme de la #$ 

Dis ému.» Que Che Or pate : 
uisse, cela peut encore 

x NOLre » ! 

tions n'a pas € Sd reçu ici avec 
tres accûsés : ‘es 

sables de PDumenil LeblE: q 
opt, en uelque sorte, foué le rôle de. 

Troie. < Cela ne se fair pas 
mue Et n'hésitait pas à 
affirmer un sers homme : 
ns es belge J 

Pas cr le Ÿ bre à 
scans Letertre, le. 

ne ho ed 
dia ef de fer an | 

agresseurs fendre son 
fpendance. ». indé, : 

L'organisation 
de ls résistance 

Une fois passées ces. féactions épi- 
dermiques, reste à savoir si et com . 
‘ment is er ep vas" 
Les 
-lincé la contre-offensive. 
à leurs amis un volume d'actions 

A pers pire 
Il faudra maintenant, et ce ne sera - 
pas facile comipte tenu de l’impor-' 
tance des sommes en jeu, trouver en . 
Belgiqüe et ailleurs amis sufli- 
samment es et suffisamment : 

francs français d'actifs, avec un 
bilan consolidé dépassant 
30 mälisrds de francs français. 

dans le domaine . vec 

Société générale de banque 

Cerus {Compagnies euro- 

detti en France, créé début 
1986. Filiale, à os tire, de CIR: 
international {40 %), elle 
compte x r 
naires la Financière. de . Suez : 
{10 %), l'UAP (8%), .la BNP 
{4 %), la banque gensvoise 

moyen de deux sugmentations: 
de capital, Cerus a pris une 

Valeo, premier fabricant français 

dom la situation :æ été 

Boeren) un syndicat. agricole 
te puissant) semblent prêts à ache- 

ÉIOUtUR | 

‘la peine d'être défen-. 
André 

: . politiques du pa; 

 manduvre 

Générale », affirmait . 
e cadre d’une entreprises La : 

Se de. re ayant à 
-. d'élections. anti 

aucune information. sur ses inteu-. : faudrait-il enfin citer le rai, dont on 

anale m'avait - 

_.!:"' été à marqué nn. à Lowibensl 
de commerce actes à rosé, 

* le: mardi. mardi 19 re mn 

responsables de ‘la Générale: ont S “der OPA 

Dame LB sait Don is 

La Société générale de Belgique 
contrôle plus de 1 200 sociétés 

$ non ferreux, et avec Siboka dans 

.  Atebers ‘et construction électri- 
que de Charleroi {ACEC}) et 

: Sons dans. la chimie (Gechem), 
- ‘les, ments {LBR),. le. transport 
” maritime (CMB), te négoce inter- 

Ses activités s'eXercent, d'abord, * 
financier, . Lemy, une.restructuration 

des participations dans la . ele eine 

- d'un conseil. d'administration, 

président de la Commission À de 
CE de 1977 à 188 de 

- : Corus: - | 
. de Valeo à | Dumenil-Leblé 

“Latrent (couture ét_ parfums), 

Sins Charles of the Fit: 

Lombard et Odier-(5 #),.le Pearson 
groupe Pallas (3%) et Shéarson | Magnat 
Lehman (3%): Ayant fevé plus : 
de 3 milliards de francs, au: 

série de participations. ls pré. 
mière étent le-contrôle paritaire. . 
evec ‘un’ groupe -d'actionnairës 
français, .20 %. chacun, de :: 

d'équipements - automobiles . 

sée. Après avoir échoué dans ‘drecik 
son offensive sur les Presses de 

des pou ae pe r «Ja vieille dame». 
Igique, LU nts 

ne mob ns lp ST Goraist, our 
taines com d'assurance, le 

tér des titres, d'autres sembient, 
Eau moment, plus réservés. C'est 

cas du deuxième holding du 
groupe : Bruxelles-Lambert, 

Æalber Frères. dont Les responsa- 
bles affirment qu'ils n'ont, pour le 
moment, + aucun mouve- 
ment sur les titres de La Générale et 
Er pre Red se dépariir de 

trafité. L aux Cen- 

” beaucoup ù 
dont In CGE. Quant. aux autorités 

elles jouissent 
apparemment d'une marge de 

œuvre très limitée. D'une 

-Daire, n6 F pe 

f cause PPent-être 
dit qu'il péséderait 

: négiiseal d’ die Générale. 
-Bref, BA tie monde est eur le pont. 

- Le ministre. des finances. devait 
rencontrer mardi -miatin 19 janvier 
Cu De Benete, Dies dE 

Éclaré que l'action de ce dernier 
Fonds ane OPA iris 

pour moment semble: 

Le. ra MERE es l'une . 

Taction de Carlo De Bene- LE 
est où, seed | empate avec la art 

‘1 Er E ‘où: EUR belge. 
‘d'orés He M De Bene- 

perce gate 

tion de ca) ea! 

la contré-attaq: Lo 
Sté | le. avait. ae décidée 
après - de. &6 annonté officielle- 
ment l'offre. e publique d'achat. 

pivot, 
nn Sr dde ns % des 

5,7 % d'Alcatel), des participa- 

national (General Trading} et la 
rte (24,7 % d'Arbed au 
Luxembourg}. En 1982, ta SGB 
Pesse par une crise, subissent 
des pertes, et a entrepris, sous la 
présidence du gouvemeur René 

Concentration. de ses activités. 
Elle ést dirigée par un comité de 
direction qui &-tous les pouvoirs, 

dans lequel est entré le vicomte 
: puis ‘vice- 

la Cité, actuellemient 

mg mur 

de 

M. Ambroise Roux, 
entré à 49% dans lo capirel de 
la Compagnie finsncière Saint 

qui a racheté la société 
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Économie 
Un ci tva ecommerce attend 25 janvier 

Le difficile sauvetage du dernier pôle 
de regroupement de la machine-outil française 
Ençore quelques jours d'attente MFL, Berthies, inrallée à Saint 
etes resaies lourdes, 15 Etienne (Loire). M. Brisard semble 
res til regroupement ed sxoIr eaonS pour le moment à son. 

Li 

Le rapport de la Banque mondiale sur la dette 

La situation du tiers-monde se dégrade La vulnérabilité 
dans un climat de désenichantement des pays les plus endettés 

Le titre même du dernier rap- en plus difficile : le revenu par habi- 
port de la Banque mondiale sur tant a chuté de 14% depuis ke début 

La dette du tiers-monde, pablié le de la décennie en Afrique et de 25 % 
mardi 19 janvier, est éloquent = Caee Ouant ans inveraner a 

Cette évolution signifie en effet que role lois rappets 
le tiers-monde n’a pas réussi à « res- He des crénnee 0 ent dérardée au 
taurer sa crédibilité » auprès d'un des derniers mois. Des «menus à la 
made bancaire toujours aussi réti- carte» ont été affinés en 1987 pour 
cent à l'idée de s'engager plus avant Lermettre d'échanger certaines 

| pour aider ces pays à retrouver la LA re 
obligations 

Comité ‘intermi restruc-. 
turation industrielle (CIRI). 
M. Brisard a 
5 milicos S'en D moins .rantaine de millions de bénéfices) 

des des Sociétés de’ développement pen dem 
régional: mé 

une aide de-PEtat, par le.binis. du thiez et Forest-Liné. Toutefois, ce inistESel de à pou À 

| d ne 1h 
. de die mr lente Bale de Hu HE. FE v. 

démographique. pays continuent de rembourser 
qu’ils ne reçoivent (transferts nets négatifs depuis 1983). Quant flux de 
Ein, nt cé de ainer aa ef à qu Les Lane cn 

se désenpagenient. 
Ces «transferts mégarifr > n'ont rale s'amenuisait, pourrait se trans- 
guère diminué selon les dernières N former du pire si de 
estimations et pourraient encore se nouveaux efforts ne sont pas réalisés : è 

À situer en 1987 autour de 29 mil- Où & la Laible expansion mondiale 50 * Source : Banque mondiale. 

| Hiärds de dollars. formaït en récession. 
Stabiité en France (1) Argentine, Bolivie, Brésil, Chi, Colombie, Costa-Rica, Côte-d'Ivoire, 

v | FRANÇOISE CROUIGNEAU. Ego LA Mec Mat Nic, Poe Php Up, lenc- 
: L'indice manausl de ta 

an: (novembre 1987 comparé. à 
“le- novembre 1986), la production . 

+ , industrielle a a augmenté de 4 %.. 

8:6 miliards de dollars contre 

Hs eme 
è .". …. premières: ne. 

* Grève ue:  . . +8,7%enunan, 

situation; tendus depuis des L re PP LAE 
semaines et qui avait abouti au par 

dépôt - LCR: CES EE . | 

DR ER pee SOCIAL Quand les valeurs changent qu'aiont 

mue ose) : | Les négociations sociales il faut savoir performer dans le temps. 
l'exportation. et touche toutes les 

a Le CNPF et les. nn en quête ere propose une gomme complète de SICAV 
à dun « accord de méthode ».… ed 0 rrvena, pair 

gré la grève CGT. — — La direction de |: : | 

al rep tr nr plan soci pe h A GÉNÉRAUX 
au8 10 À 80 le af étot normale- de ee 

ment assuré dans le métro at le RER. : 

La CGT, qui représente 37 % äux | 

élections ‘ professionnelles, avait cipation de la CGT, 

‘_lencé un mot d'ordre de grève entre - la forme que sar Le fond à la 
une heure et vingt-quatre heures, | cont: me. contractuelle. ape ra 
dans le métro et le RER. Le direction S. devraient permettre d'avancer sur l 
de ls RATP avait écrit à la CGT pour, nu mise an point d'un «accord de 
lui faire remarquer que le préavis | 
« n'est pas arrivé à’ temps at ne peut 

couvrir les arrêts de travails. Des |IX 

sanctions pourraient donc être prises | 
contre les grévistes, 

Japon 
sociaux : demontrer que le 
=« moins d'Etat conne PE 

|d aux négociations ales. .. 

IONNEL.. 
découverte » de18à 

: a use G 
Excursions -. 

Es 
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M. Paul Volcker : «L'Europe 
nous laisse sur notre faim » 

A Poccasion du premier anni- 
versaire du supplément fe Monde 
affaires et de la sortie du trei- 
zième Bilan économique et 
social, k Monde a organisé, le 
lmdi 18 janvier, un dîner-débat 
avec MM. Paul Voicker, ancien 

t du système de réserre 
fédéral américain (Fed), 
Edouard Balladur, ministre de 
l’économie, des finances et de La 
privatisation et Jacques de 
Larosière, gouverneur de la Ban- 
que de France, Quelque ee 
vingt personnes, industriels, 
quiers et jourmalistes économi- 
ques, assistaient à ce débat. 

Une nouvelle chute du dollar et 
un second krach boursier, du type de 
celui du 19 octobre, sont-ils inélucta- 
bles? M. Paul Voilcker, s'est voulu 
plutôt rassurant affirmant que le 
dollar avait suffisamment baissé et 
qu'un nouvel effondrement des 
Bourses pourrait être évité. 

Les « bonnes nouvelles » — l'acti- 
vité soutenue aux Etats-Unis, l’aug- 
mentation des exportations améri- 
caines, la relative stabilité des prix 
jusqu'à présent, l'expansion au 
Japon et en Grande-Bretagne — 
comme la déclaration des sept 
grands pays industrialisés du 
23 décembre sont, à ses yeux, « des 
raisons pour être optimistes ». Maïs 
celui que certains, à Wall Street, 
considèrent comme un éventuel 
futur secrétaire au Trésor d'un prési- 
dent démocrate reconnaît 
situation reste « très vull 
mauvaises surprises ». 
SE fait, pour M. Volcker, les 
grands déséquilibres de l'économie 
mondiale à l'origine de la chute du 
dollar et du peer subsis- 
tent largement. « ajustements 
nécessaires du temps.» 
«Les ments doivent agir de 
manière concertée et délibérée 
sinon, tôt ou tard, les marchés vont 
réa a de déclaré l'ancien président 

E AUX 

L'atibi de l'inaction 
des Américains 

S'attardant d'abord sur les défi 
cits américains, M. Voicker n'a pas 
mâché ses mots. « J'aimerais qu'il p 
ait en matière budgétaire des 
actions plus fermes », a-t-il répété à 
plusieurs occasions. Int Sur ce 
qu'i ferait si, dans une hypothèse 
qu'il a naturellement exclue, il était 
élu à la Maison Blanche, celui qui a 
Porté on coup très dur à l'inflation, a 
répondu sans hésitation : « Je rédui- 
rais les dépenses et j'augmenterais 
des impôts, pour réduire le déficit. » 

Appelé à commenter l'accord 
piereen en Lu Ou dernier entre 

eagan et le 
réduction de 32 milliards siiards de dollars 
du déficit, M. Volcker a répondu : 
«Je ne sais pas s'il est très insuffi- 
sant. C'est mieux que rien pour 
cette année. Mais (en tout cas), 
Ft 1988-1989 et 1990, il ras 
faut un programme ip plus 
important, seul capable de renfor- 
cer la confiance» sur les marchés. 
L'ancien patron de la Fed a néan- 
moins reconnu qu'il ne «sert à rien 
de demander une action dans ce 
domaine maintenant, pendam la 
campagne électorale », 

Faute d'un resserrement de la 
politique budgétaire, faut-il craindre 
une modification de la politique 
monétaire? «Je connais bien les 
Pressions qui sont exercées, en 
année électorale, sur les autorités 
monélaires », a expliqué M. Voic- 
ker. Mais laisser filer Le dollar serait, 
à ses yeux, « un pis-aller qui risque- 
rait de perturber les marchés finan- 
ciers ». Une nouvelle baisse du billet 
vert relancerait les pressions infla- 
Gonnistes aux Etats-Unis et menace- 
rait de récession les éco- 
nomiques des Américains. 
Souhaïtant une baisse des taux 
d'iméret réels dans le monde, il 
estime qu’elle passe nécessairernent 
Par «des anticlpations inflation 
sistes moindres et par un resserre- 
ment des politiques budgétaires ». 

La forte augmentation, au cours 
des derniers mois, des exportations 
américaines figuré parmi les signaux 
positifs ue perçoit M. Volcker dans 
D ononcture actuelle, Certes, 
l'amélioration de La belance com- 
merciale de novembre ne porte 
encore que sur un mois. «On 
s'attendre à une poursuite de l'amé- 
lioration », estime néanmoins le 
pure M. Volcker — il mesure 

mètres. Cette réduction du 
déficit commercial — par un ralen- 
tissement de la demande intérieure 
américaine — s'impose pour les 
Etats-Unis. « Cela ne peut continuer 
ginsi longtemps, a expliqué 
M. Voicker, car sinon viendra le 
moment où il n'y aura plus de pré 
teur. » Financer les besoins améri- 
Cains par des bons du Trésor en 

devises autres que le dollar, le yen 
par exemple? « 1! y aurait un aspect 
symbolique très marqué, à reconnu 
l'ancien patron de la politique moné- 
taire américaine (il s'agirait, 
effet, de la reconnaissance officielle 
de la faiblesse du dollar), mais là 
n'est pas, à mes yeux, le problème 
Jondamental». À un interlocuteur 
qui comparait les endettements de 
l'Amérique latine et des Etats-Unis, 
M. Voilcker, piqué au vif, a 

: « Les États-Unis n'en sont 
pas là! Nous pourrions encore 
emprunter pendant vingt ans, 
compte tenu de notre capacité 
d'exporter. » 

Mais après ce tour d'horizon sur 
les responsabilités américaines, 
M. Voicker n'a pas manqué de souli- 
gner que les déséquilibres mondiaux 
«ne sont pas seulement le fait des 
Etats-Unis ». « Vous vous servez de 
l'inaction des Américains comme 
alibi, a-t Li lancé. 1! faut aussi 

de croissance en Europe 
et atlleurs. » Adressant un satisfecit 
aux Japonais et aux Britanniques, le 
responsable américain a déclaré : 
« L'Europe nous laisse Sur notre 
faim par ses faibles performances 
économiques. » Mais il s'adressait 1à 
surtout aux Allemands : « Sur le 
plan monétaire, a-t-il rca, de 
continent européen, pour c'est 
la République f& fédérale À'Alleme- 
ge. . Ne mesure de renee à 
‘étranger, il y a un risque de réces- 

sion », à estimé l'ancien président 
du Fed. 

S'interrogeant enfin sur le sys- 
tème des taux de change flottants, 
M. Volcker a reconnu que celui-ci 
n'avait pas permis, au Cours des 

Hope des déséquilibres me me 
faut, at-il expliqué, s'attacher à 
retrouver «une plus grande stabi- 
dité des taux change ». Mais, 
pour cele, il n'y a pas, selon lui, « de 
Polution simple». ». Excluant un 
retour à un système d'étalon-or ou à 
celui de Bretton-Woods, M. Volcker 
estime prématurée la convocation 
d'une conférence monétaire interna 

Intervenant après l'ancien patron 
de la Fed, M. Jacques de 
gouverneur de la Banque de France 
et ancien directeur général du Fonds 
monétaire international, a lui aussi 
insisté sur la nécessité d’une réduc- 
tion du déficit budgétaire américain. 
«Je ne crois pas ge des marchés 
uissent corriger eux-mêmes un 

Problème qui trouve sa source dans 
les insuffisances de la politique éco- 
nomique du pays qui émet la mon- 
naie internationale » (les Etais- 
Unis), a-t-il déclaré. Le gouverneur 
français a la construction 
d'un nouveau monétaire 
international, + plus différencié, 
plus ordonné et sans doute plus 
contraignant ». «Nous pouvons 
commencer à y réfléchir ensemble », 
lui avait répondu par avance 
M. Volcker. 

E.L 

C9) Chasscment Paribas au 31 décembre 1987 (dividende uct rénvesti). 

Un dîner-débat du «Monde» 

(Suite de la première page. } 

bilité de ces chocs 
? Estl raisonnable de dis- 

Ra 'spson RE PRE me 
1974 et l'instabilité des taux de 
Change durant ces trois années ? Sur 
les quinze ans de Tien des des 
monnaies Que nous 4vons 

dix années au moins ont été caracté” 
risées par de très mauvais résultats 
économiques. 

Globalement, de 1973 à 1983, 
pour les sept pays les plus industria- 
lisés du monde, les résultats ont €té 
deux fois moins bons ou deux fois 
plus mauvais qu’au cours de la 
décennie Une inflation 
moyenne de 10,1 % au lieu de 
4,1%; un teux de croissance de 
2.6 % au lieu de 5,3 % ; un taux de 
chämage de 5,5 % au lieu d'un taux 
de 3 %. Il est permis de se demander 
si le flottement des monnaies n'a pas 
plutôt retardé le choc des ajuste- 
ments nécessaires qu'il n’a facilité 
l'absorption des chocs nés des désé- 
quilibres. 

Deuxième idée, mise en avant par 
ses partisans, le flottement des mon- 
naies accroîtrait l'autonomie des 
politiques internes. Est-il raisonna- 
ble de soutenir ce point de vue dans 
un monde aussi intégré que celui 
que nous connaissons ? L'autonomie 
est-elle souhaitable si elle est syno- 
nyme de la faculté d’accumuler des 
déséquilibres ou des excédents 
considérables pour contraindre en 
définitive à Pdes ajustements 
sévères? Tout le monde a pris 
conscience aujourd'hui, sous la 
menace de la 61380, que à éteint 

monnaies n’a pas permis d’ol 
nir l'indé; que chacun espé- 
rait lors de la destruction du système 
des taux de change stables. Au 

est plus 

Troisième idée, mise en avant, 
encheres m rune 

un juste pri. On a vu ce qu 
en était. Comment justifier, à à deux 
ans d'imervalle, un dollar À 10,60 F 
puis un dollar à 5,35 F? La monnaie 
n'est pas une marchandise comme 
les autres, ct il y a quelque paradoxe 
à soutenir que la fixation de la 
valeur de la monnaie doit être entiè- 
rement laissée au jeu du marché. 
Aucun pays, au plan interne, ne 
laisse au marché le soin de fixer la 
valeur de le monnaie. Bien au 
contraire, l'ensemble des banques 
centrales s’attachent à maîtriser 
l'inflation, c'est-à-dire la valeur de 
leur monnaie. 

Pour ma part, je ne vois donc 
aucun avantage réel à porter au cré- 
dit du flottement des monnaies. J'y 
vois, au contraire, de sérieux incon- 
vénients, 

L'instabilité des taux de change a 
créé un risque considérable pour les 

AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS — 

Un article du ministre d'Etat  - . 

Restaurer le système monétaire - 
entreprises” qi les 2 conduites àä 
nee à nombre d'investisse-. 
ments. Je ne vise ici peer ps 
ment à l'étranger mais aussi la réali- 
sation d’investissements nationaux, 
tes des douane 0 

étroitement du 
des concurrentes 

Ra les di férents pays. 

Gestion 
concertée 

Cet effet négatif s’est sans doute 
aggravé au fil du temps. Nombre 
d'entreprises ont subi des pertes de 
charge ou des pris de pose 
considérables. Les instruments de 
couverture des ri de change, il 
est vrai, se sont multipliés. Mais Les 
opérations de couverture. ne 
génèrent-elles pas à leur tour des 
mouvements de capitaux considéra- 
bles qui tendent, en définitive, à 
accroître l'ampleur des variations ? 

En résumé, : es de disci- 
pline, lincompatibilité des politi- 
ques économiques, l'instabilité des 
taux de change et son irrationalité, 
ne sont profitables à personne, Elles . 
conduisent à de mauvaises alloca- 
tions des facteurs de production, à 
l'inquiétude des marchés financiers, 
à la hausse des taux d'intérêt et au 
ralentissement de ja croissance, . 

C'est ce constat qui 2 conduit 
À mettre sur 

ksS les de 
nd mare ide 
depuis années, de coms de Rotemen de STE pour 
. concertée du flotte 

monnaies est le fruit de 
ques ques idées simples, de bon sens. 

sarprenant- 
tant d’anmées pour s'en 

Première idée simple : le flotte. 
ment des monnaies peut provoquer 
: ea durables des 
taux qui compromettent 
ke uilibrage des économies. tel a 
Bu lo constat fat au Phare. But 
si difficile de s’en convaincre qu'il 
_ Ave atteindre LE aiveau de 
1 pour un dollar 
l'idée a prévalu que la Le ae 
l'inflation était une condition suff- 
sante de la stabilisation des 
L' i a montré qu'il n'en 
étaït rien. La détermination des taux 
de change obéit à bien d'autres fac- 
teurs que l'analyse des évolutions 
économiques : la fébrilité des mar- 
chés ke montre quotidiennement. . 

Deuxième idée simple : la pri 
mauté de la coordination internatio- 
nale sur toute autre méthode de cor- 
section, volontaire où pe des 
déséquifibres qui pertur bent l'écono- 
mie mondiale. 

C'est ce qui a inspiré les accords 
du Louvre. Chacun voit bien que les 
déséquilibres extérieurs des grands 
pays industriels sont profondément 
déstabilisants. Chacun doit com- 

Assurances Générales de France 
87, rue de Richeñeu 
76060 Paris Cedex 02 

SITUATION DES SICAV AU 31 décembre 1987 

AU 31 DÉCEMBRE 1987, L'ACTIF NET TOTAL DES 9 SK 
DU GROUPE DES ASSURANCES GÉNÉRALES DE FRANCE 

S'ÉLÈVE À 9,22 MILLIARDS DE FRANCS 

Banque générale de PRE ae ue La Faye PAU PARIS UL 42-80-68.60 
An guichet des banqu 

Communication des valeurs 
Mes ct chez tous Îes a de change. 

quotidiennes des Utres au 42441222. 

est qu'il ait fallu 
persuader. 

prendre la répartibion de la 
Te t-doit être 

équitable. L'effondrement du. sys- 
tème de Bretton-Woods n'a-t-il pas. 
résulté d'abord et avant tout de 
l'absence de Éd qui a laissé 
p'accamaler des buste 

ne me: paraît être à li mesure de, : 
l'enjeu. Comment ‘re pas voir les 

. Que Pon me com 
bien. El agit de reve- | nes ; EE  Ee 

Fondue do Tuire. Le système 
de Bretton-Woods était particulière- . 
ment bien adapté à ls première 

efrcts tifs d’une baisse suppté-” Zi négal ee. 
mentaire du dollar ? Effets-négatifs ‘ 
pour’ le comportement d'investisse- 
ments des entreprises ; ‘effets néga- . È 
tifs pour économie américaine elle- | : 
même, qu'il s'agisse du niveau de. 
son inflation, de ses taux d'intérêt, 
de l'évolution de son déficit :com- 
mercial en ‘valeur; effets. 
pour la compériiiié de l'Earope et 

Safi, pou économie medal ont rs 

Pour que la correction des- désé- 
quilibres du monde s'effectue dans * 
de bonnes conditions, ‘il faut.que les” 
engagements de chacun soient suffi- 
sans et qu'ils soient tenus. Les gou-. 
vernements subissent une telle . 
sion de l'immédiat, ‘une telle 
pression de leur opinion publique, . 

cela suppose une vertu. 
mment attendre, sans faire: 

de naïveté, qu'ils feront tou-- 
Jeu preuve de er que TésdB 
court termie ne l’emportéra jamais, ‘ 

chez tel ou tel, sur le souci de la soli- 
darité - internationale? La gestion : 
concertée du flottement dés mon-* 
“naïes ne peut constituor une solution . 
durable aux problèmes du marché} .” 

Au fond, ce qui nous a. : manqué : 
dans les accords du. Louvre, c’est 
qu'ils ne comportent aucun élément 
de discipline automatique. C'eit ce. 
défaut qui « provoqué l'incertitude. ‘ 
des marchés en octobre dernier, et 
g'est ce qui nous & conduisant 
dre que que- pays ait mis en 
œuvre des mesures concrètes .de 
politique économique pour publier. 
la déclaration commune du 
23 décembre. Aujourd'hui, je suis. 
confiant dans la détermination com- 
une des pays du <G-7 » à mettre. 
en œnvre sans défaillance et avec 

.dont.la ne dépendräit p 
“décisions ‘gouvernementales ms 
monétaires nationales 
ee Port pourrait-il" 

Je ne- -tenterai pas, ce. soir, 
d'apporter une réponse détaillée à 
ces questions. D'ailleurs les réponses 
ne peuvext provenir d’un seul pays. : 

‘le nouveau systène monétaire inter- 
natiousi que j'appelle de mes. vœux 
devra satisfaire À trois conditions. 

— Première condition : son fonc- 
tionnement doit être facile à com- 
“prendre. Les responsables politi- 
ques, les opinions publiques, les 
marchés de capitaux enfin, grands 
Et patte s’il est,. doivent 

comprendre. Un système com- 
plexe, dont les: principes ne seraient 
accessibles qu'A de rares spécia- 
listes, dans lequel les éléments 
d'appréciation d'une situation moné- ‘ 

croissance reste Jente; lo 
-] Gevé, les, difficultés | des _pa 
développement fes plus endettés à la 
Hnite Gé ce qui ést supportable. Les - 
taux d'intérêt seit enfin, ‘demeu- 

| Dern amende règles claires cé 
contraigäntes ? 

Paysindustrialisés se déc. | dent à sur cette chance: ques “| ra Ur Que ce soit en 
Nous ferons 

re 

: Fe me bornerai à Péffirmation ( que: 

Je souhaite ardé 4 | l'année 1988 soie tons Fe … 
la nécessité 

E | Le aujourd”Buf une 

L | faut que ls ouvernements des prin- 

Rac-Saint Frères. 
à une société 
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Marchés financiers 

La relance de la privatisation de Matra : 
EW-YORK, 1; ARIS, tsjamir 3 R 2 

un moyen de conforter S a Fe WE Second marché  ssserion 
. . . 0 = = 

Re | ense  e  e= 
11 k boursier comme ï , les Ecther ‘s Duy. En musou de la A l'fnage de ta veille, la séance de - 

PA mar per er Lord y ve eq sq Pc fermeture de nombreuses banques et Dep nn mere a : _ SS 

51% de Matra. Depuis le mois d'octo- actiomaire de Volvo et Daimier-Beaz pes ds D l'on Re An one 7m l'iio 
bre, le titre a, en effet, perdu 30% de sa. de Mercedes), Les communications marchés. da sa cientèle. Dans ce cmat de _s8 se 

valeur ea Bourse : il ne cotait plus, le (Ericsson appartient t au déscœuvrement, l'indicateur de ten- #6 21 
15 janvier, que 1 465 F contre 2060 F Wallenberg) ou l' j dance n'en finissait pes de descendre, 42 42 
le 19 octobre dernier, juste avant le  (GEC). Les coopérations qu'entretient frôlent les 2 % de recul. il ce mainte- 2 . 
coup d'arrêt donné par le ministre de à Matra avec plusi nait en fin de séance aux slantours de. _ 4 

l'économie an processus de privatisa- groupes (dans l'espace ou les commu - 1,5 %. Tout comme lundi, le pe 

tion. Compte tenu de la multiplication ions) pourront donc être confor- es en 

par douze dn nombre d'actions mis sur tées et élargies par La privatisation. Les es ps 
le marché, le prix de l'action Matra mis responsables du groupe craignaïent 50 

en vente entre le 20 et le 27 janviersera donc qu'un retard — voire une annula- es # 
donc de 110F, tion — de la privatisation De compro- Hs _ 

L'opécation à TEtat moteccs Le | Do 
1 milliard de francs environ : 450 mil- Cet argument a ét6 entendu par le- Tout le li, w des le æ M350 

Hoas de francs j| dela mise gouvernement, qui a profité de la très Re baisse », 1 1 15. 

False dd courte embellie due au bon chiffre du constatait un comenis asser dépité, — æ 
capital. À cette somme, il convient commerce extérieur américain pour 

d'ajouter celles provenant de la cession relancer la privatisation S'il soubaite ny nent = Due 
de 22% des titres À un groupe contribuer au rétablissement k Peter gr Der qu 5 5 

d'actionnaires stables (le «noyau confiance des M. les analystes Sur GAphIQUES, _ _. #5. 2 . 

dur»). Parmi ceux-ci, on trouvera pour  dère est lucide. Il n'espère plus que baromètre « cesse Lo barre des 270 », 1 5 

6 % MMB (Matra Média Beaujon), cent cinquante mille actionnaires, soit la Bourse plonger inévitablement. 240 2750 

un holding dont les ipaux action cent mille de moins que Le chiffre Elle ne sera stoppée dans 6a chute 1 — 

maires sont La s0ci ji (détenue avancé avant la crise boursière. Matra Que lorsque l'indice CAC atteindra le : M LE 
majoritaii per M. Jean-Luc est une petite privatisation. Vendu à € soul de résistance de 220 ». “5 + 2 

Lagardère et son fils) et le groupe Floi- bon prix, le groupe attirere-t-1l les petits æ e- Î : 

rat. Lui seront 3 financiers porteurs? Réponse je 27 janvier. #6 | + à 

{la BNP 2 %, le Crédit lyonnais 2 % ct E. V. = | ! ee 

: non Er L i.à 

oi Daimler Beaz 4 %, le britanni. - _ Ë 

que GEC (General Electric Com- © Proilongetion de l'accord pu » Ë 

pany) 4 % et le suédois Wallenberg Matra-Renault sur l'Espace. — 150 5 i 

Hihtis RS. Pr D cie ets Mu à n | — tous ï ifsou Fa de entre Matra pas #0 40 g 

potentiels de = qui constitue la et Renault sur sa fabrication & été Dci ipemal jasnrv TLRET TAPEZ 
vraie particularité «industrielle» de prolongé jusqu'en 1993 sur les font d'ailleurs réfiéchir. Les Labore- 28 2 : un LEMONDE 

cette privatisation et justifie sa réalise- bases actuelles, adoptées en 1983 : " Les 

tion malgré la morosité du marché. Matra conçoit et fabrique les Espace L : 

Derrière l'opération se profilent en à partir d'organes Renault et la Régie 2e 

effet des possibilités d'accords indus- cms line a né | : 

triels européens (l'Europe étant emten- vendu, , exem- 1 £ È S 4 

de on ses Large) aus des domaines Pleites, dont 80 % à l'exportation. MARCHÉ DES OPTIONS NÉGOCIABLES . 
le 18-1-88 à 17 heures 1e 

Bénéfices en hausse de 22,8 % 
exercice pour Aéroports de Paris 

Aéroports de Paris (ADP) a pro- 

SERSABLASTIEPEÈST ÉS SSosNsresans Cas [tn | 8 | Dés [Man [in [Sen [De | 
tionnelle de /ease back sur l'immeu- 

pen. 
hu transport aérien. ic a 
atteint 37 millions de sur 

Passagers 
et Roissy 16,5 millions. Aéroports de 
Paris sc classe au neuvième rang 
mondial derrière New-York, 

A! 
Los Angeles, Tokyo et Denver. 

M. Bernard Lathière, son prési- 
dent, a annoncé, le 18 janvier, que le 
résultat bénéficiaire de l'exercice 
écoulé s'élevait à 140 millions de 
francs, contre 114 millions 
(+228 %). Une opération excep- 

Î 

ble où siège l'établissement à Paris a 
6 ce bénéfice à 310 millions de 

francs. Le chiffre d'affaires a atteint 
3,7 milliards de francs (+ 6%). 

M. Lathière a rappelé que ADP 
comptait construire 200 000 mètres 

de bureaux à proximité des 
SNCF du RER et du TGV à 

issy. Un hectométrique 
. de type SK ou mini-VAL relicrait 
deux gares SNCF à F'aérogare IL 

Les négociations sur le finance- 
ment de la gare du TGV ne sont pas 
rep tel IS par 

les dépenses se 
sur la base de deux tiers de | l'addition 
pour La SNCF et un tiers pour ADP. 

Boussac-Saint Frères cède Peaudouce 
à une société suédoise 

1 
Svenska Cellulosa, la vente de 
Peaudouce {hySigne de bébé). 
Svenska Celtulosa «acquerrait la 
totalité du groupe Peaudouce cou- 
rant 1988 >» pour la somme de 
1,96 milliard de francs. 

Cette décision de M. Bernard 
Arnault, PDG de Financière Aga- 
che, qui détient 61,5 % de Boussac- 

Saint Frères, entre dans le cadre 
d'un «recentrage» du groupe vers 
le textile et l'emballage. 

Peaudouce était considéré comme 
le fleuron de Boussac. La société 
réalise un chiffre d’affaires de 
2.6 milliards de francs avec plus de 
trois mille personnes dans douze 
usines (dont neuf en France). La 
vente reste soumise à l'accord des 
pouvoirs publics français. 

terminer en 

Fa de journée. 
a cédé 12.03 yens. 

à . CU 

mi séance, tandis que 

ens. Il perdait 
‘909,44 Less eu 

général reculait de 3,86 points, à 

prochain, contre 3,9% en 
1987-1988, selon les prévisions 
économiques de Sumitomo Beni. 
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rican Home Products et Sanofi 
pour prendre le contrôle de 
Robius. — La bataille À trois pour 
La prise de contrôle du groupe ] 9j. 

filiale f 
DUMENIL-LEBLE, vient_d' à Éd JS 
GEMENT, filiale brirannique du 

AMRO. 
Féêtie société gère des UNIT 
TRUSTS "| des SICAV en 

dans ce domaine de DUMENIL- 
LEBLE et d'AMRO, qui conservern 
une participation de 12,5 % dans La nou- 
velle entité, 

A Tissue de cette cpéruion. DUME- 
NIL UNIT TRUST MANAGE- 
MENT, avec uno actif géré d'environ 
1 milliard de francs, renfarcera sa posi- 
tion de lcader sur les marchés anglais 

OBLIGATAIRE 
Société d'investissement 

. à capital variable 

conseil d'edministration än 
p'émnire 1987 a nommé Moc- 
sieur Jean-Pierre Jouffray 

és ir général 

pharmaceutique américain 
AL Robins vient de connaître un 
nouveau dévelo ent avec 

de Rorer. firme amé- 
ricaine propose, à présent, 

millions de doilars, 

© Lancement de l'OPA de 
Rémy et Associés sur Bémédictine. 
— La société Rémy et Associés, 

si 4 HE Hot 

{effets privés) 
JPeris (19jan). :. 
New-York {18 janv. 
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ÉTRANGER 
3 La fin de la rébellion mili- 
taire en Argentine. 

4 A la recherche d’un règle- 
ment au Cambodge. 

— Les chemins d’un sommet : iétique. 

7 Le débat sur l'avenir des 
territoires occupés. 

SUne année 

2 «Mythologie de l'instuc- 

POLITIQUE 

d'élections 
cantonales partielles. 

11 Un 

tion présidentielle. 

DÉBATS 

tion à la française », par 

D. Soulez-Larivière: €Lec- 
tures», par A. Memmi. 

CHINE 

Cent huit morts 
dans un accident d’avion 

PÉKIN : 
de notre correspondan 

C'est la plus grave catastrophe 
aérienne is que les accidents ne 
sont plus secrets militaires en 
Chine. L'accident de l’Tlyouchige-18 * 

Pékin qui effectuait la liaison entre 
et Chongqing, l'ancienne capitale 

. nationaliste, dans La province du 
Sichuan, dans la soirée du 18 jan- 
vier, est le premier après une 
année 1987 sans problèmes pour.la 
Compagnie aérienne civile chinoise 
(CAAC). La chute du quadrimo- 
teur à 8 kilomètres de l'a de 
Ghongaine alors qu'il était en appro- 
che finale atterrir, a provoqué 
la mort quatre-vingt-dix-huit 

rs, dont trois Japonais et un 
ritannique, et des dix membres 

d'équipage. 
- Les trois dernières catastrophes 
aériennes avaient fait respective- 
ment onze morts en 1983, trente-six 
<n 1985 et six en 1986. Dans les 
deux derniers cas, il s'agissait égale- 
ment d'appareils de construction 
soviétique, des Antonov-24. 

La catastrophe. dont.la cause n’a 
pas encore été déterminée, tombe 
mal pour le tourisme chinois. Pékin 
vient de lancer une campagne publi- 

FAnnée du dragpas le Ligne le plus A, 
favorable du zodiaque chinois, 

Cet accident a été édé par 
deux autres Satastrop ferro- 
viaires celles1ä Le 7 janvier, un 
Lies coter a pris feu sn pcenre 

lu pays, à cause d'un mégot de ciga- 
rette Ve à proximité d'un récipient 
mal fermé contenant un produit 
inflammable. Bilan: tren 
morts et trente blessés. Le 17 jan- 
vier, un train de passagers est entré 
en collision avec un convoi de mar- 
chandises dans la province du Hei- 
longjiang (nord-est) : dix-sept per- 

été tuées 

presse officielle, il s’ t d’un 
sal sur les d'use ps 4 

FRANCIS DERON. 

été tuées dans l'accident d'un 
Tupolev-154 de l'Aeroflot qui s'est 
écrasé à l'atterrissage, le tundi matin 
18 janvier, à Krasnodovsk {Turkmé- 
nistan), rapportent les /2vestia. 
Douze autres personnes ont été bles- 
sées. Certaines sont dans un état 
grave. — (Reuter.} 

SOFRES : la mémoire des 
10 La préparation da l'élec- Français depuis vingt ans. 

J 12Le procès d'Action ï : 

— SPORTS : le Rallye Paris- 

Le Monde 
CULTURE 

13 Théâtre : Gérard Desarthe 
met en scène le Cid; Vétir 
ceux qui sont nus, de 

SOCIÉTÉ 
sondage de ds 

M. Michel Noir prend une triple initiative 
pour doter la CEE 

d’une stratégie commerciale 
+ Dans un système mondial des 

échanges qui tend à se rigidi- 
fier », la CEE doit se doter d'une 
stratégie commerciale qui fui fait 
cruellement défaut. Partant de ce 
constat, le ministre délégué 
chargé du commerce extérieur, 
M. Miche! Noir, a annoncé, lors 
d'une conférence de presse, le 

mardi 19 janvier, une triple initia- . 
tive, chacune faisant l’objet d'un 
mémorandum transmis aux pays 
membres de la Communauté 
européenne. 

La première appelle à l'Elabo- 
ration d'une stratégie commer- 
ciale commune qui «sans créer 

une nouvelle ligne Maginot euro- 

ché» à l'horizon de 1993. « Les 

disciplines que la Communauté 
s'impose à elle-même, aux Eiats 
comme aux entreprises, ne doi- 
veni pas avoir pour résultat de 
l'affaiblir vis-à-vis de l'exté- 
rieur. » 

Un rapport de l'IGAS dénonce 
les conditions d’assistance aux enfants maltraités 

Un rapport de linspection 
générale des affaires sociales 
{IGAS}), qui devait être rendu 
public, le mardi 19 janvier, dans 
le cadre des Premières Journées 
techniques nationales de l’aide 
sociale à l'enfance, dénonce, au 
terme d'une enquête effectuée 
dans cinq départements, les 
« déficiences préoccupantes » 
constatées Aujourd’hui dans la 
prise en charge des enfants mal- 
traités (1). C’est l’une des consé- 
quences de La loi de 1983 sur La 
décentralisation qui, en muilti- 

mants dans ce domaine, aug- 
mente les risques de 
dysfoactionnement dont les 
enfasts maltraités sont les pre- 
mières victimes. 

Le 11 décembre 1986, à Roubaix, 
Lactitia, cinq ans. mourait victime 
de mauvais traitements ei d'absence 
de soins. Quatre jours après sa mort, 
le juge des enfants décidait pour elle 
une mesure d'assistance éducative. 
L’assistante sociale avait pourtant, 
trois semaines auparavant, rédigé un 
rapport demandant le placement de 
la fillette. Le document n'avait été 
transmis à la Direction départemen- 
tale de l'action sanitaire et sociale 
(DDASS) que le 17 novembre, puis 
au parquet le 2 décembre. Il n'était 
arrivé sur le bureau du juge des 
enfants qu'après le décès de la fi 
lette (2). 

Cette histoire dramatique et 
ubuesque est ra, dans le rap- 
port de l'IGAS. Elle démontrerait à 
elle seule l'urgente nécessité d'amé- 
liorer La prise en des cafants 
maltraités. Si de très nombreux élé- 
ments témoignent indirectement de 
sa fréquence et de son ampleur, ce 
phénomène est trés difficile à chif- 
frer. On estime toutefois à environ 
50 000 le nombre d'enfants vic- 
times, chaque année, de sévices phy- 
siques, et d'absence de soins. 

En théorie, la protection des 
enfants en danger revient à l’institu- 
tion judiciaire et aux DDASS. Mais 

(1) _« Rapport sur l'enfance maluraï= 
tés» (novembre 1987. de Me Le doc- 
teur Avril et de MMu A. Coutard, et 
©. Simon, membres de l'IGAS). Ce 
rapport a été rédigé au terme d'une 
enquête menée en Vendée, dans la 
Gironde, dans le Nord, le Val-d'Oise et 
la Seine-Saint-Denis. 

{2) À la suite de certe affaire, nous 
indique Jeas-René Lore, notre corres- 
pondant à Lille. la mêre de Lacutia fut 
inculpée pour « mAuVais 1rallements à 
enfant et homicide involontaire », et 
l'assistante sociale pour + ñz0n- 
dénonclation de sévices Infligés à un 
mineur de moins de gime ans ». 
L'affaire n'a toujours pas té jugée. 

Le numéro du « Monde > 
daté 19 janvier 1988 

aété tiré à 541 340 exemplaires 

ABCDEFG 

la loi de décentralisation de 1983 a 
modifié le des rôles en trans- 
férant aux départements les services 

Scion Le rapport de LICAS me sel rapport « 
seme de nombreuses déficiences ». 
Les difficultés commencent avec la 
collecte des si ments d'enfants 

auxquelles viennent jois s'ajouter 
des problèmes politiques. « L'exem- 
ple de la Seine-Saint-Denis est par- 
ticufièrement éclairant, lit-on dans 
le rapport de l'IGAS. Dans ce 
département où une situation politi- 
que particulièrement tendue exa- 
cerbe les conflis de compétence 
entre l'Etat ei le département, le 
service téléphonique, resté du côté 
de l'Etat, se trouve coupé de ses 
Pertenaires naturels : le service 
d'aide sociale à l'enfance, la protec- 
tion maternelle et infantile, le ser- 
vice social départememal. Si elle 
emprunte la voie officielle, la trans- 
mission d'un signalement reçu par 
de service téléphonique à son desti- 
nataire, le service social par exem- 
ple, peut prendre six semaines. » 

Signaler les absences 
suspectes 

Depuis 1983, les DDASS se sont 
sont vu confier une série de missions 
(d’information, de prévention et 
d'évaluation) relatives À l'enfance 
maltraitée. Là encore, de nombreux 
dysfonctionnements apparaissent. 
« L'établissement de statistiques 
homogènes relève de la gageure. 
notent les rapporteurs de l'IGAS, 
bien que les textes relatifs à la 
décentralisation en confient ex, 
sément la responsabilité à l'Erat. 
Les services de la - DDASS-Etat 
déplorent cette situation qui leur 
impose des tâches sans leur en don- 

_ner les moyens. » 

Ni les services de police et de gen- 
darmerie (qui ne peuvent intervenir 
que dans le cadre d'une action 

jve) ni le commissaire de la 
République (privé d'autorité sur les 
services sOCiaux tionnels) ne 
peuvent remplir efficacement leur 

- mission. Au total, il apparaît que le 
rôle central dans ce domaine revient 
au juge des enfants, « seul interve- 
nant qui paraisse clairement identi- 
fé out le monde ». «+ Pouriant, 
en En de re position cerrale, le 
juge n'a pas les ns d'opérer les 
coordinations à fspensables. La 
question de la séparation entre la 
protection médio-sociale et la pro- 
zection judiciaire demeure ainsi un 
des points les plus délicats de le 
protection de l'enfance en danger. > 
C'est ainsi que surviennent les 
affaires comme de Roubaix. 

Au terme de cet inquiétant 
- constat, les enquéteurs de L'IGAS 
formulent une série de p: tions 
visant notamment à améliorer la 
détection des enfants maitraités : 
dans les centres hospitaliers ; par les 
maires, qui pourraient être tenus de 
signaler les décès des enfants de 
moins de six ans : par les Chefs d'éta- 
blissements scolaires, qui signale. 
raisnt les absences suspecies. On 
pourrait aussi faire obligation aux 

travailleurs sociaux de saisir le pro- 
ue la cureur de la République lorsq 

santé et la sécurité d’un enfant sont 
compromises dès que les sévices 
dont ils sont sont victimes sont 
connus avec certitude. 

JEAN-YVES NAU. 

Lhistoire commence Comme 
un épisode de Columbo. 1 h 30 
du matin, sur une petite route de 
montagne. Des flammes s'élè- 
vent autour d'une carcasse de 
voiture : une Austin vient de 
s'écraser contre la paroi. Le véhi- 
culs a heurté une pierre qui se 
trouvait sur la chaussée : pas de 
chance, sans doute, car ä n'y en 
avait qu'une. 

Daniel Blouard, le conducteur, 
réussit à s'échapper et part cher- 
cher des secours. Quand il 
revient avec les pompiers, le 
véhicule est entièrement détruit 
et le corps du passager, mécon- 
naissable. regrets. On 
prévient la femilie de la maïheu- 
reuse victime: Yves Dandon- 
nesu, quarante et un ans, aricien 
assureur de {Va 
d'Oise) et PDG d'une société 
Parisienne de jouets, qui 
n'emploie que lui, Babydon. 

L'accident s’est produit, le 
7 juin 1987, au-dessus de 
Ceñlhes-et-Rocozels, un village 
de r'Hérauit. Le in — 
dé, — le PDG est incinéré au 
cours d'une petite cérémonie. La 
famille est là, ainsi que les arnis, 
dont Daniel Blouard, qui se pré- 

fait connaître les dernières 
volontés du défunt. Les cendres 
sont dispersées sur les feux du 
drame. Emotion. 

souscrit uns assurance-vie, à 
dernandé l'ouverture d'une infor- 
mation pour rechercher les 
câuses de l'accident. Sur com- 
mission rogetoire d'un juge d’ins- 
teuction de Montpellier, 
M Claudine Laports, le com- 
mandant Albert Malé, chef de la 
section da recherches de la gen- 
darmerie pour la région 

l'enquête en novembre. 

Premiers soupçons : les roues 
de FAustin sont braquées en 
drection de ia pierre, comme si 
le conducteur s'était appliqué à 
ne pes l'éviter. La gendarmerie 
fait ensuite appel au Centre 
d'application et de recherche en 
microscopie électronique 
(CARME), un isborstoire privé 

Pour une escroquerie à l'assurance - 

Le clochard est mort en PDG 

ÉCONOMIE SERVICES 
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L n’y a pas 
. Vous l'aime, vous, le ministre 

- - : de la santé ? Mol, oui, encore 
Autre. sujet de mémorandum, : 

la définition d'un -cadre géné- 
ral+ aux relations de la CEE 
avec le Japon pour favoriser les 
discussions plus ponctuelles. Ces 

Elle a de Lx jugoote et du doigté. 

santé, elle s'en fout! Ce qui 
dernières, mieux coordonnées, l'nquiète, c'est celle de son Jac- 
doivent porter sur la « /uite contre D SR nie 
des pratiques commerciales se = pen er sggsd oui, À 
déloyales », les semi-conducteurs, 
les travaux publics, La construc- 
tion et le bénéfice de ia clause de 
la nation la plus favorisée obtenue 
par les Etats-Unis dans le secteur 

Suivant la voie ouverte par ces 

“vapeur, non. Ça le met-d'une 
humeur; js vous raconte pas [ : à 

mêmes États-Unis, M. Noir pré- - en 

dum, une approche communau- rer et eric 
tai celui des publicitaires. Et FE pub 

ire face aux nonveaux pays pour les cigarettes, où 

industriels (NPI) d’Asie, t. garertes. - Plutôt 

l'excédent a plus que doublé |” pour. les briquets rm 
durant les onze premiers mois de 
1987 avec la France, pour repré- 
senter 4,92 milliards de francs, et 
a atteint un rythme annuel de 
35,6 milliards de francs avec 
l'ensemble de la Communauté 
durant le premier semestre. 

© Suite à un appli de e juifs 
pour la défense des droits de 
l’homme dans iles territoires 

20 janvier 1988 à 18 heures devant 
l'ambassade d'Israël. à 

des environs de Bordeaux. Un 
ingénieur exemine minutieuse- 
ment le véhicule pince à épiler.en .…. 
main. fl découvre que le corps a 
été arrosé d'essence avant 
l'accident et, surtout, parvient à 
reconstituer une partie de la 
mächoire de la victime. 11 man- 

| assez. Elle est jolie à croquer.” 

‘ cachette. Cômme.ce New- 

ag Ouen ser ados 1" 

…… pour Telecom 1". 

8 Gagnez .un séjour d'une 
semaine à Evian: JEUX 

Actusiité. Cuiture. Sport. 
36-15 tapéz LEMONDE 

‘Le Mrairie du Monde 
86-16 + LM16 

de fumée. 
le lincléum des hôpitaux. En 
ravanche, c'est racommiendé Sur 

.fes quais du métro. Hier, .à 

montait, le clope vissé aux 
lèvrès, dans li rame, ‘rabrouée 
par un maniaque de l'air pur, lui à 

dans le nez avant de ‘jeter sa 
cigarette sous un siège. 

‘’: Vous. sävez comment, de 
Gaulle a arrêté de fumer ? Sim . 
ple. !l a fait part de son intention 
à sa famille. Moi, du coup, J'ai 
fait pareil. : Depuis, je fume en 

Yorkais’ penché sur le comptoir 
d'un ‘dfuügstora qui demande 

* d'une. voix- forte :une” boîte de ‘ 

. cpotes et .chuchots.: dans un 
murmure d'abjectes.turpitutes : 

|Camel, Id, Fest ‘aaétement Je 
. dant nos: princes essayent de 
: nous préserver, c'est de les voir 
se casserla gueule sur les mer- 
:ches dé l'Eÿsée. Hé ont bien rai- : 

CLAUDE SARRAUTE. 

télécommunications “international 
F.Jutelsat, doût 1, plaie Torme, (Eurostaï) précise Matra, dif- 

. férente rer de Telecom-1B et 
tour utilisée pour Telecom-2. 

Era 
. Havas et‘sa filiale l'Office 
d’Annonces (ODA) vont réunir 

toutes leurs activités du socteur 
+ nouvelles technologies » une 

aue deux dents de sagesse. Centre gr cn . 
Les enquêteurs de Montpellier La DGA est d’autant.plas attentive | . Cécile 

prennent alors rendez-vous aux résultats de'cette exiquête que |. datrice d 
les dentistes du Val-d'Oise, à la les télécommunications militaires idjoite — 

recherche dela formule dentaire qu'assurait Teiccom-1B ont Et£-bes- | D 

de l'assureur-PDG. Les soupçons culées sur le: satellite Telecom-lA, EE 
s'alourdissent : elle ne cores- qui aurait connu samedi. et diman- | (Faridi ;. 
pond pas à celle de la victime. derniers des coupures de quei- x NE 

deux mois avant ce qui NS D ane Vidéo -pre 

ble de moins en moins à ün acci- , z Enr te Scmur dE | jo, 
dem, huit assurances-vie pour un Bridsb Acrospace et: américaine |. Edition:éditers 
montant de 14 millions de TRW Ces Fr sont |.total, Laser ication Plus 
francs. Preiiret} unique : d'ailleurs associées à l'industriel | compte 60 milliôns de francs, 
té érauit, ta com- français pour répondre à l'appel | de chiffre d'affaires en 1988, avec 
Con £ mr égoie- d'offres concernant le satellite de | 6O personnes. : 

Lorsqu'elle est interpellée, 
lundi 18 janvier dans la région 
Parisienne, Me Hérauit a déà 

gen- 
darmes ont en effet décidé 
d'agir. Neuf arrestations en qua- 
Te jours à Paris, dans le Var 
d'Oise et sur la Côte d'Azur. 

Trois camions chergés d’exafluo- 
rure d'uranium légèrement enric! 
ca provenance du -Centre nucléaire 
français de Pierreiatte et destiné à la 
Suède étaient toujours 
mardi 19 j 

d'une secrétaire qu'il avait 
embauchée. Le faux docteur 
Blouard tombe également, ainsi 
que, parmi d’autres, la gestion- 
naire des contrats d'assurance 
du PDG, Danièle Simonin, wente- 
deux ans, cadre dans une com 

Pagnie parkenne. Nukem et Trensoukiear 
Mais il reste une énigme pour et contre le centre nucléaire belge : 

Cofumbo : l'identité du mort. 1 de Mol ont suscité un brusque réveil 
#agit d'un clochard, a avoué des | écologistes et antinu- 
Yves Dandonneau, l'un des six 
müle clochards de Paris Pour sion du gouvernement 
trouver un vagabond, le PDG suspendre les activités de Nukem a. 

ï la 
a également été arrêté. Le clo- que et la République fédérale. 
chard.a été ramessé dans une Les premières enquêtes effec- 
gare parisienne, emmené à tuées tant par le parquet dé Hesie 
Montpellier, et drogué au pis co 
whisky-barbituriques avant 
l'« accident ». Mort an PDG de 
Série américaine, la clochard F Livraison possible via 
reste aujourd’hui anonyme. la RFA où la- de combesti: 

_ CORINE LESNES. bles nucléaires an Pakistan où à ls 

bloqués, 
li 19 janvier, à Lübeck, cùla . 

mpnicipalité social-démocrate | 
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PARIS..... ATHÈNES 

Départ Prix* 

12 avril....950F 

13 avril....950F 

19 avril....950 F 

20 avril... . 950 F 

26 avril....950 F 

27 avril....950 F 

F 

F 

3 mai ...... 950 

& mal. ss. ss. 950 

Départ Prix* 

12 avril....890 F 

19 avril....890 F 

26 avril....890 F 

NANTES. ... ATHÈNES 

Départ Prix* 

13 avril.. 1190F 

20 avril... 1190 F 

1 juin ... 1190 F 

8 juin ... 1190 F 

MULHOUSE . . ATHÈNES 

Départ Prix* 

13 avril.. 4100 F 

20 avril.. 1100 F 

22 juin... 1100 F 

MARSEILLE . ATHÈNES 

Départ Prix* 

13 avril....900 F 

20 avril....900 F 

22 juin..... 900 F 

STRASBOURG.ATHÈNES 

Départ Prix* 

13 avril... 1140 F 

22 juin... 1140F 

BORDEAUX . . ATHÈNES 

Départ Prix* 

12 avril....980F 

19 avril....980 F 

26 avril....980 F 

TOULOUSE . . ATHÈNES 

Départ Prix* 

12 avril....940F 

19 avril....940F 

LILLE..... ATHÈNES 

Départ | Prix 

10 avril.. 1050 F 

47 avril... 4050F 

42 juin... 1050 F 

19 juin... 1050 F 

Lice.583 | 

‘7 EYON 

| ‘Départ : a Prix* 

-: 27 avril. ss +590. ÆE à 

|. PARTS: 

42 avril : 

*Seulsles oiseaux paient moins cher. 
Ecrit en Grec, c'est encore plus beau. 

| Départ : È Prix* 

7 juin ... 2000 F 
. 44. juin.. .:° € 

-. 21 juin. -:..2 000 

d 28 die . 2 000 F 

PARIS - L'MYÉONOS 

cn d Prix* 

mais. 1800 F- 
11 mai ... 1800 F 

18 mai : 4800 F 

-25 mai +...1800 F. 

. “Dépazé : - Prix*. 
.ir27 avrit..:.900 F 

 4:maï ....:.900 F 

EC : PATRAS 

: HÉRARÉTON 
Départ... Prix 

."4200 F 

È HOLROUSE. HéRaRiion 

“LYON... HÉRAKLION 

: Départ, . Prix* 
‘21 -juin:..:1300 F 

|! PARIS... -SANTORTN 

Départ - Prix* 
7 juin ... 2000 F 
4 juin... 2000 F 
21 juin... 2000 F 
28 juin... 2000 F 

Minitel 3615+Jumbo 
Paris 46.34.19.79 
wi A 47. 05. 01.95 

“Lille 20. 57 58- 6è 

Eyon . 78.37. 45: .89 

FPDouse sad as à 

Lee "89. 66:20. 05 

i “Nantes 40. 48. 64. 18 
Strashonxg Re 

ss. tv: 88: 32. 00. 17 

Toulouse : 

54. 61.62,15.01 
et toutes. agences 

." ‘@e.  voyäges. *Prix 
LE CR @ partie ae). 
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